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Les craquements dans les pays communistes 


Veillée d'armes 
au Caucase 


Qu'on on juge: à Stepa 
kert, la capitale du Haut- 
Karsbakh, cette enciave pou- 
plôe essentiellement 
d ἔ maïs qui 50 trouve 
en Azerbaïdjan, de jeunes 


ἢ 


Bakou, où les queiques dizainss 
de milliers d'Arméniens qui 


( 
l'exception de la Géorgie, par 
des peuples musulmans. A 


___Lire nos informations page 4. 
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M. Honecker est vivement critiqué 
au sein du parti est-allemand 


L'exode des jeunes qui se poursuit et les manifestations de ces derniers 
jours ont provoqué de vifs débats au SED, le parti est-allemand, dont cer- 
tains dirigeants ont vivement critiqué la rigidité du secrétaire général, 
M. Erich Honecker. La déclaration publiée, mercredi soir 11 octobre, par le 
bureau politique du SED est interprétée comme annonciatrice de change- 
ments à BerlinEst. Elle a été saluée par un des responsables de l'Eglise 
protestante — qui a tenté d'encourager un dialogue entre le pouvoir et 


l'opposition — comme un « pas dans la bonne direction ». 


Le secrétaire général du SED, dont le 
discours lors du quarantième asniversaire 
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DERNIÈRE ÉDITION 
INTERNATIONALE 


Le conflit des finances et la manifestation des infirmières 


Les spndicats satisfaits d'une refonte 
de la grille des fonctionnaires 


A l'exception de la CGT, les syndicats ont réagi favorablement à l'annonce de 
négociations, dès décembre, Sur une refonte de la grille salzrisle de la fonction 
publique. Alors que les infirmières manifestent ce jeudi 12 octobre {page 17, sec- 
tion BJ, le conflit est dans l'impasse aux finances. M. Bérégovoy a souhaité que « le 
contact ne soit pes rompu » (page 36, section C!. 

Chez Peugeot, l'ouverture des négociations reste surbordonnée à l'éva- 
cuation de la forge de l'usine de Mulhouse, toujours occupée. Les grévistes 


se prononcent jeudi par un vote à bulletin secret (page 26, section Cl]. 


changements 
en RDA où les manifestations de ces der- 
nicrs jours et l'exode massif des jeunes au 
cours de l’été ont apparemment 
convaincu nne majorité des responsables 
du Parti communiste est-allemand 
(SED) que des mesures d'urgence 
devaient être prises. La première victime 


M. Erich Honecker lui-même. Si l'on en 
croit des commentaires savamment dis- 
tillés par des membres de la direction du 
ΒΕ), mercredi 11 octobre, les jours du 
aurpéro un est-allemand seraient désor- 


de ja RDA aurait été critiqué au sein 
même de La direction du parti pour sa rigi- 
dité, serait apparu totalement isolé lors de 
la réunion extraordinaire du bureau polits- 
que, qui s'est tenue mardi et mercredi à 
Berlin-Est. À cette réunion avaient pris 
part non seulement les membres de 
l'organe supréme du parti, mais égale- 
ment d'autres responsables du comité 
central, dont les premiers secrétaires de 
district non membres du bureau politique. 


Lire la suite page 4 et page 2 
mn article d'ANDRÉ GLUCKSMANN 


maïs comptés. 


᾿ Viva François !», à bas la drogue ! 


Une escale improvisée à de Mer Bogotabour soutenir le président Barco 


| Au‘terme de son voyage 
au Venezuela et en Equateur, 
M. Mitterrand devait faire 
escale jeudi 12 octobre ἃ 
Bogota pour assurer le prési- 
dent Barco du soutien de la 
France et de la Communauté 
européenne dans sa lutte 
contre les trafiquants de dro- 
gue. Le président de la Répu- 


_blique devrait être de retour à 


Paris vendredi. 


QauiITO 
de notre envoyé spécial 


«Salut Panchito> : ἢ suffit 
d’une si barbouil 


pancarte 

lée à la hâte en rouge et bleu 
pour sentir la chaleur de 
l'accueil. « Panchito» est en 
espagnol le diminutif affectueux 
de François Cette familière 
apostropbe peut être ainsi tra- 
duite par on Pers ae 
qui change « Vas-y Ton- 
ton!» banalisés de la France 
socialiste. 


C'était mercredi di 
11 octobre à Quito (Eauateur) 


Marché de Part : 
la ruée vers l’or 


cient à Sotheby's, la cétèbre 


« amateurs » qui se 
de collec- 
_ br 


tanniques, ἢ est vrai — s'a880- 


constituent des cellules char- 
gées de guider leur fidèle clien- 
tèle sur les sentiers compli- 
qués de l'avant-garde 
cette inflation 
peut-elle continuer sans 
déboucher sur un «krach», 
redouté par presque tous les 
professionnels lucides ? 
Lire p. 13 et 14 section B 
les articies de Laurence 
Benaïm, Claire Blandin, 
Dagen et Emmanuel 
de Roavc. 


Michel Foucault et la passion du politique 


Michel Foucault avait la passion de La politique. Mais que reste-t- 
ἢ de son « gauchisme », au moment où l'on redécouvre et et célèbre les 
démocraties occidentales ? 


vertus des 


? Sa biographie, par Didier Er- 


bon, et les actes d’un cofloque qui lui a ét6 consacré, donnent l'occa- 
dœ pensée 


politique et l'activité militante de ce 


sur La place de la Révolution- 


dégouli- 

ne et le président de 15 Répu- 
que française souriait. Des 

Pa filles de collège enton- 
naient en chœur Save O Parria., 
l'hymne national équetorien, 
superbe, dont on pourrait croire 
qu'il a été composé par Verdi. 
Puis elles 


de l'Etat dévoila ensuite un 
bronze de César, cadeau de la 


France à l’Equateur baptisé 
Palabra e), dont il avait 
dit avant de le contempler qu'il 
représentait « 2 orateur ano- 
nyme soudain surgi de la foule 
et qui pour la première fois 
peut-être prend la parole ». 

après avoir dénudé 
l'œuvre cabossée par César, il en 
eut effectué plusieurs fois le 
tour, M. Mitterrand dit simple- 
ment : « Pas mnal, pas mal. Si or 
m'avait demandé ce que cela 
voulait dire, je n'aurais pas for- 
cément trouvé, » 


JEAN-YVES LHOMEAU 
Lire ia suite page 5 


Entretiens avec Alain Manier 
aui présentera le livre à Apostrophes 
le vendredi 13 octobre 


14 octobre, en «sax vile de 
Metz, ses collègues européens. 


e L'homme de l'art : le nou- 
veau patron ds Christie's 


© L'Inde, le Pérou et le Chili à 
la veille d'échéances électo- 
raies cruciales. 

Pages 29 à 32 - section C 


Restructurations 
financières 

Paribas appuyé par la 
groupe Axa confirme son 
intérêt pour la Compagnie 
de navigation mixte. 

page 25 - section © 
Combats 

au Sahara occidental 
Le Polisario relance la 
« guerre des sables ». 

page 3 

Tentative d'OPA 

sur le Front national 


Le général Lacaze (ΟΝ!) 
mène la bataille pour 
séduire les électeurs de 
M. Le Pen. 


page 9 

Les « planqués » 

du service national 
Un rapport de M. Chau- 


veau, député socialiste, 
dénonce la « fuite des 


Sécurité urbaine 


Des représentants de 
130 pays examinent à 
Montréal, les moyens de 
prévenir la nouvelle délin- 
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DÉBATS 


Pays de l'Est 


Sortir du communisme 
c’est rentrer dans l'Histoire 


par André Glucksmann 
“écrivain tchécoslova On dit fort j les de la RDA devient bulletm nécro- 
PA Poor isa iés votent avec les logique et annonce les 
2 : que leur fuite n'est pas d'un passé dépassé. Printemps 
à l'occasion du Salon du Evre tation pani élle 1989, place Tiananmen, 


de Francfort, le «prix de la témoigne A nor 
i chi, souven ndant des 
paix » des libraires allemands. te mat PT 3 


du risque. Îls ignorent ce que 
vous vous demandez je. 42 L 
par la tête de ceux qui rh avenir proche et 
abandonnent tout, sans être dire t pas pour 
la misère — la RDA est an 


Ë 
l 
Ἶ 
fé 


Ὶ 
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τς 
ἃ 
ἔῃ 


voisine, 
paraît moins matérielle que dans d μ 
d'esquivec Tangoise. d'étouer. ssphyxie d'une vie dans le 
Cette maladie de l'esprit que com- songe. Sous | 
munique: d'existence, UE d'étincelles isolées metten 
t-00 


! 
Ι 
ἢ 


trame l'œuvre et ν 
Ja réflexion philosophique de elle tourne à l'insurrection d 
La « vie dans le » génération 
Pr jp μὰς 


fai 


François Leprieur 


Quand Rome 
condamne 


L'affaire des Dominicains 
prêtres ouvriers, 1954. 


“Le tournant test de 1954 est comparable à la bombe 
d’Hiroshima en 1945 et à la mise en vente de la pilule 
de Pincus en 1960." PIERRE CHAUNU, 4-2 


“Le livre passionnant de Francois Leprieur a la 
texture dramatique de ces films construits autour 
d'un procés. Cest un grand moment d'histoire reli- 
gieuse et intellectuelle qui nous est restitué.” 
JACQUES JULLIARD 


Le Christ était 
ouvrier charpentier 


AïCcce ois Terre Humaine” courtaurachoté'uncuvrége Sormi 


ἔν 0e | ‘ 
ι το τ δ, hors που ρου οπε 


TERRE HUMAINE 


NRA Plon/Cerf 


Font ἕ - 
: + 
Ι ὰ ΟΝ Kaas 
CHIC μιν ᾿! |: ἢ τὰ 


fe 


les institutions, les situations et les 
re 


« Le pouvoir totalïitai 


le née nue de F5 rs 


Sortir du communisme, c'est 
rentrer l'Histoire et non sau- 
ter d'un système à l'autre. On ne 
commence jamais à sortir du Com- 
munisme, peui-être n'en finit-on 
jamais. 

Retrouver l'Histoire! Le dix- 

a 


citoyen : je suis la démocratie 
considère moi comme 

respecte moi comine tu te res- 
pectes toi-même, obéis à mes 
ini ἷ comme tu 


comme commencée, 
de l'ouvrage est faite à 
d'exemplaires à Moscon, tout 
change. 


Je le dis d’autant plus ἢ 
une telle confrontation a eu leu 


. L) pas 
commode, conscient d'être un 
gêneur et entendent le demeurer : 
« Por essence, l'intellectuel n'est 


yptico- 
insolermmment 
que le mot « paix » suscite en lui le 
réflexe habituel du citoyen socia- 
liste : un immense bäillement 


tâche absolue que nul ne doit 
s ea ce siècle où chaque 


Avec Havel, Socrate 
tant de fois emprisonné, vous 
catrez dans une histoire illu- 
sions, le phantasme de l'avenir 
radieux ne bouche plus votre 


ignore 
que i'homme doit maïs qui 


Les dix-neuvième et vingtième 
siècles européens multiplient les 
ue πρὶ porte-raleucs 

e . 
Fes ns inédite bonne nou- 
velle. Α con porteur des 
mauvaises nouvelles, Havel 
irésias ot J 


parfois tomber jusqu'au fond de la 
misère pour reconnaître la vérité, 
D nn ταραίνμαρίε 
au fond LS 7 
el pr δι: { POST Sparcaroir 
Havel en ces temps 


Gérant : André Fontaine, directeur de le publication 


Anciens directeurs : Hubert 
Jacques Fauvet (1969-1982), André Laurens (1982-1985) 
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TRAIT 


« Franiurter Aligemeine Zeitung » du 11 octobre 


LIBRE 


Télévision 


Les abeilles et les frelons 


par Jack Ralite 


culture. 
C'est Ià qu'intervient le 
domaine Euréke audiovi- 


(1944-1989), 


: (1) 45-23-06-81 


de 
retour à l’identique, ceux qui 
feraient mieux ou moins un bonus 
ou un malus, Ce fonds, qu’abonde- 
une part à des imitis- 


Il ne s'agit à que de quelques 
éléments qui renforceraient les 
et amorceraient 


ifs et cri- 


ive du 3 octobre est un 


tion et prépare une répartition 
nn en pm ΒῈΣ 
favorable à l'Europe. Ii faudra sur- 


CA 


4“ 
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L'archevêque 


ÉTRANGER 


AFRIQUE DU SUD : les entretiens de Pretoria 


Desmond Tutu juge «insuffisantes » les 
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M. De Kierk a , du Conseil des églises snd- de prélats n’a pas obtenu satisfac- chantier un dialogue avec le pou- conduite. Π a assuré que le mémo- contre était une étape 
mercredi 11 octobre, l'archevé- icaines, amsi 1 tion. « Sans résullat, a précisé vor pour sortir de randum sera pris en avec = des pourparlers sur les négocia- 
Bab Joeu, ministre M. Chi il ne peut } avoir mémorandum remis ἃ M. De Klerk d'autres et que l'important  riohs », un dialogue 
que Desmond Tutu. Celui-ci se ΡΤ chargé entamer négociations et.» Ce der- comporte également sept autres commencer ἃ serait suivi par d'autres cntretiens 
dit déçu, mais le chef de l'Etat le dialogne avec La communauté Le ΒΕ πιρόυμοας ὃν points, sept mesures à prendre au = δ processus qui doit avec d'autres leaders, d'autres 
n'a pas fermé la porte à la pour- ποῖ président n'avait Pas DrO- cours des six prochains mois, qui μελκάψὶ μῤῳυκλν de ms sera  écclésiastiques 
suite du dislogue. Le Prix Nobel de ls paix espérait  &ressé au-delà « de la rhétorique de consistent l'abolition pure et en cause M. de Kierk s'efforce de démon- 
son discours inaugurol ». simple des quatre derniers pr rh gap er ΒΞ trer qu’il est impératif que les Sud- 
JOHANNESBURG chose de positif qui Jui aurait Les trois hommes attendaient-is de ἴα législation raciale, le retour εἰ », 8-t-il souligné. Africains comme à 
de notre correspondent permis de dire : « Donnons-leur complète satisfaction leur soit des exilés, le liberté des activités Pour le chef de l'Etat, la ques entre eux. Il s'efforce d'éviter les 
une chance, ils sont sérieux. » Les donnée suc tous les ints ? Certai- politiques et l'ouverture de négo- tion de savoir si les Noirs doivent discussions « sur la validité du dia- 
ler Desmond Tutu est déçu, Le trois ecclésiastiques sont repartis nement pas. Mais ient un ciations avec « Les mouvements de pee ee logue Ge ἐρεοῖτς TS 
: NE δ τ τ ΓΚ π΄ πα ET 
᾿ siéaniaite «Ce n'est pas suffi- énumérant six mesures à ‘avorable au dialogue. Or, à ( 4 n'est plus à discuter. Ces principes de donner d'autres de ses 
ἊΣ “Ωπί», ἃ Fe «immédintement >, afin ἧξ per- les en croire, [εϑ promesses ne sont Des prisci sont ΤΙ reste à mettre tout bonnes intentions, ΟἹ Dogs 
A j Cap, au terme de trois mettre le démarrage des pas venues. Pour ces pracIpes δον en fonrue ct nor δὰ faire vain au-delà de La libération de huit pri- 
ἣν entretiens qu'il a ens avec les, Ser ces six points (eve de ques, la communauté noire ne peut acquis cre définitivement « /a méfiance, SOMMES politiques, pour prouver sa 
᾿- nouveau chef de l'état d'urgence, suppression des pas identifier ses véritables surmonter les obstacles et recon-  Sincérité. Il n'est pas sûr qu'il dis- 
‘à 11 octobre, à Pretorie. Une rencon- icti des si elle ne jouit pas du plein exercice M. de Klerk n'a pes dit que ces  yafrre que le temps est venu pe ὁ ser PAT LS 
“ - tre qu’il avait sollicitée et ἃ sans jugement, lé ion des dela hberté demandes étaient inacceptables. ἢ d'admettre la bonne foi du gouver- ir es ἷ sa 
ἘΣ ont participé Le révérend organisations : remise en Ces hommes d'Eglise ont pris à ement refusé de se laisser ». « Il faut raccourcir la qe de 
ΠῚ Ass _Boesak, prési du Conseil tel peer pre Des l'initiative de la rencontre, non pas enfermer dans un programme  jiste des désaccords et allonger ee tie gagner 
: 8, mondial des réformées, et la grâce accordée ἃ tous les comme πέρ mais comme sur une période de temps celle des points d'entente», at-il temps. 
ν᾿ ΒιΠς QT le | Frank Chicane, secrétaire général à mort), la délégation intermédiaires, afin de mettre en donnée, de se laisser dicter sa estimant que cette ren- MICHEL BOLE-RICHARD 
| es etleshé = 
᾿ De ASIE Nouveaux combats au Sahara occidental 
στ . Γ 
Le Re — Le Polisario relance 
dr ν ὯΝ: LLFRE CHINE : controverse sur l'émigration la « guerre des sables » 
. es Fe 2 Ἢ ee 41,3 à 172 d H Quatre jours après une pre- renoncé à la langue de bois, Maïs 
De + Pékin hausse le ton à l'égard de Hongkong τε ee pose 
» mr τς ΒΝ À ΄ ZemmaoOUr, le Front Polisario a A cet égard pl ec tions récentes 
ἑὰς δ ἀπο ἘΝ περ ν, La Chine a nettement haussé ministère. Le porte-parole a évoqué contre la tentation de ml réitéré ce pente tout lancé, mercredi 11 octobre, doivent s'asalyser non seulement 
ἣν = es le ton dans une ὲ ; la menacc de représailles enimpu- Hosgkong en unc plateforme de exhortent anne une nouvelle offensive contre Comme un rappel de Ia « guerre 
rie on = a la responsabilité de «corsé- contestation anticommuniste. kong à s'abstenir de s'impliquer le mur de édifié par des sables » avant la réunion, du 
= RE l'oppose depuis fin septembre à quences » NON précisées AU σοῦνοῖ- des bles de dans les « affaires politiques com- défense pa 19 au 24 octobre, de la commission 
US | t'adrmini saue de de Hongkong, Plus po nouvelle, représen- plexes » du continent. Mi l'armée marocaine, dans la 4e: Notions unies chergée ἀπ 
ςὨὦΨ ; si ècz Hongkong et à Londres, et qui La colère de Pékin s’expli ta nonoëiciclle de Pékin dens dit-il, < renforcer notre futur statut | région d'Hsouzs, dans is nord- Sahara occidental, mais surtout 
- ᾿ Ne commence à miner la confiance Ce nt τὰ depuis in 15 colonie, ont commencé po γα γμεοστα αν RE éco est du Sahara occi pl EDR bgedare 
mn πον ou . LT de La population du territoire en lotre, Hongkong n'a pour ainsi le cr hp Dai Peche chinoise ». Traduction : pas d'habitude, la PC ce qu'elle avait 
ΠΣ EE ᾿ Dé l'avenir. ἸΒΗΒ. ΔῈὶ Ὁ Τεβόσστο ὅσα pairs liard d'habitants. Combien en veut rhone ar tion et le bilan des combats sont naguère attisé. 
: ἜΣ ᾿ς ἘΣ du continent. En acceptant de ΓΕ Hongkong ? », Β laissé tomber l'un de luimême à In libéralisa- | bien différents selon qu’il s'agit des Actuellement secrétaire général 
rates su a PÉKIN ter le sportif comme un n d'entre eux. Ce genre de réflexion tion du continent. sources marocaine Où Sabraouie. ἐπ FLN, M. Mehri nous le disait 
ue 1 ἥν ἊΣ: de notre correspondant l'administration britasmi- 1 don de mettre ἃ vif les nerfs de Pékin n'a pas, sur le moment, | Le Polisario affirme avoir provo- récemment : souhaitait vive- 
ἊΝ LE que a infigé aux autorités Topiai de. Tlauffirait τὶ ps i la « débandade » sur une pro- ment, ces semaines, une 
RÉ ΝΆ. τ ; ; rebuffade qui vient lion riposté, mais cette ροϊέταίαυς | fndeur de plus de 20 kilomètres ἴο roi Has- 
Φ ὑὸν 5 Ε Partie de Ia défoction ἄμα Lee uns - aux gardes frontaliers de Chine son ton acrimonieux So ἐν “rs xs nouvelle rencontre entre le roi 
ki tune " D it ds inenigrants δ = Re LE re à ire de fermer les yeux pour qui avait opposé les deux PP « MU », ἘΞ Ἢ san 11] .et-le Polisarjo 
2 | Ξ sil des τῇ is ΓΗ re eq Sym pesser des flots d'immi- capitales au cours de l'été sur eg ἰεινορδ οὐ μετα assaillan : ‘sur nn référendum 
τὸν τ ΄ 2 continent qui tentent ΡΣ ς Ἴνα Ἐν eut grants illégaux, d'autant plus l'éventualité du déploiement à Co duc où ds à cuil d'antodétermination. A Alger et à 
NC SUR = colonie britannique. Le roction αὶ - attirés par l'aventure qu'ils - la rétrocession La dis la Rabat, on affecte de croxe qu'il 
Œ. ἀπ αν τὴς ET ΝΜ chmois des aiisires étrangères L Le spectre commrissent lirspasse dans melle en 1997 — de troupes commu accalmie observée depuis la récon- existe sr voie étroite au rs de 
: Sn κι πε Ὁ : mercredi 11 octobre, se trouve-la procédure nistes. i nécessité laquelle le conflit pourrait s'acho- 
PE nes At gent peer M. Yarg d'en cxode massif ΒΕ ᾿ ᾿ les pts, Sir David ἃ orge cn pe Le ni vaincu ». 
“à | Ξ nageur TRE ose ren Le crescendo accusations consacré l'essentiel de son discours | z.mour ap deux récentes attaques 
Rs ᾿ 2 Yang, ag. de ue août. ja Cine fai amsn κα ποιὰ d'ores pékinoises allant jusqu'à rendre annuel à divers projets d'infrastruc- | upési ἜΝ ον ΜΕ ἘΣ Leone ro er vero 
après avoir fait défoction en et déjà fait sentir : les autorités Li responsable baise ture dont an embitieux nouvel | ΤΡ pas ἢ ΦΌΧΡΟΝΟΣ ἀμ dialogue sur de telles bases. 
: ᾿ équipe article, sé présenté frontalières ont τεζαδό PRE ἂρ ὃ sensible de Ie confiance dans Γανο- aéroport international ouvertement τος On a pu croire que l'extension du 
HE 1 à membre re mate leur air de Hongkong — qui se traduit destiné à raffermir la foï dans le | l'enlisement des consultations nie ae der ραν α 
3 “ clandestin de l'Alliance chinoise tait, je d'un sp notamment par l'affaissement des développement du territoire. |.di i pes par. She gran τέο (8 
πρὸ ἘΠ ΕΝ, pour la ἧς, une organise vieux de dix ans εἰ d'une cours de la Bourse — le Forcign Encore que d'ici son | leur détermination. apres taire Mai 
k ue tion de contestatai Chinois datant de pile) sance 24 Office a répliqué plus achèvement il reste à La défection de plusieurs diri- accord em Mau- 
mms τὸ ous ique du Nord que la Chine Cet est destiné à préserver qu'auparavant. « 7| est de notoriété une population apte ἃ assurer la | geants du Polisario — 5 FOI dispose encore en 
3 dites en Ἷ psidère comme sociale et économique publique que événements de ite de la croi Σ celle d'Omer Hadrami, un des fon- ritanie de vastes étendues à 
NUE a es E cmre-hVolationnaire », πῆ τ ααυδν: Le clone De ace en sont la que miracicdela« de mer de | dateurs du Front, réfagiéau Maroc esuelles il pont des 
« ἐδ ᾿ En pawaut outre aux exigences communistes de Hongkong, récem. Cause de la perte de confiance à Chine du Sud » : le gouverneur à | en août — résulte du trouble de cer- Te to Ἢ τω γεν ἘΠῚ le pré 
! ΕΝ he ccrtinent. Faite ice τὸ γιὰ be τος δ δ parole le 9 octobre ajoutant : tif ag encre juin 1989 rte pa τιλακᾷ εἰ dent Oulé Taÿa à ἀξραττὶ Le nord 
es - 2 SU is ἐς mener it que cote décision constituait “ C'est un point inscri avait accro « de manière significa- | du président ue κα de fou Τῇ 
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pea 
et la population frontalière de 
l'Azerbaïdijan à organiser sa 


TÉMOIGNAGE 


URSS 


re 


Montée de la tension au Caucase 


onze membres qui dirigeaient 
depuis 1988 le mouvement armé- 
zien. 

La radicalisation des positions 
du comité fait suite au blocus 
imposé depuis plus d'un mois à 
FArméanie par les Azerbaïdjanais, 
ainsi qu’à l'émotion soulevée par le 
décès, mercredi, d'un Arménien 
atteint par des tirs de l’armée dans 
le région contestée du Nagorny- 
Karabakh, enclavée en Azerbaïjan 
et peuplée majorité d'Armé- 
niens. Une dizaine d’autres Armé- 
ont été blessés dans cet inci- 
dent. 


Le Comité Karabakh a, en 


sion du Parlement local. 


convocation, 
dre position ea faveur de l’unifica- 
tion de l'Arménie et du N 
Karabakh et affirmer 
« l'autonomie politique » de 
Arménie, sclon M. Galastian. 


Survivre en Arménie 


Une lectrice nous a fait par- 
venir le témoignage suivant sur 
la situation en Arménie, où elle 
89 trouve, Ce texte a été écrit à 
la fin du mois de septembre. 


de chantier) 
promis par l'Union pour 


ES 80 000 « domingues » 
Lo 


Dans les zones sinistrées, on ne 


truction, faute de matériaux, 
s'endise. Habiter dans du dur : uto- 
pie. 


relle a disparu. Plus de théâtre, 
plus de cinéma. Depuis deux 
semaines, Plus de journaux. Le 
théêBtre de Leninakan, qui n'a pas 
été détruit par le séisme, est 
déserté par ses acteurs, qui ont 
presque tous perdu leur maison et 
se sont réfugiés dans la capitale. 


A Kirovakan, il reste un cinéma 
{450 places} pour plus de 
bitants. La 


sera à l'ordre du jour que dans cmq 
ans. Seuls iss joueurs d'échecs ont 


retrouvé leurs bancs dans les jar- 
dns qui n’ont pas été engloutis. 


Dans ces zones dévastées, on 
n'a plus le cœur ni les moyens 
d'aller en masse aux meetings 


comme 
bakh, ravitaillés uniquement par 
voie aérienne, surveillés ou pro- 


du Karabakh). Et les Arméniens de 
Bakou qui n’on pu fuir vivent dans 
la terreur, derrière leurs portes 
désignées à la population azérie 


Depuis les pogroms de Soum- 
gaït en 1988, l'Azerbaïdfen tue οἱ 
chasse. Sur les 200 000 Armé- 
niens qui vivaient à Bakou, ἢ n’en 
reste que 30 000 à 50 000. La 
grande saignée de novernbre 1988 
a chassé plus de 200 000 Armé- 
riens (chiffre officiel) d'Azerbaïd- 
jen. 

Après Soumgaït, les Arrnéniens 
ne s'en sont pas pris aux 
170 000 Azéris vivant en Armé- 
nie, qui ont pu vendre leurs mai- 
sons avant de quitter la place. Ce 
n'est que plus tard qu'on a compté 
des victimes azéries en Arménie, 
une poignée, peut-être les meit- 
leurs, ceux qui se plaisaient ici. 

Alors ὁ Haine interethnique ἢ 
Nationglisme exacerbé des deux 
côtés ὃ 


Et aujourd'hui, le blocus. Il suffit 
d'une grève de cheminots en Azer- 
baïdian : car 70 % des besoins de 
l'Arménie sont importés des autres 
Républiques, et 95 % de ces mar- 
chandises sont acherninées par 
des voies ferrées qui passent par 
l'Azerbaïdijan. L’Arménie est dens 


pour passagers 5, 

relie Erevan à Tbilissi puis à Mos- 
cou passent sur une cmquantaine 
de kilomètres en Azerbaïdjan. Le 
20 septembre dernier, elle a été 
sabotés. 


Restent pour la Kaison directa 


Bakou contiennent 
saccagés, de l'eau dans le ciment, 
de la paille dans les sacs de 
farine. 


Bekou, qui, en novembre der- 
nier, criait « Mort aux Armé- 
riens ! », a de la suite dans [68 
idées. L'Azerbaïdian est surarmé 
(et par qui ?}, alors que tous les 
fusils de chasse au Karabakh et en 
Arménie ont été confisqués 


l'année dernière. Maintenant, on 


ramêne les corps des appelés 


les casernes soviétiques des 
conacrits azéris. Trois victimes 
pour le mois de septembre. 


Apparence de la réalité, la vie 
quotidienne à Erevan est tra 
quille. Les enfants ont repris le 
chemin de l'école, et les jeunes 
filles sont toujours élégantes. La 
courtoisie se révèle autour des fon- 


parti pris de Moscou. Cela reste le 
plus étonnant. 


justifi | 
les transformations 
en Pologne 
rapporte M. Rakowski 


Moscou, — + Je crois les 
relations entre l'URSS et la Polo- 
gne ne doivent pas ètre liées à des 
relations entre partis », a déciaré, 
mercredi 11 octobre, M. Mieczys- 
law Rakowski, premier secrétaire 
du PC polonais (POUP), à l'issue 
d'un entretien de trois heures avec 
M. Gorbatchev. Ce dernier 2 
assuré M. i de son soutien 
et a laissé entendre qu'il ne 
s’immiscerait dans l’évolution 


actuelle d’aucun 1 du bloc 
socialiste. « M. Go hache a sou- 


ligné “IL s'en tenait à un 

de base : l'évolution et le ᾿ 
nement d'un parti de lui 
et de lui seul», a déclaré [5 pre- 


müer secrétaire du POUP su cours 


« Notre doit son 
sas Nude 


Un an et derni après le 
concile du Millénaire de juin 


quatrième centenaire du 

de , alors 
que la nouvelle législation ref 
gieuse 


zième siècle) et celle de Tik- 
hon, premier patriarche après 

ἱ patriarcat 
en 1918, qui avait reconnu 
l'existence du nouveau gouver- 
nement soviétique mais s'était 
surtout distingué jusqu'à sa 
mort, en 1925, comme défen- 
soeur des libertés religieuses de 
son peuple. 


M. Yannis Grivas, président 
de ja Cour de cassation, a été 
nommé, mercredi 11 octobre, 
par le président de ia Républi- 
que, M. Christos Sartzétakis, 
chef du gouvernement intéri- 
maire grec, qui expédiera les 
affaires courantes jusqu'aux 
élections iégistati ciné 
prévues [Ὁ 5 novembre. Ce 


devant lequel en 
1976 les auteurs du putsch mik- 
taire du 21 avril 1967. 


POLONAIS 


et Eivres français 
sur la Pologne 
et 


l'Europe de l'Est 
Catalogues sur demande 
LIBELLA 


12. rue Salnt-Louls-en-V'ile, PARIS-4 
Tél. : 43-28-51-09 


GRÈCE : jusqu'aux élections du 5 novembre 
M. Yannis Grivas dirigera un gouvernement intérimaire 


ATHÈNES 


Les is Conservateur et com- 
muaiste s'étaient clairement 
entendus, en dertier, pour 
convoquer des élections 
après avoir mené à terme la 
« cathersis> (épuration) consécu- 
tive Arme ts rs es qui 
avaient sous gouverne- 
ments socialistes entre 1981 ct 
1989. Les deux dirigeants ont 
cstimé que cette mission était 
accomplie et qu'il était nécessaire 
dorénavant de clarifier la situation 
'σρῶς γε en recourant aux élec- 
tions. Le chef de file des conserva- 
teurs, M. Constantin Mitsotakis, 


jorité 

absolue de sièges (151 sur 300). 
Le 18 juin dermer, la Nouvelle 
Démocratie avait obtenn 
45 députés, avec 44,25 % des suf- 


der conservateur cherche par ail 
leurs à attirer ἃ fui tous les « déçus 
du socialisme à la » en 
axant sa campagne ds 


tours et des communistes, qui ont, 
selon lui, « criminalisé » la vie poli 


impasse παρὸ ἀκ ., en gelant 
blèmes 


Le chef du PASOK a marq 
des poi des 


points en per- 
sonnalités de ve rm 


ministres socialistes qni avaient 
quitté le PASOK à la suite du 
scandale Koskotas. 


RDA 


M. Honecker est vivement critiqué 
au sein du parti est-allemand 


εξ 
ΓΙ 
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FE 


Vous AUSS:, 
VOUS FAÎTES 
VOS VALISES ?! 


Celle-ci souligne qu'un nombre 

important de questions doivent 

faire aujourd'hui l'objet d’un 
à : 


rester dans le cadre du régime à 
parti nnkque. « Nous dir ouver- 


tions et manifestations 
se cache l'intention de 
les gens ei de Les 
fondements constit de 


NON, MONSIEUR, 
LES VÔTRE RES/ 


mois. 
comprend pas que, dans le 
contexte actuel de l'évolution 
ensemble 


trouver 
frontières pour empêcher ses 
citoyens de partir. à 
. Les « conseils de Moscou » ont, 
sans aucun le 


5. L'annonce de la démission 
d'Ulbricht, qui avait gardé ses 
fonctions de chef de l'Etat, avait 
été faite à l'issue d’un plénur du 
comité central précédant un 


2. 3 
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puisque Les vingt " : 
ot un ministres rééius Le 25 60p— Le ne ne 


CANADA : après les élections du 25 septembre 


Sursaut conjoncturel ou véritable renouveau 


du séparatisme québécois ? 


clause prévoyant un statut de 
chere) pin τς ἐνερ να 


province francophane Canada 
ne lui donne toute la latitude vou- 


nouveau cabinet qui, dans sa lue « 


opprimer » 88. ταὶ στε 
bone, au demeurant k plus 
sâtée de tons le pays (1). 


Gbre. L'intarissable Jacques Pari- 
zeau, aussi dans son fran- 


condaronée 
basses conches de ia société, 
Aujourd'hui, 60% des salariEs de 
la société en ee une 
entreprise «SOUS COR rançcor 
δος» (2) et le dynamisme des 
Anciennes PME (Bombardier on 


temps de ses débuts. 


chance fédéralisme 

De l’autre, le Parti québécois 
“ retrouve l'envie de se battre pour 
loin. son idéal, comme au bon vieux 


Canads a οποία un traité de libre- 


€change entré en vigueur en janvier 


CETTE SEMAINE 


BETETE 
. dans la police 


BE: TE 
dans la vie 


d'une infirmière 
7 DOSSIER | 
Les vieux sont 
déchaînés 
ENQUETE. 
Ce qu'ily a dans 

la tête des jeunes 


ΒΕ 
Pourquoi ca craque ? 


Corner) Qu 66. PACEA PE QUE 


ges n'ont les pes franco- 
on dub reste du 


sciences 
de l'université de Montréal. 


récente du 
(2 DRE L rs 


Faudra-1-1l roïousr l'élection 
présidentieite _ américaine de 


n'exerçait pas ds « domina- 

#on » sur l'Europe de l'Est, et 

en particulier sur la Pologne. 
Toute l'Amérique, « éclai- 
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le Washington Post : vous 
vayez, <j'avais raison ». 
L'ancien président cite scrupu- 
leusement 505 déclarations 


en Pologne et dans toute 
l'Europe de l'Est, j'apparais 
comme un » 


Quiconque croirait discerner 
un soupçon d'humour, d'auto- 
dérision, dans ces propos, 
aurait tout à fait tort. M. Ford 


enfant sur le dos, les autres pendus 
à leurs jupes. M. Mitterrand prit 


3» et jusqu'à DES « Viva el 
Evene τα M£ëme les manifes- 
= an a 


cttte 

termes: « 

au dix-septième siècle qu'en- 
de l'Equateur 1} n'y a plus 

de péché. C'est vrai que l'on est 

enclin à s'abandonner sans 

remords au plaisir d'être entre 


» 


Faliait-i δυλδὶ penser qu'en 
1942 la Pofogna n'était pas 
sous [5 botte de l'Allemagne. 
qu'en 1850 les sorfs de Russia 
étaient fibres, ou qu'en 1492 
l'Amérique était ja première 
puissance mondiale ? Ses 

ἡ semblent d'un 
autre ordre. I] demande seule- 
ment que, au Cas Où serait un 
jour érigée à Varsovie une sts- 
tue « dédide à trous les Arnéri- 
Ceins qui 55 sont tanus au Côté 


11 octobre, la tentative du gou- 
verneur de Floride Bob Marti- 
2ez de restreindre dans son Etat 
les possibilités Ge recourir à 


vVOrterents 
pour les femmes à revenus 
modestes. — (AFP. } 


le lutte menée par les autorités de 
5 ΒΑΥΕ ER Ὁ Et 65 DURE 


rencontre Pérou-Boli bie, 
consacrée au problème de Ja 


Mercredi, à Quito, M. Joxe s'est 
entretenu avec le ministre de J'inté- 
rieur d’Equateur, M. Andres Val. 
lejo, qui lui à fait part de ses 
inquiétudes. L'Equateur, at-il sou- 
ligné, est un pays de transit pour la 

les installati 


transfert vers l’Equateur du trafic 
de la coca et de son traitement. 

M. Joxe devrait recevoir pro- 
chainement à Paris le directeur 


part, la police scientifique, grâce 
au laboratoire d'échantillonnage de 
Lyon, consacré d'abord à la 
cocaïne et qui, avec l'analyse de La 
composition des produits, permet- 
tra peut-être de remonter plus faci- 
lement les filières ; d'autre part, les 
détection des 


Arrestation d'un des « bRrons » 


ATOS 
ἘΠΕ 
MERE 
ΠΡ à 
Ji Ἰ] 


on 


— —— quan 
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DIPLOMATIE 


Les négociations CEE-URSS 


Moscou trouve la Communauté 
peu ouverte à son égard 


BRAUXELLES de l'Est», s'exclame M. Ivanov, 
qui cite quatre domaines qui, selon 
de notre correspondant lui, devraient être abordés au 
5 niveau multilatéral : l'écologie, les 
Les Soriétiques trouvent ἴα transports, la normalisation, 
Conununauté peu ouverte à leur l'échange d'informations économi- 
égard. C'est ce qu'a expliqué ques. 
M. Ivan Ivanov, le vi Ἵ ᾿ 
de ἴα commission d'Etat pour la Du côté communautaire, On 
it ique extérieure, n° semble pas οἱ ἐπ αν ΟΝ 
lors d'une conférence de presse Critiques justifiées ! Jadis, Ë 
tenue pe 11 octobre à souhaitait L 


ise de 
Moscou sur les pays de I les 
experts bruxellois reconnaissent 
devenue 


Le chef de la délégation soviéti- 
que aussi à [8 Commu- 
nauté de réclamer en mâtière 
d'échanges commerciaux une 

« effective », C'est-à- 
Moscou souhaiterait que chiffré 
fasse à la 


ONU 


d’une force de paix en Amerique centrale 


voisin. Elle se chargera ἃ 
i intes sont formu- 
par l'un cinq gouvérne- 


de l'Organisation des Etats améri- 
caïins et de l'ONU devait se rendre 


au Honduras pour « 
DE Din ie bre 


tion l'ONU d'un Américain, 
M. Elliot Richardson, comme 
tant personnel du secré- 


représen ; 
taire générai pour surveiller le pro- 
cessus électoral. 


PROCHE-ORIENT 


oNT ISRAËL : après la défection d'un pilote syrien 
Le secrétaire général propose l'envoi | Le système de défense aérienne 


sera réexaminé 
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APT πὲ apps pose ΒΕ ile 
τ de d 

qu'us à i "a: nier = d 
armée 


se 
Meggido r s'intéresser à 
rte Το | 


Asile 
politique 


M. Rabin et les plus hauts res- 
ponsables de l'état-major sont 
cosuite venus sur s'entretenir 


poser, le même jour, à Alexandrie. 

ele Arras il sovié- 
tique datant du début des 
années 70, mel on s'est posé à 


pet rene . 
équipement ῖ τ ἷ 


résuitats tangibles. « J'ai l'impres- 


q ἴ᾿ 
Un plan radar er ? instant 


ment 
pour un règlement Mais on ne dit pas pourquoi aucun 


= ἢ 


\ = 


A, 


ας.) 4 Ὶ “5 “55 


[ 
᾿ 
: 
ξ 


᾿ 
+ 
: 
À 


ῃ 
ï 
ἐξ 


tête du Conseil 
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POLITIQUE 


Les travaux du Parlement 
Compromis en bonne voie entre le gouvernement et le groupe socialiste sur le budget 


La commission des finances I y a donc de ἴα friture sur le Selon M. Jean Anciant voté contre, le PS ἃ voté pour. Le MM. A! (UDC) et Pier- Auberger (RPR} accordant une 
de l'Assemblée nationals a PU Res Does. Pi Oisc) le « durelssement du barème PCF s'est abstenv, maïs comme l'a ret (PS) tendanr à appliquer le demie part supplémentaire aux 


: ment que le fonctionne mieux redevenu à l'ordre ὰ : ralisati : dei 
première partie du projet de loi sur Le récesu Ces He Le ven douée D εν το, OU D ne CN. eunlée de Le bis τί nou le lee αν 
de finances. L'UDF, ls RPR οἱ trouvait ces deux derniers jours le de la baisse de l'impôt sur les muniste. rapporteur général du budget, les un amendement réservant 
00 ont voté contre : le PCF Président du groupe M. Louis Mer. soci£t£s pour les bénéfices non dis- En he, ἴδ tion de PUx amendements rectifiés ont 6t6 le bénéfice du plafonnement de la 

i de … Après sa réunion demandes réitérées de M. Henri ‘forme de La dotation de LR Satis En re οηνεαιινοατοῦ αι 
pour. D'autre pert, les négocia- travail avec les commissaires Emmenuelli lors de la fonctionnement {DG a été Une autre proposition de dépasse ps 10 000 francs et sup- 
tions se poursuivent entre Je Socialistes des finances, mercredi réunion avec M. Bérégovoy) de  Feponssée à l'unanimité. Tes SOS JE DS Gé retenne : celle primant le prélèvement de 0,2 % au 


11 octobre, le ministre de l'écono- istes souhaitent que le calcul de la à - 
gouvernement et les commis. Dit des fi M. Pi ἘΣ τα οτν πσταν Γὰ σαο. DGF sait pondéré par l'évolution RO ES em roger 
saires sociaüstes avant l'arbi-  Bérégovoy, avait, lui aussi, la mine min£ crea des prix mais également per - impôt ne are pales) 
trage définitif de l'hôtel Mati- τα peu lasse. de la loi de finances, a voté ir pas Croissance en volume. Les discus nie Ellcavotéunamen TAUX de TVA (28 δὲ 
gnon, qui doit être rendu le [ἔ réfute jes accusations pa sage de 39 % à 37 % du taux de D ἘΠῚ DE CR κα μοῦσαν dement de M. Jacques Roger- 25%) a été sans modifica- 
17 bre. pr gr ep a nr le ut ne aux bénéfices ns S eiriénelies le DÉS. ὅταν ΣΝ RÉNtE la forme 
«Il y a de la la socialistes : « C'est ui D'autre part, la commission a ) sur 
ligne 12 D'ondinaire fort discret, le huitième réunion de mérall ee δεῖς τορίσϊεπι ἃ 4238. adopté plusieurs amendements. ice du crédit d'impôtfonmarion (ES) : rclvement de 3.3 ὦ de 
du précisetil ca regrettent que «Le La commission des finances 2 agissant du régime du crédit Pour ic barème de l'impôt sur le 
: Ridard (PS ronde Mu des πόκον. dans 006 adopté l'articie d'équilibre du bud-  d’impôt-recherche, la commission a revenu, la commission ἃ adopté an 
Vakd'Oïse), a du mal ἃ cacher un Périodes d'avant congrès pe vienne get : l'UDF, le et UDC ont examiné deux amendements (de amendement de M. Philippe PIÉRRE SERVENT 
devant le de des αἱ i se 
auti-gouvernemental auquel Ce rm οὐδ 
se livre depuis quelque temps, ceux hommes sant face à face & 
qui ont les yeux fixés sur la ligne + Ensuite, on ne sait plus ce qui se 
rose dn a de Rennes. «J!s passe, il, c'est comme si sa , 
NOUS a discussion un Deus ex Mackina.… » 
taire. Il y a des gribouilles parmi Pour l'heure, M. reste - Î 
RE Ce | ones mar. | ARABIE SAOUDITE 
ce ne jali 
qui barieut le plus aux loups qui, Le ee Me M. Michel M. Charles Millon n'en reve- bancs de l'opposition s'élevait 
en commussion des fmances, sont ti naït pas et levait les yeux au uns protestation furieuss. ἧ δε 
les plus assidus οἱ les plus travail mardi prochain. D'ici 18, les Cahi- ciel; M. Michel Rocard, rel- Sous les ais de r Aocard! M don dé 05 Cu 
leurs. « J1 y a ceux qui le bud- nets de M. Bérégovoy et de gioussment, écoutait ; M. Lau- Rocard ! », que scandaient cec- ou: USA Cest l'atout stoiégicue 
get et ceux : Le », M. Michel Charasse, ainsi que les rent Fabius dissimulait mal son tains députés UDF-RPR 9898 Qui νοι" permetnS d'emélorer votre 
aus commissaires socialistes vont envie de rire: et M. Alain 4 4 développement intemafionai 
en à am Deceun racortei… SOFEZ OPERATIUANEL Pourgucs οἱ comment prépas νὸς 
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née, — Les députés socialistes ont progression de ces contrats. questions Toinng' 
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de loi sur la précarité du travail, [1 L'imeummité parlementaire, — l'absence de M. Roland papa ἥκατε σα pores par 
prévoyant notamment des senc- Les députés ont adopté définitive- à M. a Lieu : Americon Chamber of 
tions pénales pour «une utilisation ment, mercredi 11 octobre, la pro- SES —— ---- Commerce / 
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INSTANTANÉ D'UN NOUVEAU COMMUNICANT. 


Le nouveou communicont ne se fait pas de souci 
4 sait qu'ovec Alphapage, ἢ peut être joint por Minitel 
. ef du monde entier! 


Le nouveau commMunicont a la fberté dons Je Sang. N 


Avec Alphapage ὃ peuf être joini 24 ἢ sur 24 
Ουχ quaire Coins de son ferritoire. 


| PA Môme si ἃ la iSfe en l'ai, D dé 


Æ Les yeux du nouveau communicant 
à ki permettent de voir le signa lumineux l'overtissant de l'arrivée 


d'un messoge en foutes lettres sur son Albhopoge. 


0 sl 


ΙΒ nouveau communicont n'a pas 
de trou de mémoire. Stockpoge. 
un service Alphopage, conserve 24 ἢ TT Le nouveau communicont a du nez 
ménimum tous les messoges ἔ a topé 3614 code Alphapoge sur son Minitel 


‘qui lui ont 616 envoyés. et depuss ἢ est ou couronf de fous les services Alphapage. 


en tapant 3614 code Aiphapage 
sur votre Minitel V4 
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POLITIQUE 


La réforme du code pénal à l'Assemblée nationale 


Les députés rétablissent la notion 
de responsabilité des personnes morales 


du nouveau code pénal, 
l'Assemblée nationale a levé, 


des personnes morales. La 
notion d'a instigateur » des 


TE 


Mais s'agitil d'établir, faut 
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Des forfaits, bénins ou terri- 
bles, ἢ s'en commet aussi à 
bord des bateaux et des 
avions. À bord on contre les 
nefs et aéronefs. L'Assemblée 
nationale s'est appliquée avec 
beaucoup de soin à franchir 
coques at fuselages pour ne 
rien laisser au hasard. D'abord 
elle a reformulé, en collant au 
toxte initial qu'avait modifié le 
Sénat, l'affirmation salon 

fran- 


2. 

Les assauts extérieurs 
avaient été bel et bien 

oubliés placs Vendôms, puis 

au Sénat {alors que ls code da 

l'aviation civile y fait réfé- 

rence). Oubli 


qu'y ἃ été accomph un de leur 
faits constitutifs 


sophie du choïx, de la Bbert£ Mais 
liberté pour moi, 


traitées ! Ce disant, je me réfère à 
une philosophie personnaliste de la 


Controverse historique aussi : 
M. Toubon a également puisé dans 
ce registre, affirmant que reconnaître 
cette responsabilité-là, c'était 


1789 et sa suite devaient valoir le 

Aer, ei sorts μὰς ns εἶν 
sor 
bats à μὲν œuf 


Les socialistes ont bien admis qu'il 
vigilance et 


pilles et, pour los avions, aux 
missiles. De ces préoccupa- 
tions sst née l’adjonction, 
répétée dans le texts, de 
l'expression «2 l'ancontre »… 


de ce dualisme, on 
parlera donc, peut-être, à 
l'avenir de « navires battant un 


pavilion français 3. 


MK. 


Par la voix de ML Michel Sapin, 


disposition sur la responsabilité 
pénale des personnes morales 


conduira à toujours trouver un res-| de 


ponsable, comme les victimes om le 
droit de fl , MNGiS qui sera un 
vai » 


Une fois admis le fameux principe, 
contre l'avis du RPR, du PC, de 


MM. Clément et Philippe Mestre 
(UDF, Vendée) et de M: Christine 
Boutin (app. UDC, Yvelines), restait 
à en préciser l'extension. Les nom- 
breuses restrictions posées ke 
Sénet étaient balayées par le le 
gros des troupes UDC et une UDF 
divisée (20 voix dissidentes). 

Ne sont plus, à ce stade de la dis- 

ion, exonérés de la responsabilité 


Le cas des mmeurs 


M. Pierre Ârpaillangs a 
donné, marcredi 11 octobre, 
aux députés l'assurance qu'un 
projet de loi réformant 


᾿ ; 
prêt avant la fin de l'année et 
pourrait être discuté à fa pro- 
chaine sassion 3. 

Les députés ont refusé da 
suivre le RPR, qui proposait 
une description exhaustive 
des cas à envisager pour les 
mineurs dans le code pénal : 
«N'est pas responsable le 
rrünieur de sept ans. N'est 
passible d'aucune peine le 
mineur de treize ans. La ki 
détermine las conditions dans 
lesquelles Îles personnes 

de trekze it ans 


M. Chirac reprend ses tournées en province 


a reconquis, en mars dernier, la 
ville de Castres au profit de 


des pays du tiers-monde. Le mou- 
vernent amph- 


sera adres- 
sée aux vingt mille abonnés 
actuels. M. Camille Cabana, 
ancien ministre, conseiller de Paris, 


Le 19 novembre, M. Chirac pré- 
sidera les Assises nationales du tra- 
vail du RPR au cours desquelles il 

ses 


politique étrangère et l’action 
1 Ce comportement s'est 


simplement en sautant sur 56 
chaise et en disant l'union, l'urion. 


Réanion du comité central dn PCF 


M. Marchais sous la pression 
des changements à l'Est 


Les membres du comité 
central du PCF devaient se 
réunir, jeudi 12 et vendredi 
13 octobre, place du 
Colonel-Fabieon. Auteur du 
rapport introductif de 
cette session, M. Georges 
Marchais devait évoquer la 
situation politique et 
sociale et rendre compte 
de sa récente entrevue 
avec M. Mikhaïl Gorbat- 


; chev à Moscou. 


Entre le train des grèves en 


reprises. Toutes ses «unes», sauf 
deux, qui ont été réservées à la ren- 
contre entre MM. Marchais et 


«une e cam 
menée 


Koh! et les grands 
talistes de RFA à la recherche 


Um he none © mme mm te um mue, 


d'autres rapports internes et 
Le italien n'a pas 


Ancien dignitaire du parti, 
M. Marcel Rosette avait, pour sa 
part, exvoyé à chaque membre du 
gp Andre leren Aa 
document critique sur itique 


premier 
d'Union soviétique à Paris, qui 
vicadre faire ane conférence- 
débats sur... la perestroïka. 


dl 


μα παν, Ph nn ΤΌΣ 


L'union ne pourra se faire que pro- 
gressivement. On ne peut PDAs COpo- 
raliser les groupes parlemen- 
taires ». Selon lui, il y a, à 
l'intérieur de chacun des trois 


RPR a annoncé, mercredi 
11 octobre, son intention de dépo- 


+. Yapporteur 
d'enquête sur les 


Au cours d’un déjeuner de 
presse, M. Douyères avait estimé, 
Lake 10 octobre, que Les condi- 


un 
12 milliards de » 
I Le député de la Sarthe avait 


. que 
avait 6êt£ « politiquement 
consiruile », « Nous avions un 
a rm ὅτι a iqué en séance 


che de M. Vivien a disparu du 
compte-rendu analytique de 
l'Assemblée nationale (les 
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COLE CPR 


Tentative d'OPA sur l'électorat du Front national 


POLITIQUE 


Le sphinx Lacaze à l'assaut du menhir Le Pen 


L'électorat du Front nationel est 
la cible d'une vaste opéra- 


Si Jean-Marie Le Pen cris au 
«complot », On ne pourra pas, 
Poire fois, ἐγ donner tort. 

᾿ββδουξ auquel est aujourd'hui 
confronté s'apparente même tel- 
lement à une histoire d'espion- 
nage qu'on pourait l& camoufler 
SOUS un msssage codé, du 
genre : «Les hommes- 


L'affaire n'en est pes moins 
sérieuse car ἢ s'agit de (8 plus 
organisée de toutes les tents- 


devenu secrétaire général du 
Centre national des indépen- 
dants après 


née en 1988 sur las bancs des 


nor-inscrits proches du RPR — a 


scellé par un pacte ses retrou- 
vailles avec son ancien 


contrs-8spionnage — 
le SDECE, Le farneuss « Piscine » 
M. Briant faisait ses clesses 


Fesciné per l'étrangeté des 
mœurs es me depuis 508 
expériences da conseiller au 
ministère de la défense, de 1985 
à 1988, l'ancien chef d'état- 
mor, promu à l'Assemblée de 


d'état-major des 
ouropéon sur in Este de AL Valér} Ge 


convaincre qu'il y avait 

là un bon tour à jouer... . à 
M. Jacques Chirac puisque 
Pa non se traduira par 


MM. 
Edouard Balladur, 

François Léo- 
tard, Alain D plante Pierre 


monde, dans notre camp, s'en 


ni l'UDF n’attirent Plus 
aujourd'hui, qui sont 


card d'Estaing, surnommé «le sphinx», 
a accepté d'être le fer de lance de cette 
Manœuvre ourdis par le secrétaire géné- 
ral du CNI, M. Yvon Briant, qui est un de 
x 588 ancions subordonnés. Colui-ci a déjà 
γαῖ plusieurs anciens dirigeants du 
Front national de M. Le Pen, que ses 
amis appellent «le menhir», ἃ cotte 


par les excès racistes, antisé- 
mites, ségrégationnistes de 
Le Pen, σὲ qui d'être 
d'ostracieme. Lea mes- 
sage du CNI sera clair : nous 
n'avons qu'un adversaire, 8 
gauche : qu’un alhé, la " 
RPR-UDFS le Front national 
n'est pas un ennemi, simplement 
un concurrent dont ἤ faut réduire 
au maximum le volume... Et les 
« grands » ds ia ciasse politique 
décidèrent de laisser le € petit » 
jouer. Sans trop y croire, jusqu’à 
ce que ls général Lacaze fran- 
chisse le Rubicon. 

Alors, l'ancien homme- 
grenouille actionna sa deuxième 
torpille anti-Le Pen en annonçant 
l'arrivée au CNI de quatorze 
anciens dirigeants du Front 
paper οἵ non des moindres : 

des Bouches-du- 
Rhône, M. Pascal Amighi ; un ex- 
député de Seine-Saint-Denis, 


Monde du 7 octobre), 


mois, par Yvon Briant : « Chaque 
fois que j'allais en province, 
des 


he nie général du CN! 


s'acquitte de sa tâche 


F tou- 


le 14 septembre. On a vu 
l'ancen chef ph n faire 


ses gammes, quinze jours 
tard, à Vaux d'Andigny, à l'occa- 
sion de la Saint-Michel, (protec- 
teur des parachutistes), en 
tenant sur l'immigration des 
propos angéliques. À Vaux 
d'Andigny, une localité de 
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des grands chefs de l'opposition, au pre- 
mier rang desquels le président du 
groupe RPR du Sénat, M. Charles Pes- 
que, qui cultive, en La circonstance, quel- 
ques connivences avec M. Giscard 
d'Estaing ἢ 
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entretien publié, jeudi 
Lu octobre, par le quotidien 
& » 


pre UPF, ci ge que le 
statut particulier est 


talent. 


A οι. 


see Le Monde Ὁ Vendredi 13 octobre 1989 9 


Une fabuleuse: somme, “Μη hvre clef, un tour 
de force. | “HT Jean REMY, LeMonde 


Moi, j'ai trouve ce livre vraiment extraordinaire. 
Cela m'a appris mille choses. Je rêve d'un film 
fait à partir de votre livre. Bernard PIVOT, 

Apostrophes 


Exceptionnel... splendide. 


Jean-Robert ARMOGATHE. 
La Croix 


Superbel Extraordinaire! Fantastique... Inoui. 
Lucien BODARD, Le Point 


M'a ébioul. Pierre-André BOUTANG. 


Océaniques, FR3 
De cet ouvrage dense, passionnant et 


précieux. le lecteur sort éberlué. 


Hélène CARRERE d'ENCAUSSE, 
Le Figaro Littéraire 


Une main de maitre. On reste stupéfait. 


Jean CAU, 
Paris-Match 


La réussite 
pareil, c'e 
els conter 


esttotale. Ce quiestvraimentsans 
st marier à ce point la science et l'art 


Pierre CHAUNU, 
France Catholique 


Extraordinaire histoire, d'un bout à l'autre 


passionnante. Jean-Pierre ELKABBACH. 

Europe 1 
Voilà le livre le plüs fort sur le Bicentenaire : 
celui de fa liberté en acte, de l'énergie 
créatr ice de l'Occident. ΕΑΝ}, 
Les Echos 


La théorie 


Philippe FRANCHINI, 
L'Express 


Pevrefitte choisit l'altitude... 
Impressionne. 


Ces pages, aussi denses que lumineuses, 


émerveillent. Marcel! JULLIAN, 
Le Parisien 


necdotes.… Fascinante 
ouissantes variations. 


Jean LACOUTURE. 
Le Nouvel Observateur 


Un immense 
Jean d'ORMESSON. 
La Revue 


Une prodigieuse aventure... 


Un δι ας ἢ coup de projecteur sur rune 
merveilleuse et surprenante histoire, 


Georges SUFFERT. 
Le Figaro Magazine 


FAYARD 
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Un jou 


est pressé de ᾿ 


MAT RARE SAP ΚΡ ἘΦ ΝΣ me νι Je al 
H . Ὁ ναῶν " 


HAKON 3 Armoire-penderie revêtue | 
décor blanc Portes coulissantes | 


5» 
tes. 2 


PL 1 ΒΝ ΒΝ 


ms ges Ὁ" ΒΝ 


" ἀπ TNT 


em. RE ΡΝ ΜΌΝΕ Combinaison étagère. 
tenté noir et verai Larg. 170 em, pro 
EGONILA 
Lot de 2 taie d'oreiller 38 em, haut 142 cm, 


Une chose en entraînant une autre, on commence de 80] à la peinture (oui, les pinceaux aussi), F3. 
par meubler une conversation et on se retrouve des lampes aux plantes vertes, ete, ete, etc, etc, ete, 1} 
en train de courir partout après des meubles pour etc, etc. Le tout dans plein de styles différents, à à 3 


monter son ménage. de matières différentes, de couleurs différentes. 
Alors là, chez IKEA, on pose la question : pourquoi Et coordonnables en plus pour ne pas se planter dans 
partout ? Parce que vous avez besoin de tout Ὁ ses idées de déco, même les plus délirantes. 


et que partout y a pas tout! De toute façon, on peut toujours rapporter pendant | πος rt 

Nous on vous dit ça comme ca mais, chez IKEA, 1mois ce qui est trop grand, trop petit, pas de RUE ES, 
BEGONIA ὑπ Ἐπ τς de πον ion de 2000 RARE la bone couleur, IKEA 16 reprend avec le sourire, ur 

A de couette 100 δὰ coton. maison. de la cuisine tite re, du canapé Quant ix, i i peti | πετεῦι 
®*"Multicolore. 150x210 em à la bibliothèque, du NE eux orulere de one MR QU Ὁ He pes ες ἜΛΑ, 
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LAVIN ΠΡΡ 
Lampadaire 

Métal laqué/ 
verre, Haut. 192 2 


KRISTIANSTAD Canapé, Acuise à resanct 5 
975 : Coussins polvéther/plume. Revètu tiass: Eu 


“Lot de 2 verres à vin - Arr 
Vérre soufflé äla 7 8 0. 
bouche et peint ἃ la {5 %% 4: 
muin. Pour lave. 
vaisselle. 25 cl. ; 
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AXVALL Table basse 
Verre trempé/ 

bois massif teinté roux, 
80 x 30 em. Haut. 45 cm. 


᾿ rs mp pre qe gs nids est axrivé qu'on doit partir dans de folles dépenses... 
jamais assez maïs quand on monte un m on ἃ envie de cuir, e se sen Offre valable jusqu'au 22 Oetobre 1989 dans la Bmite des stocks disponibles. 
ça descend son prix. Et quand on se livre soi-même, plus confortable, bref de s'installer dans la vie comme | _ ἤν 

ca Ga fait des frais en moins. Ça compte d'autant plus dans un canapé profond, moelleux mais toujours 


er rgn nn IKEA. Après tout, ce n'est pas parce qu'on 
nu Le idemment, le pro est que, quand s 3° 
l ” ἜΣ : ᾿ξ on ἃ pris l'habitude de compter sur les prix IKEA, Ils sont fous ces Suédois 
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D. ὦ Σ 
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τὸν “ | NÉE TEL. (ἢ 48.63.2025. TÉL: 1} 64.97.7120. ‘ TEL {1} 78254849, TEL. (ἡ 42800618. TEL. (1) 20.919677, 

δὰ RESTAURANT PARADIS D'ENFANTS DANS TOUS NOS MAGASINS - MINITEL 3614 IKEA 
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POLITIQUE 
La course militante de Jacques Delors 


Le président de la Commission européenne ἃ signé la contribution de Lonis Mermaz 
représentant le noyau dur des mitterrandistes ! Une fausse anomalie... 


Maïs va-t-il faire dans cette ble prendre an malin plaisir à sur- usant du fil direct qui le liaït à était le secrétaire général de la cords qui n’empéchent pas une troupes de départ 

? Ficigné du théâtre politi- prendre son monde. l'Elysée : ni que devant le second ἢ Convention des institutions répu- amitié sincère entre les deux faibles pour se lancer dans une telle 
que bexagonal, auréclé, de par sa Pas d'arrière-pensées, pas de a toujours eu l'impression de passer blicaines, dont faisait partie le club hommes. Comme quoi les senti aventure, D'autant que La jeune 
présidence de ia Commission des stratégie mâûrement réfléchie, pas pepe nee Citoyen 60 dirigé par celui qui ments personnels ne peuvent tout garde qui s'est blottie longtemps 
communautés 1 i exclusion expliquer 


de la Banque de France. Jac- La | : Jacques Delors 5 « transcourants », se sont 


mant 
ment. ἢ Delors aurait C Er ier secrétaire du PS, refusa ques Delors s'amuse à le ra à homme qui n'oublie retrouvant, en cette veille de 
patiemment, à τς, démons l'affirme til Simplement Fentrée de deux deloristes au ceux qui s’étonnent de le voir figu- rien, il souhaite une τὰν «syn- congrès, leurs racines d’origine, son 
que la bataille des chefs s'emoufile 3 volonté de se comporter, une fois  ©Cmité directeur, lors du congrès rer an milieu des mitterrandolä thèse» entre les forces vives du proche collaborateur à Bruxelles, 
au PS, et même — avec un peu de encore, en militant. Quand, toute de Toulouse, malgré sa demande tres! Parti socialiste, celles qui sont der. Pascal Lamy, signant même pour 
chance — que les socialistes fran- une vie durant, on a réussi ἃ allier  ieistante. rière Louis Mermaz, Michel Lioncilospin : - 
çais, empêtrés dans leurs divisions, Carri ὶ x Rocard, Laurent Fabius et Lionel : 
nn ne le L'amitié Jospin, afin que le PS soit le parti Alors la : question 
étant resté au-dessus mélée, de la majorité pourquoi 
auraït pu faire figure de recours a'explique pes tout attendant cette synthèse il Mermez ἴ Ent-00 νοϊσεεᾷ de chan 
providentiel. E ἡ n’est pas question pour luide se ταῖ. 867. une fois encore, de métier 
Cette stratégie aurait été gaul- L'amitié ne saurai lier à l'une des deux écuries qui se Non. Jacques Delors ne se sent pas 
lienne ou barriste, mais pas delo- tout expliquer. Fidèle à cette disputent le « dauplunat » de Fran- exilé à Bruxelles. Son travail le 
riste. Ce socialiste qui n'a jamais de son passé, le t de la Mitterrand si le président de Passionne, persuadé qu'il est que 
i ΤΟ entend l'Assemblée nationale ct le minis Cette époque de 


ion € 
que le PS reste solidement dans la tre de l'éducation font motion sépa- européenne restera dans l'Histoire. 
ligne de l’ancrage à gauche que rée, même si le président du groupe D'autant qu'il se félicite que son 


plonger dans [8 mêlée préparatoire ξ Ἀ υ ἰ 

au congrès de Rennes, οἱ d'une symbolise François Mitterrand socialiste rejoignait l'un ou l'autre. poste lui permette de prouver qu'il 

manière qui ressemble à de la pro- depuis qu'il a créé la Convention avoir un et qu'il 

vocation : cet homme venu à la msttutions blicaines. Cest ———.-——————— est capable de le mettre en œuvre. 

gauche par le isme catho- d'ailleurs pourquoi, déjà, lors du Entre anciens Investissement pour l'avenir 2 

lique a signé le contribution de fameux congrès de Metz, Jacques p Peut-être, car ce vieux militant est 

Louis Mermaz, ruélant ainsi son Delors s'était rangé sous cette courestionnels j d'avoir raison 

nom à ceux de Pierre Joxe et bannière-là, plutôt que sous celle avant les autres, et regrette, un peu 

d'André Laignel qui, eux, n'ont de Michel Rocard à qui le lie, pour- Le contribution de Louis Mer- amère, que ses «amis» mettent du 

jamais caché que leur biberon idéo- tant, tant d'affimités idéolo maz est donc autant la sienne Que temps à s’en apercevoir. 

logique avait été rempli de mar- ui, soucieux de l’équili- celle des anciens ll 

zxisme. Même si Jacques Delors bre des institutions de la γε Répu- a longuement fait de ses idées En attendant, le mandat de Jac- 

s'enferme dans une apparente dis- blique, 11 refuse que le parti majori- ἃ ses rédacteurs ; il leur a fait ava- perdre range he 

crétion, il lui fant bien faire com- taire devienne un instrument entre ler deux ou trois couleuvres ; il a ne pren- 

prendre ces choix curieux. les mains du premier ministre car, fait accentuer l’aspect européen, τὰ fin que le 30 décembre 1990. Il 

L'ancien conseiller de Jacques il à ses yeux, il doit rester un outilau dans la ligne de son discours aux pourra même, alors, être renouvelé 
Chaban-Delmas dans le même cou- l'Europe et du monde, Aucen mauvais souvenir de Ce “vice du président de la Républi- journées parlementaires socia- pour deux ans, P celui du 
que le noyau dur des mitter- Si ce social-démocrate s'est genre avec ses cosignataires Ἔ listes; il a rédigé lui-même une Commissaire τ ds que le ee αἷς 

randistes ! Un des pères fondateurs rangé sous la bannière de Louis 'aujourd’hui. S'ils furent ses Ce symbole de la «deuxième annexe de quatre pages proposant 30 décembre 1992. Pour l'instant, mr s 

de la « deuxième gauche» sur la Mermaz, c'est tout simplement adversaires, Pierre Joxe et André £auche» est mitterrandien et non «dix chantiers pour le progrès », il reste un citoyen français qui 

même ligne que les laïcs les plus perce que, lui aussi, il juge quels  Laignel ont toujours été fairpley rocardien. De toute façon, il qui vont de la définition d'une s'intéresse à le vie politique de son 

fervents! L'ancien ministre des bataille des chefs est prématurée. avec fui. Et pourquoi ne pas admet. n'accepte pes que Michel Rocard «éthique du vivant» jusqu'à la pays, ct qui y participe, suivant une . 

finances qui avait dû bataïller pour Parce qu'il estime, aussi, que l£ tre qu'ils aient pu 1 On ait l'exclusivité de la descendance Création d’une « citoyenneté déontologie fixée depuis long- 1: 
, faire prendre conscience des rai sale contribation qui ne divise pes Paccepte de tant d’autres socis- do ce coran de qui a marque re _—. rl παρε Ὁ. ὍΝ ΘΝ ΕΣ μ 

ments économie marché est u 1 u i is — _ amené tant au 500ῖ8- « jamais été absent, manifestement 
. À pense groupe listes. Et puis — et surtout ment, rage κ᾿ τὰ Pas Pr 


D Ps μπὰς οἷο μενα τν ες em be Assemblée nationale. Louis Mermaz est un ami de tou- Docs ἘΙΘΕΙΨΕΣ de νοῖς tant de mes PR ἐσόμενα» ur Ê : 
voulent faire payer les riches ! incipal reproche que Jacques jours. Un de ceux qui ont constem. idées mises en pratique ui alors le « présidentiable 5 … Histoire pes 50, 

1 ler. Das adm À Lane Fabius et ment soutenu Jacques Delors qui siège actuellement ÊT Hôtel 82 | oublier. Car cet amateur passionné 
prôner en France le sociak ἃ Lionel J est donc d'être des quand il était en délicatesse avec Matignon, il n’apprécie pas forcé tion préparatoire au congrès de de course cycliste n'ignore pas son 
démocra τ. diviseurs. is il ï js «durs» du parti. Leur histoire ment le stratégie personnelle du Rennes paraît manq Ï » faut un 
ee Parlement ily a τα que ie premier, du temps où il était est celle d'une amitié née il y a chef du gouvernement, dont il médiatique ? Les stratèges en outsider.. 


avec Les commumistes ministre budget, vingt-six ans quand celvi qui π᾿ regrette surtout qu'il dt chambre peuvent l'imaginer, mais Σ : CE "ἘΞ 
Jacques Delors sem- lui a guère facilité la tâche en Gen cho: Rufus d'Entue mi axonéca Que le Des din force est de reconnaître que ses THERRY BRÉHER FOR nas 
sn" À 
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CAPITAL HUMAIN ET ΕΕΕΙΓΑΟΙΤΕ INDUSTRIELLE Je 

LES 25 JOURNÉES PROSPECTIVES DU JOURNAL “LE MONDE" S'OUVRENT LE 18 OCTOBRE PAR UNE RENCONTRE INTERNATIONALE OR ET RS 

DE HAUT NIVEAU. QUELS HOMMES POUR L'INDUSTRIE DANS L'EUROPE DE DEMAIN ? DES CHEFS D'ENTREPRISE | : ; τὰς ΣΕ 

ET DES PROFESSIONNELS DES RESSOURCES HUMAINES APPORTENT DES RÉPONSES CONCRÈTES. ὅπη σο μὰ 

φ-πο----.,--ςἘ... τ... "À τ---.---------- τ 55 πὩ“Φ | ᾿ re τα ἫΝ FA 

M 94H15 OUVERTURE : ΒΠΗ 30 COMPÉTITIVITÉ DES HOMMES DE L'INDUSTRIE, ie 

MICHEL NOIR, UNE DYNAMIQUE DE DÉVELOPPEMENT : Es 

Dépuit, Moire de Lyon PHILIPPE BERNOUX, | πος πο «ρος 

ANDRÉ FONTAINE, oo re: | 
Dirucieur du journal "Le Monde” GEORGES BOUVEROT, ἡ FI Te L 
INTRODUCTION ΡΟ ΠΣ | DL. 
CHRISTIAN BRIÈRE DE LA HOSSERAYE, * À 7 2) γραυφωα νι, ον 

PROSPECTIVES Mbtusnes Directeur des Ressources Hueromes de Βυᾶ Re te 
PHILIPPE DESMARESCAUX, COUT 
Β 9 H 45 LES PROFILS ET LES FORMATIONS President de Rhône Poulenc Agrodhimue RD τος 


DES H ᾿ ποι | 
LYON ET Te à ἘΝ 
͵ Prendent-Direcieur général de DEC France AR TR 5. 


Directeur de l'École Normale Supérieure de Lyon 


Les 18 et 19 PIERRE FORGEAS, HORST FRANK, | | Ve ἡ ἀν ἱμον 
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Renseignements : JEAN-JACQUES PAYAN, pds . | PUS δδο 
| Paris 48 06 56 67 Directeur de ka Recherche de Ronoul 13 H déjeuner Ἀπ: . rie 
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es Ποῖος. em SOCIÉTÉ/CULTURE _ 


nas ἔξνς, LE 14 Cinéris : « Brève histoire d'amour » ‘ | ὃ | 17 Les infirmières dans la rue | 19 La conférence sur la sécurité urbaine 
_ Ἃ 18 Les «.pilanqués » du service national 20 La victoire des footballeurs français 


* 


nn δ marché de l’art : la ruée vers l'or 


ἙΝ ΝΣ Re, Le soi du vernissage de in Une huile < moyenne » de Masson i pour 61 millions et ua Renoir Aa SC D - 
De ἢ ας à Foire internationale d'art 5: ὃ [5 vullions de francs, une aque- cn 1979, 6 millions ἃ été recédé Le ‘ LE re OS Te ce “V2 
de de τν A contemporain, au Grand Palais, sérigraphie de Warhol ἃ 28 SMRo Aa ann demande d | OR Va RE ΣΝ ἀν ΞΕ, τοι 
FRS τς θα τος ee οςς | | | on ne comptait plus les points 2 D he de Done, star du Perse php pe ru RES EN Cu : τ: τοῖς τρια 
τ αν Ave Re rouges qui signalent les œuvres pre hecil ΡΟΝ ΜΕΝ, rip és remeut réévalué à la hausse; Les 
D one PUS achetées. Toute la FAC n'était a Énergie 
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Dé τ ms | que ventes θὲ transactions. Le spécalateurs. Les premiers font les Pt PrOu0eT de Douveous à DroUsEs 
RNA Ad edit à M ὅν président de La République lui modes et les suivent, ou préfèrent plus financiers » ; ct même les artistes — 
πον ὌΞΩ 5 ΩΣ me même sorait arrivé trop tard ge open ri rc ya erreur M 
NS NE “A rs Pour pouvoir acquérir le dessin as. Les κεσκπᾶς fout des ἀθαπεα Le Éour Le anses an rs τ 
A  ανν : Ro Ms oui séduit : Ρτοοξάξ est Loan _—_—_. i pour elle-même εἰ 
SCI ἡ ὦ : | Pie jà vendu, comme la quasi comptant quand c'est possible — Bien — lésor 
| : ; a πιὸ des d mé ee = μα PONT ἘΝ ae pr Den époque 
5 D Σ δθδυεη, artiste exposées dans cette ere qe igne des temps : il y ἃ de plus en 
Em ge πος nn Ξ de galerie. La même frénésie règne New Ve μεῖς puoq'anard int an plus a mem mener 
OT TE D Rene ER partout ailleurs, en dépit de vend plus Foie ος et sensibles, Qui pourrait ignorer long- 
LES ξραοοηείοη verge de mme DE nes Rome? 
.. CN PR prix. Érédis et empocher un jo θέε Qui 96 sait que l'impôt sur les grandes 
ΓΙ ον ΤΟΝ 5 ἜΤ ΤΥ τ τ γ στ 
ὡς προ τρις τὰ tranquille est fourni par La pi DR ne EE 
. ee TR TT ON 
= τ πος; tion d'objets d'art, En un peu plus Cette inflation 2 certes rekincé Le 
Ge d'une décennie, 2700 pièces furent “erché de l'art parisien, fort mal en < 8 
4 ἘΣ engrangées par le syndicat britanni Point il y à dix ans. Mais les mar. 5 δ 
j Ep qui vient de les revendre — par chands ne sont pas tous eupboriques = RS ‘ 
ἜΡΟΝ intennédia ire du même Sotheby’s — pour autant. Certains d'entre eux ne $ ‘ 
en multipliant par ane sa mise ini- s'en cachent pas: ils attendent le & + 
DS. tiale. Ainsi, un Matisse achet£ 1 τοῦ. Erach É DU 
ἄς: net Hon de francs a été revendu 17 mil- EMMANUEL DE ROUX : se Es , 
1% 5 | Aer Εἰ = bons, un Monet acquis 2 millions est st PHILIPPE DAGEN La Fiac 89 au Grand Pelais : une euphorie dangereuse ἢ 
n . δὴ . . . ΕΝ :.- 
4 ΕΟ | . 5 - + “Ὁ τὰ " 
ὌΝ UE | Quelques prix Les banques en première ligne 


pe sie) Vos tableaux m’intéressent 


Voici les prix de certaines 


ue : œuvres relevés à la FLAC : ΙΝ récent pour le ment des petites et moyennes mécénat. ct les professionnels de d’art est un placement, il faut la l'écoulement de: son stock. Du 
ΣῈ.» Vi de τς : - ris de l'art suscite des voca- entreprises) quand les opérati l'art. « Nous Ὁ tous les ser- traiter comme telle en assurant à coup, Didier Marty, l'homme de la 
ee Arman, sans titra (1989) : | tions du côté des financiers. Sou- sont trop - pour le com vices, de l' à la revente des l'investisseur rendement, plus- collection Paribas, 56 montre 
se. 800 000 F. Jean-Michel Bas- | cieux d'enrichir la palette de leurs de galeries ou de musées. La B œuvres en passam par l'expertise, value et fluidité, et en incitant à la tique sur le succès de fonds 8 
ma εὐ ᾿ πα ed te en quiet, Preyer (1984) : activités, ils m les services lui a emboité le pas il y a seulement adm her cu ag création de fonds communs de pls- στὴν eo eq ΗΝ, 
- 600 000 F, Humidity (1982) : | aux prof εἰς de l'art, mais un pen plus de deux ans eu visant explique M. Micbei Roche. cement et de SICAV investis en ἘΠ ΟΣ DT En : 
700 000 F. Joseph Berrys, RS Une les galeries hauT. . Finacor Art associe des finan- œuvres d'art. Si l'on exclut l'intérêt financier, 
ἢ Η 4 1 5 Inventifs, les gens de la finance ciers -- Finacor 34 %), Batif : 3 ᾿ reste l'amour de l'art. Se satisfera- 
ὌΝ trois tableaux de 1980 : | Vents, Dernière innovation v’entendaient pes se cantonmer au Développement, du groupe Thom- Mais certains douient On si] du seul plaisir de participer à la 
Le {3 Tee ἰδὲ 1,250 mifion de francs pièce. vogue : le club d'investissement en marché des professionnels de l'art 5305 17 4) et trois experts, PUS [a traiter ainsi. CA conservation où au rapatriement en 
TN ne τ Buren. peinture sur | œuvres d'art. Ses promoteurs met- et devaient tout naturellement se pour 42 %, Marc Blondeau pour les sait quelque chose qui crée a France d'œuvres du patrimoine 
ες tissu rayé, blanc et noir | tent en avant son attrait culturel journer ἀπ côté des investisseurs, tableaux impressionnistes et d£but des années 70, à Genève, national - objectif affiché par la 
M : 7 (1969) : 500 000 F. que financier — « l'art avant loulers Ou institutionnels. I} modernes, Bruno de Bayseret Eric Modarco, un fonds en art σοπίεπ BNP - ou de partager entre copro- 
᾿ ‘ergent », — mais escomptent des paraissait judicieux et rentable Turquia pour les dessins er Dorain. Les investisseurs voulaient  priétaires la contemplation de sa 
L César, quatre portraits plus-values en fin de parcours et ἡ. proposer, à côté des produits tableaux anciens, regroupés dans Le des dividendes. Impossible de collection, fût-ce dans une exposi- 
: 4 d'Eifet (1989) : 350 000 F soulignent son immédiat, d'épargne ou des titres, des place- société Apollon. revendre vite sur un marché peu tion privée ? 
πο πσσσσασε chacun. Chamberiain. Siver | l'exonération de I sur ls for- mentsen œuvres d'art à desclients D'autres initiatives devraient fluide des artistes qui n'avaient CLAIRE BLANDIN 
Plait : 1 milion de francs. | tune. Plusieurs banques réfléchis Qui en auraient le goût mais non bientôt suivre celle de la BNP. La encore pas La cote que certains ont 
Christo, collage et dessin, [95 μιαροῦ ἔπι eu θ οὶ αι obligatoirement le temps et la com. ΒΟ a créé Art George V pour aime depuis. Paribas Chercia οἰ [γΘ [5 suite de notre dossier 
2 première ranchar CA Ù Conse ortunés Re partenal δ, ᾿ 
ΠΡ prit ner D Comment Part vint aux ἤπια. “Pense D'où Pidée den εγοίδαις EE CR fart avec américaine Koocdier, qui assure 56: [6 ΠΙΑΓΟΟ GPO ge Τὰ raarché de l'art page 14. 
ne PE PTE (1989) : 50000 F : tableau ciers ? Sans parier de très vénérs- Fappui d' — « un Finacor 
PR 16.5.ΌῦῸὈ τ τ τ Rte ct “ . ble Crédit municipal de Paris, le U marché Art pour les particuliers », remar- 
+ L Re sans titre : 110 000 F ; fameux mont-de-piété, qui en tant 13 DORTERE M. François Blanchard, prési- 
Drm. à - Ὁ : .- οι το Degottex, 1979 : 200 000 F. que préteur sur gages avait « un Les Sicav et Fonds communs de dent de le BUO — et étudie La LS 
ΣΟΥ ἘΣ Jean Dubuffet, Escalier Vi | pied en travers de la porte du mar- placement étant réservés aux 105 d’un petit  clnb 
Be (1967) : 5 millions de francs. ché de l'art » depuis son origine en mobilières, uiers d'investissement très fermé. La 
3 Ε ᾿ 1776, ἴὰ perception commerciale τας opté la formule la Banque de ia Cité mène une 
τομὴ NES titre de ce secteur d’activité est relative- été σα de l'indivision, Un  ‘éflexion du même type. » τς 
| | : 1966) : 350 dohars. Har- ment récente. La BNP vient seule- La Ba ἯΙ du στοῦ | CERTES 
ne tung, 36-H 27 (1989) : | ment de se doter d'un département ri es LÉ dieu mL de De Φ à 
ΟΝ 500 000 F ; 42-A 28 (1989): | du marché de l'art, - ςεϊϊαὶς de d'être exonéré de οἷδε au Crédit municipal de Paris ἔς; τ - 
; 500 000 F. Kiefer, Die Drai SRE insérionites des GIE l'impôt ser le fortune. (CMP), désireux de devenir un , 2 
ARE | Normen (1981) Ξ phare La BNP, première à se lancer, “ Pôle artistique imtégré » 
HE OT 700 000 do ritte, [8 rentes agences en matière de finan- , * ventes, conservation, de 
flars. Mag cements spécifiques les ne vendra les parts (chscune de 
à Tentative de l'impossible : plus Ἢ ῬΟΝ ΩΣ 250 000 francs) du fonds d'inves. 1555 une société ἃ 50-50, Art εἴ 
εὐ ΜΕ: : ries où pour des acquisitions ) ES Participation, qui constimera les 
de 5 millions de dollars. ἢ d'œuvres d'art par un icukier.  tissement que lorsque la at cecevrs. 
PRE serait le tableau le plus cher de En 5 


Re " a FLAC. Alfred Manessier, | δ 

ἫΝ Marée basse (1954) : 1,2 mir manie) posts ον δ qui ses les œuvres 20) où 
lion de francs. Raymond raison d'une absence de centralisa- Collectif, uerrA francs, ne s'engegeront 
se. Macon, Quardier latin (1988- | ion», constate M. Denys Condé, end deg mr su fonds. pas sur des collcctions costituées, 
bis τ 1989) : 2.2 millions de francs. directeur de l'administration géné s a ΟΕ Le 2 mit mais « suivront » les acquisitions, 
Se Mathieu, ἐπ Complainte silen- la collection de ἴα banque consti- thème large pour premier  définira les thèmes des différentes 


ciouse des enfants : 1,8 mülion | της de pcintres français des fonds : les peintures sfran- indivisions — Art ct Partici 
de francs. momies 80. ΒΝ ani ‘mi res- Français doomis le seiriqme mise sur des fonds ciblés — εἰ 
connue | DAMMORUES LME uw ca 
: τὶ ct δ» ΐ 
ΡΠ ἘΝ δ Josn Mitchell, 1989 : 1,3 mi- Rae du δῶν de dernières La BNP en ἃ confié L2 constitution Plas-rahe ct finidité 
ΔῈ Bon de francs. Henry Moore, | années ἃ convaincu la BNP qu'elle ἃ Finacor Gênés, ou fei de l'être, par 
Recycäing Figure pass ne pouvait se nn Pee TU Re es ΕΊμος l'association de art et de l'argent 
+ i francs. eu coup cor, courtier qui 1 σ, 
ιν τὰ τα Nam | ΤΕΣ πα ΣΤ en EU ane του 
: High Tech Child (1988) : | APE: m'estend pas rester en marge de ce culturels de leurs nouveaux pro- 
ἀπ δοὺς ὅταν 800 000 F. Picasso, Nature Curieusement, deux petits éte- nouvean marché. Depuis deux ans,  duits plus que leur intérét fisan- 
“πὶ _ 11934) : 40 Allons de blissements avaient pris de Pavance raconte M. Michel Roche, direc- cier. « Nous n'avons pas envie de 
Ἔν ων νι sarl E 17 . { surla BNP:la dela Cité, teur général adjoint de Finacor et meftre en avant l'aspect gain », 
εὐ ἘΣ francs. Soulages, Mai | reprise en 1978 par la Banque de directeur de Finacor Art, constate M. Yves Vlisghe, respon- 
Ne Ὁ 1961 : 3,6 mäkons de francs. Le nous réfléchissons au rôle que sable de la gestion de patrimoinc à ; 
de OR) : 1 αὐ sois de ns Moondenls (B ce ἴα nôt ter δὲ οι pçau de spécujation pie 
ptet = Η ᾽ ces conne ia ΜΟΙ͂ΓΕ sou 86 
Fontaine IV : 40000 dollars | filiale de la Benque Worms du ὦ Pre ce d dur bou ll NANTERRE AMANDIERS 
Twombly, Untitied (1981) : groupe UAP. Après avoir subi des avec pour objectif de monter une  merce de l'art, la BNP ct Arjil ont 
bière" 750 000 dollars: Scripture | restructurations dues à leur meu- sa/le des ventes avec ur commis. d'ailleurs choisi des formules qui | 
| ς΄ À 1972) : 660 000 doters: | CRM due pue us ee ue noleion κπετόμοι: type vison μετα 8 ans Ghee ἴα pro TR . 
᾿ Ἢ (--- 76 
A Aéggrr Minshg at | ΒΆΘΗ ΤῊΣ Ἐὼ ὅδας ἐΒκδοαν yes d'association. Finacor n’abandonna πιίδγε ᾿ Rs chez τ γεν προ OEDIPE TYRAN et OEDIPE A COLONE 
οἱ bleue : 260 000 F (multiple). celui de l’audiovisuel ne RE ΒΕΣ qu'il refuserait ue qui de SOPHOCLE. traduction Bernard CHARTREUX 
sean 5 ἐπ πο Andy Warhol, Campell's Soup La de la Cité puise un clients sur les marchés financiers ἢ viserait à constituer une collection mise en scène Jean-Pierre VINCENT 
Lure | (1886), érigrmphée mur toile : [στα ὡς οα activé dens Lance décida de créer une srucwure gui surdeux ans LOCATION OUVERTE : Tél. 47.21.18.81 
4,225 vilions de francs (mut- | ment des galeries. Créécilyatrois servirait d'intermédtiaire, rérmuner La ces nOUVCaux rm ΩΘΕΒΕΙΝΙΣ 
᾿ «αὐ tiple): Dollars. signs (1981), | ἃ quatre ans, se filisle Cité en commissions, entre lesdits inst hommes de l’art est-elle bien réa- de 12h à 19h du mardi au samedi Jo 
gare sérigraphie : 500 006 doliars des œuvres d'art οἵ fait du tationacls déoireux de se oonstiinr en? À νοῦς ον er es με 3 FNAC, Billetel, Minitel 3615 code COM21 
- 4, ea {muitiple portage _ en ASSOCIATION une collection, créer une onda tableaux, hisquent Ort - - ΓῚ - 
ge en Art il : avec le CEPME (Crédit d'équipe tion, de mener une politique de  capoter leur entreprise. Si l'œuvre Avec le soutien ἐκ Conseil Général des Flusts de Seine εἰ de in Mission da Kirentezsire 
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ne les connaît pas et ils 
us. 
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Lui aussi, qui a RE Ξ 


un public qui 


ic 
lement les galeries... et qui, a 
acheté sa généraion celle de la 
BD, des clips vidéo... » Pierre 
abon : om 
Rosa, ἂ DT Pr en 
en sont ? 
LU ont réussi, visent Andy 
arhol... on Ἢ 


ἈΡΩ͂ 
delà de la 


nur pr nt os 
ture: « Au prix où j'ai payé ce 


10SE MARIA F 
A PARIS! Ὁ 


LORENZACCIO 


18 ET 19 OCTOBRE 


CULTURE 


Le marché de l’art : la ruée vers l'or 


Quelques 
aussi, choisis de érence 


intérieurs Pompadour revus 
Starck. 


l'épouse d'un raider » f 

ct «raider » français 
spécialiste des industries de luxe 
sont parmi ces amateurs presque 
invisibles, 


Entre 
deux fax et deux jets, il a acheté un 
inQ-pi dans le Maraïs ou rue 
des Saints-Pères grâce à un 
« deal» dans l’mformatique ou un 
«coup de Bourse». Et il a des 
« de cœur >. Peu importe les 
prix, ions et les noms. II 
aime ou ἢ ὙΠ 
temps en temps, ἢ a traits 
génie inexplicables. Tel celui de 


Les nouveaux amateurs 


truc-là, tu ne vas tout de même pas 
me le cacher dans l'entrée ἢ », s'est 


pris 
une dimension géographico 
mondaine. À chaque tribu ses cir- 
cuits, ses exigences, 868 antago- 
nismies, ses rendez-VOUSs, 565 mises 
en scène. Et tout le reste n'est que 
peinture. 


Les boulimiques 
Alain Rivière, John Levee, 
beri : 
et Marina B. ont tout acheté en un 
an (quinze œuvres À raison de trois 
à 13 000 F pièce). Il est médecin, 


LE MISANTHROPE 


21 OCTOBRE 


MISES EN SCENE DE JOSE MARIA FLOTATS 


AVEC JOSE MARIA FLOTATS 
ET LA COMPRNYIA FLOTATS 


EN LANGUE CATALANE 


Essen 
LOCATION, | 
41218115 4 


Ἂν 


τ 


TU 


Toutes les semaines, guidés 
un agent chargé de trouver 
artistes, ils visitent un atelier : « Au 
début, on était un peu désap- 
pointés : des peintures bizarres, 
des septièmes étages sans ascen- 
seur, des banlieues zones. 
Aujourd'hui, c'est devenu une dro- 


81:6...» 
Le stratège 
Un immeuble luxueux dans le 
huitième arrondissement, côté 


chirurgien-den . 

sion qui mène forcément à l'art. » 

Sa vie de collectionneur se 

en tranches : Φ 1973-1980, ou sa 
Le qe. Hé 
u vuare 

Duran Dern 1 000 D 

ὦ 1980-1986, ou l'envie de moder- 

nité consacrée par les artistes 


RENAN TON NAN NET 


Il est iroprévisible, il n'a guère 
de respect pour les « institutions ,?, 


des < copains », que l'un des pein- 
tres les pes recherchés du 


« J'ai commencé par rêver sur les 

tableaux du Lagarde et 

Michard… » Etudiant, il se 
consulter 


tions du d£but (Dado, Bron, 
Roland ee À ur acheter un 
Buren (10 , δῖ, à Bâle, quel- 
ques multiples de Beuys, son 
idole... Πα le voir à Düssel- 
dorf, édition me 


ils coûtent 50 000 ou 100 
lars C'est le cas de Schnabel, 
Paladino, ou de Basquiat qui ne 


fus exposé chez Templon qu'en 


1986... » 
LAURENCE BENAIM 
et PHELIPPE DAGEN 


doi. | 


CINÉMA 


La femme et le voyeur 
Avec « Brève histoire d'amour», ἔσο Kieslowski 
décape un comportement pervers... et rate un chef d œuvre 


tique en Pologne, on peut se 
demander si le ci ne devi 


siasme pour Brève histoire 
d'amour, qui souffre, dans sa der- 
nière partie, d’un certain déséquili- 
bre. 


L 26 
SEPTEMBRE 


la voir et lui parler au guichet 
ἄς la poste, ἢ utilise aussi ἴα 1£lé- 
phone. Bref, c'est le harcèlement ; 
Magda finit par comprendre, se 
laisse aborder, fait monter Tomek 


εἰ 
Π 
; 


᾿ 
| 
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| 
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mais au sens 


ΗΠ 
| 
| 
Ἧ 
ἕ 


au sens 
de la relation individuelle, 
j 5 


scènes 
tranchente comme le fil d’un 


rédemption et, en dépit d’une réali- 
cation qui reste rigoureuse, On se 
dit qu'il y a maldonne. Α moins que 
Kieslowski ne se soit pris pour 
Bresson. 


JACQUES SICLIER 
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NOS AVIONS SILLONNENT 4000 FOIS PAR JOUR 
LE CIEL DES ETATS-UNIS 
CE QUI FAIT VRAIMENT PLAISIR À TOUT LE MONDE. 


L'amour du vol. Voilà en quelques mots toute une 
philosophie qui ἃ fait de Delta Air Lines la compagnie aérienne 
numéro un en Amérique. C’est pourtant simple : nous aimons 
notre métier et nous avons choisi de vous le montrer. Aimer 
voler, c’est vous faire voler vers autant de destinations que 
possible. De Paris, nous vous emmenons chaque jour à Atlanta, 
dans un aéroport aussi pratique que moderne et de là nous 
vous proposons, grâce au système Delta, plus de 230 destinations 
aux Etats-Unis, au Mexique et au Canada. Notre amour du vol 


se vérifie également dans notre service à bord exemplaire qui 
fait que Delta est élue numéro un parmi les principales 
compagnies aériennes américaines depuis 15 années 
successives. Alors vous comprendrez qu'avec tout Ça, nous ne 
pouvons faire que des heureux, même s'ils ne font pas 
toujours partie de nos clients. Pour vos réservations, voyez votre 
agent de voyage ou appelez Delta à Paris au ( 1) 47.68.92.92., 
à Lyon au (16) 78.38.17.59., à Marseille au (16) 91.56.61.08., 
à Nice au (16) 93.82.24.03., à Toulouse au (16) 61.21.13.26. 


DELTA AIR LINES 


CINTRNDD (Ὁ ΒΝ Delta Au L'étre, Lin 


en 
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CULTURE 


THÉATRE 


Opérette à la Polonaise 


Ê Opérette 
i à Bochum, st ei 
tirant vers 


Σὰ 
OR rt ee re en ρα 
mais ΟΝ ne peu! 

pièce a publiée au 
morrient où le spectacle est sorti. 
de Gombrowiez 


de 
comporte des constantes, une façon 
de pousser les personnages 
d adultes ‘à la caricature, de 
détruire leur monde 


LES ONES 
ΠΩ 
JOUS ᾿" 


θ | 
LEE 
πους 


“Le western des temps 
modernes où tous les 
coups sont permis” 


KelEKNINIALE 


ἈΠ 


COTE ΠῚ 


Samedi 21 octobre 20 


I re va à la critique 
Salle. ve pus ἴσαι  e 

, ogue. ΠῚ ne 
ep ee d'emploi, il délivre 
sn 


pour les mouvements de 68. 
D'abord parce qu'il était 
chiste professionnel, donc tou 

contre iout. La jeunesse, il l'avait 
retrouvée en Argentine. Il avait 
entre trenle-cinq el quaranie ἀπῇ, 
quittait une ͵ j ne savait 
plus où étaient ses amis, ses 
ennemis. Il Ἵ : 


ἀπ 
ΤΟΥΣ 


Lenaient pour ! 
lait plus quitter ses disciples, 
quand À a écris Opérette, 1! δεῖ; 
if a Π 
τὴν âgé, et surtout malade. Π 
courait après celte utopie de 
la jeunesse, état 


Jean-Claude Brisseau. Le prix 

Georges-Beauregard du court 
revient à Michèle Farrère- 

Lafaye pour New-York 1935. 


0 Un 
patron unique pour 


Ver- 


---- 


h: 30 


GILBERT ROUVIERE 


AYEC ANTOINE BASLER, ERIC DOYE, 
CAROLINE FARO, PATRICE PINEAU, 
ELISABETE VITALI, JFAN-CLAUDE VOGEL 
DU 6 AU 29 OCTOBRE À 19H30 
DIM. À 15H50 κειλαιειῦνοι 


3,71 76. R DE LA ROQUETTÉ 
[57 nrenenereraaun 


UNE 
au 
MINT 
RH 
ENT 
HU 


se battre, sur tous les créneaux, à 


Paris-Normandie (Rouen), 
Le Havre libre et Le Havre Presse 


quotidiens ont . 
c'est le cas LE Ouesi-France 

Rennos), {a Voix du Nord 

Lille), e Dauphiné libéré (Gre- 
noble), le Midi libre (Mon 
Π65}} (ΕΝ Dernières Nouvelles 
d’ (Stras . La 
semble donc avoir touché essentiel- 
lement les journaux du groupe Her- 
sant en province ainsi Que quelques 
indépendants. 


COMMUNICATION 


La concurrence dans la presse régionale 


Impitoyable guerre de frontières ἢ 
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du maire, insiste Alain de 
A Hire à Nimes. Mais a 


La polémique eu étalon de Hans Jones» ἮΝ τ .. “πῶς 
« Nous défendons le droit E 
pour une salle indépendante d'innover » , - 


obliger un distributeur à lui 
louer un fm ? Un confit imps- 
que la société de distribution 
UIP, Max Linder et le Rex — 
deux salles parisiennes — 
autour de la sortie d'iriene 


qui doit rendre son arrêt le 
16 octobre, le parquet a pris la 


0 om mm me um + —_… 


libre » 


souligne-t-il, ἢ des titres ne 
re Ξ τ 
ἘΝ ΠΩΣ expérinenées daur ls PE 


1950-1970 ne répondent : 
plus à la demande d'information sf L Ξ 


it. La « » et la muse en 
produit. une 


et priorité sera donnée aux 


et aux 


J 
Ι 
εΣ 
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οι Fee 43 τ ᾿ 1 : _.. u 1. ὃ 
5 .. μ᾿ . . ..! 5 CRE = A Ω δι : 
ον Ji win tn détiée dt bu. GR ἃ. L 


Les sont 

et les parts de marché distri- 

| pasLaurent Perpère, Le 
Le L 

pp pps 

l'appartenance À un terroir 


ΝΥΝ 
παν mt ἃ 


esse ἦΣν 


répondre à ces 
ions, il faut tenter l’expé- de Ge 
sg τα profession 1 F . . . DC ." , 


rence. Seule une 


telle 
cinéma : _ asphyxié. Que 
lon el le justi 
ar le métiateur ? La suis 
pragmatiquement et dans la ταν ον; de it ue 
Centres les délicats pro- : ᾿ ne M UN us Ré 


— Ils se trompent de combat. δ 
Nous ne remettons en cause Γεχθ. Aucune crédibilité et les pouv 


les projets de M. Parretti ee 


M. Fuchs, secrétaire général de la ἈΦ τ που 


« Il s'agit d'une mise en 
GUX iNVESILESEUTS », NÔUS ἃ 


SA AU CE MER pin 


Ἱ ᾿ ἘΞ 
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MÉDECINE 


Un an après leur mouvement 


Les infirmières de nouveau dans la Tue 


l'une, jeudi 12 octobre, qui 
devrait donner keu à une mani- 


tère de la santé. L'autre, le 
21 octobre, avec la participa- 
tion d'autres personnels de 
santé. Au centre de le revendi- 
cation : les effectifs et les 


après vingt ans de ser- 
vicn. D ialonreh 89 QU. 


Outre des hausses de salaire et 
d de 


de quai, pus de formation con 
aue, une 

de leur rôle δὰ sein de l'éauine τοῦ. 
gnante, une meilleure écoute dans 
le fonctionnement global de L 

tal, une amélioration de leurs 
conditions de travail et un renfor- 
cement des effectifs. 


Des rapports sur le rôle et la 
place des infirmières se sont amon- 
celés sur Je bureau du ministre de 


infrolères 

des malades est en danger. Tate 
années (surtout 
dans les très grands centres 
bg rene A 
mois. Des 
hôpitaux cherchent déespérénent 
des infirmières. La estime à 
un minimum de quatre mille le 

nombre de postes non pourvus. 


nt un plus 1 on ὁκῶα de 

cette année que précé- 
demment. L’ Sboanéane très 
exacerbe les tensions 


important 
dèjà existantes. Plus dramatique 


Si l'on veut continuer ἃ maintenir, 
comme le soubaitent les infir- 
sélection 


A l'école de hôpital de Saïnt-Germain-en-Laye 


Les urgences d une directrice 


H est à peine 15 h 30, ce 
vendrediHèà, et déjà les élèves 
de première année s'égailent 
dans [85 couloirs de Fécole 
d'infirmières de l'hôpital de 
Saint-Germain-en-aye (Yve- 

se hätent 


l’ouest et de l’est de ia France a 
chamboulé la vie de la maison ! 


En juillet, la directrice de 


l'école, Mes Ghislaine Noël, 


quatre places disponibles. 
Fellait-il mettre la clef sous le 


concurrence entre les 
rentes formations {gr 


places dispon 


particulièrement difficile s, domicile... » 


reconnaît la directrice. Avec la 
réforme de l'examen d'entrée 
qui répond au souci des infr- 
mières de maintenir à un haut 


sur une épreuve de français  revaloriser et rendre plus 
d'un niveau de première. ll leur attrayante la profession, recon- 


fallait obtenir la 


moyenne pour 
être admises, ce qui n'était Pas  mières contribuent elles-mêmes 


le cas autrefois. 


D'autre part, les affectations Peut plus parier de « vocation ». 
n'ont pas dépendu de la Direc- À juste titre, elles ne veulent 
tion régionale de l'action san plus être les infirmières 
taire et sociale (DRASS) rnais  dévouées nuit at jour σὲ exploi- 
des élèves eux-mêmes qui ont t6es. Elles ne veulent pas non 
choisi directement leur établis- plus qu'on les considère comme 
serment. Enfin, le mouvement de de simples techniciennes et 
l'an passé, qui a mis l'accent n'être que des «piqueuses ». 
sur les inconvéniemts du métier Maïs que veulent-slias devenir ἢ 
d'infirmière, 8 découragé les Il y a urgence, reconnaît 


esprits hésitants, Mr Noëll, à rabBtir 


une image 
permettra aux jeunes bache- 


qui 
liaers de se présenter au 


d'années, n'a pas l'intention de CONCOUrS en connaissance de 


86 laisser prendre au piège l'on CU. 


parmi les nou- 


mn, Syivie et Anne, deux 


élèves de terminale, seule- et Chantal 18 Saint- 
gr Germainoise, 


affirment qu'elles 


Nous nous rendons Ont choisi cette profession 
leur tendre enfance. 


rs depuis leur plus 
métiers, mis il va peut-être fal- 5 Chantal, ja pus jeune, 


beaucoup sur l'appro- rendre utile », d'eaïders, de 


« donner du courage aux 


par Γ 
c'est à elles qu'à revient αἱ ἀχρῆ- de « s'occuper des tout petits ». 


littéraire et bénéficieront d'une 


ÉDITEUR en quête d'AUTEURS 
Pour ses nouvelles collections important éditeur parisien recherche 
MANUSCRITS INÉDITS - Romans - Nouvelles - Essais - Poésie - Théâtre 
Les œuvres sélectionnées ssront publiées et diffusées aprés établissement 
d'un contrat régi par l'article 49 de la loi du 11 mars 1957 sur la propriété 


Radio - Télévision - Presse - Jury Littéraires 
Vos manuscris sont à adresser à 
L'ACADÉMIE EUROPÉENNE DU LIVRE-ÉDITEURS 
17, rue de Galilée - 75116 PARIS - Téi.: 


Ch. Ch 


promotion auprés de tous les médias : 


1) 4780 1108 


La polémique autour du prix Nobel 


Des chercheurs américains déplorent 
la réaction du professeur Stehelin 


ὩΣ déclarations du profes- 
Stohefin (Insti- 

tut Pasteur de Lio) à propos de 
l'attribution du prix Nobel de 
médecine à deux Américains 
continuent de susciter de nom- 


bert Curien, ministre de 


n'avoir pas vu accrocher le nom du 
professeur Siehelin au prix Nobel 
de médecine, a déclaré le ministre. 
Je souhaite que nos collègues- 
lauréats fassent savoir très claire- 
mert que Dominique Sitehelin a 
travaillé avec eux εἰ a très forte- 
ment contribué à cette décou- 
verte. » 


À l'inverse, plugeurs membres 
de la communanté scientifique 
américaine ont contesté les allégs- 
tons du chercheur français. Un 
porte-parole de l'université de Cali- 
fornie à San-Francisco, où cravail- 
lent les deux Prix Nobel, a souligné 


que le professeur Stehclin «ὦ 
effectivement réalisé quelques 
expériences difficiles mais qu'il 
travaillait sous la supervision de 
Michael Bishop et de Haroïd 
Varmus ». 


D'autres chercheurs ont affirmé 


sité de Califarme, s'est dit « char- 
griné εἰ blessé » par les allégations 
du chercheur français. 


« «Notre décision est irrévocable », 
nous déclare le vice-président du comité 


STOCKHOLM 
de notre correspondante 
« Je n'ai pas le droit de discuter 


la décision, tout est confidentiel 
durant les cinquante ans qui sui- 


Nobel, tous les professeurs de 
médecine des aca émies des 
sciences de 


ro. Compte tenu du fait que les 


chercheurs ont de plus en plus ten- 
dance à travailler en équipe, le 
processus de sélection est de plus 
en plus exigeant. II s'agit en der- 
nier ressort de choisir parmi les 
candidats sélectionnés celui où 
ceux dont les travaux sont les plus 


importants. ». 


Certains pays ou institutions 
au va de la liste des 


admet : « Je pourrais ré que 
oui, qu'ils le fon: par 

. » Peut-on en déduire que ceux qui 
se font moins de publicité ont 
moins de chances ? professeur 
De veut pas faire de commentaires. 
Mais, plus explicite que son 
confrère sur le choix des lauréats 


de cette année, et le non-choîx de 
: ue τσ il affirme 
catégorique, qu'il ne s'agit 

d'une disqualiff Ἶ ae dcr 


« C'est vrai, déclare-t-il, que 
M. Stehelin a travaillé chez 
Varmus et Bishop, que se contri 
bution a διά une RE 
Fat rois il est que 

porteuse est celle de Vormus 
et Bishop, et ce sont eux aussi qui 
en ont assuré le suivi. Le docteur 
Sea était ᾿ ‘ailleurs déjà 
parti er ne mer hrs sont 
cril en 

ΣΝ » ms 


Pour le rs Norrby, 
« des dizaines de noms ont êté dis- 
curés. Nous les Connaissons tous, 


nières et que « eucun n'est 

allé à Dominique Siehelin...» Lo 

comité Nobel peut-il revenir sur 

bb ot Dee be σικν 
jamais prodsit. gs τροκαύν κει 

e. Nous déplorons 
certe discussion ait eu lieu en 
dommage. » 


FRANÇOISE NIÉTO 


ENVIRONNEMENT 


Dressant un bilan triomphant de la politique française 
M. Lalonde se félicite de la percée 
des idées écologistes en 1989 


Le secrétaire d'Etat à l'environ- 
nement, M. Brice Lalonde, est plus 
que satisfait : comblé. Même si le 
mérite ne lui en revient pas, l'année 
1989 aura été celle prise de 
conscience générale de la fragilité 


ment, qui était de « restaurer le 
répuration de la France» et de 
définir « πὸ politique internatio- 
nale offensive de l'environne- 
ment », Comme il l'e souligné dans 


RS Des ὯΝ ne 
credi 11 octobre à 

Quatre initistives, en effet, ont 
IDArQUuÉ sa première année com- 


plète au ministère : l'appel pour la 
création d'une antorité mondiale 
chargée de protéger l'a pr dd 
(conférence de La Haye) ; 


pas trempé dans le trafic); 
l'embargo sur l'importation 
d'ivoire ; enfin, la proposition de 
transformer l'Antarctique 
réserve naturelle, τὰ donc sage 
la convention de sur 
l'exploitation minière. 


M. Brice Lalonde, en répondant 
aux questions, s'est montré incisif. 


+ Je n'ai pas apprécié que les com- 
pl ΝΌΤΟΝ ἘΦ ΤΕ 


pi 
pour se faire de la publicité et 
embrouliler le consommateur. » À 


faut ER le circulation en ville 

et ne plus consacrer des moyens 

re à l'automobiïie », a-til 
t. 


PE pre me τὶ protection des 


le 
qe 
cement : « On ne va pas meltre 
CRS pour qu'il y ait un ours de 
Plus, c'est ridicule ! Si l'on veut 


fr l'ours, il faut déplacer les 
τὸς dv pare natlonal Je suis 


à recevoir nouveun prési- 

dem sl veut faire un à 

l'avantage de Ia protection de la 
ποῖα. » 

R, C. 


JUSTICE 


Nouveau jugement du tribunal de Paris 
Les squatters devront quitter l'hôtel de la rue Keller 


Les familles occupant l'hôtel du 
5, rue Keller (Paris-1i*), qui 
avaient été « enr A le jeudi 
4 octobre, puis 
main soir sur décision de M Jean- 
Marie Coulon, vice-président du 
tribunal de Paris, devront quitter 
les lieux dans un délai d’une 


mardi 10 les 

avaient « tré illégalement ». 
an débmi dans f'hôtel 
travaux. Considérés dès lors 
comme + sans ni 
litres », ils scront donc expulsés 
dans les huit jours, avec, si néces- 


saire, « recours à a force publi 


fuidique Leaf σι gel répor 
t ἃ ane situation 

Écm οστο τ μὸν — l'expulsion par 
4 octobre au matin, 


travaux de préparation du chen- 
tier, avaient délogé la vingtaine de 


les tiers avaient passé la nmit 
pq pre dr 


de 

« gros bras ». « Les gens sont sortis 
sans réticences. Il n'y a pas eu la 
ΝΣ violence. Nous avions 


masses, ainsi qu'un pied de biche, 
des pelles et des pioches. C'est tout 
à fait ormal pour des ouvriers. » 


Les familles, quant à elles, n'ont 
pas porté pour violences, ct 
demandent simplement à être 
logées décemment. « Depuis le 
début, elles proposent de payer un 
Me Nicole Rein, ue hate 

e qui a fait 3 
l'ordonxance du À er 


ΟΣ 
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Un rapport parle 


Trop de jeunes Français, déjà 
favorisés par leur origine 
sociale, échappent au service 


grâce à: leurs relations, les 
filières élitistes du service 


pre » autre 468 de servir de 
rer l'universalité du pra ἐν l'état 


L y a plus de troie mile cf 
d'archevêque 3 et plus de 
quee mille « planqués » dans les 


divisions blindées de corps 
d'armée, 


SOCIETE 
Commandé par M. Chevènement 


mentaire dénonce les « planqués » du service national 


parfois jusqu'à 6% de la mexie, les unités d'interveation de la 
pren Pelle de ls SNCF). civile, les sapeurs-pompiers 


«sous le soleil des Tropi- 
ques », ou les objecteurs de 


ET leute d'auto- 
Le service aarionol à été chendonné 


idée de de une inde 
Ang ra ogg gr sgh 


Une œuvre de salubrité publique 


par Jacques Isnard 


tence même d'un service national 
tel qu'il est aujourd'hui conçu, 
avec ses multiples occasions 
d’évaporation recrues avant 


salubrité publique en décrivent un 


. Certains trouveront 
le ire socialiste est πιῇ 
par la démagogie. D'autres esti- 
meront que la République est déci- 


que 
les futurs cadres de [8 nation 
soient aussi ceux qui 

part de responsabilités dans sa 
sécurité. 


La cause est donc entendue : ἢ 
y a un service national à plusieurs 


coup de jours de coe) Ὁ) αἱ mis 
« voyageur forcené » ἀρ δον: ὲ 
cutre-Rhm ou loin de chez lui (qui en exemples la police ou la 


devant sa porte et qu'elle prenne sergents et aux aspirants du | 2650 objecteurs de conscience ; 
conscience des efforts à faire pour contingent. 2700 es de css 
rendre attrayant — ce qui na veut x 3 700 Ὁ 650 volouisires pour 
pas dire distrayant — le service, En cette circonstance, le gou- Coopécasts ram βαι : 

qui fonde son organisation dans vemement ne fera pas l'économie ue . 

un diri- 


geants politiques et les élus se tisans de l'armée professionnelle | τον Lermi lesquelles le ministère de ls 
sont prononcés, à tort ou à rai- en France, qui gagnent du terrain, | défense, sr intervestions, en ἃ 
son, contre l'armée de métier. Le οἵ 8508 adversaires. 15 000. 
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SOCIÉTÉ 


La conférence de Montréal sur la sécurité urbaine 


Les ravages du crack menacent l’Europe 


estiment des responsables américains 
Huit cent cinquante délégués de tronts-cing rence des maires des Etats-Unis. Au cours des 


Pays participent depuis le 10 octobre, ἃ Mon- 
trésl, à le première conférence européenne at 
nord-américaine sur fa sécurité et la prévention 
de fa criminelité en milieu urbain. Elle est organi- 
séo per le Forum des collectivités torritorisles 
européennes pour la sécurité urbaine, ls Fédéra- 


premières séances de travail, [688 ravages du 
crack, cette nouvelle drogua qui se développe 
aux Etats-Unrs, ont été au centre des débats. La 
nécessité d’une poftique de prévention semble, 
d'autre part, avoir été prise en compte par cer- 
tains responsables américains jusque-là scepti- 


tion canadienne des municipalités et la confé- 


PS) d'Epinay-sur- 
cpuis des années, 


son, maire 
Seine qui, 


de 
sables américains — maires, poli- 
ciers et hauts fonctionnaires muni- 


cipaux venus à Montréal dans 
dej d'eatrevoir une nouvelle 

- montrent assez qu'il leur a 
falt déchenter. 


LOISIRS 


Un seul mot explique les interro- 
gations angaissécs des maires amé- 


inaugurale. ZI est bon marché, 
facile à se procurer, ravageur. Par- 
tout où if pénètre, ἐΐ accélère les 
phénomènes de désintégration 
sociale et familiale, augmente la 
pauvrelé, multiplie la violence. 


Le bilan 1989 des parcs est décevant 


Pour les grands d'attrac- 
tions français, le bilan de 1989 est 
plutôt décevant. Trois ὭΣ eux 
au moins avouent 
δ _ compte 
rix, dans l'Oise, malgré ses 

visiteurs, 


à pes réal à ἀξροκεοῦ 640 000 
n’a pes i 
clients et Bi 


Au sommaire du numéro 
d'octobre : 


uinzième arrondissement de 
i un bénéfice d' Ἢ 
tation qui semble justifié par ses 
2 millions de visiteurs, dont 


600 000 pour le perc aquatique. 


Enquête 
ORTHOGRAPHE : LE DOSSIER pu YU 


Réformer l'orthographe ? On en parle depuis plus d’un siècle: Aujourd'hui, la polé- 
mique rebondit entre les partisans et les ennemis d'une-simplification. Plusieurs 
la France suivra-t-elle ? A l'heure où les 
passions se déchaînent, /e Monde de l'éducation peer LE vrais enjeux du 


pays, déjà, ont rajeuni leur langue écrite ; 


σόρθϑί. 


ques sur s0n efficacité. 


devez vous préparer à l'affron- 
prévenu. 


Ler », a-t-il encore 


Vision exagérément alarmiste on 
Re LS 
u Canada, M. Pierre Blais ren- 
dait compte DR RES 

de A9 ἀξ a ons Garde à 
la drogue, affirmant qu'il 
avait LvES comté le «même 
sens de l'urgence >». Quant à 
Mo directeur 


Margaret 
général du bureau viennois des 
Nations unies, elle sembie partager 
les craintes américaines en soute- 
nant qu'à cause du crack et de 


Fhéroïne, il « n'existe une seule 
Has qui soit au} hui un hâvre 


« Mais que faire alors ἢ », s'est 
encore écrié le maire de Kansas 
City. C'est à chercher des solutions 
depuis mardi la 


appréciations des uns et des autres 
sur 12 réalité de la menace, le crack 
et les qu'il suscite auront, 
au moins, favorisé l'émergence 
re consensus sur la manière de 
, désormais, 18 criminalité 
urbaine, rom eu αν γαρὸ πρκῶν 
chômage, l'urbanisme, 


: Pabsence de formation, les inter- 


dut ln éme ei 
RL RE dus 


(1) Lire À cet égard le à 
NOV de Corine tan de 
DE de Some 


AT RES. 
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Les confidences d'un général soviétique 


MONTRÉAL 
de notre envoyé spécial 


Le général Youri Andreevitch 
Tomachev est catégorique : 
comme on le dit d’un vin hon- 
nête, ses statistiques sont 

les et franches. Publiées 
l'été dernier dans une revus 
soviétique et livrées ainsi, pour 
la première fois, à la curiosité du du 
public, elles témoignersient 
d'un imqauiétant 


accroissement 
de la criminalité dans les grands 
centres urbains de l'URSS. 


étaient jusqu'aiors inaccessibles 


Les chiffres sont mauvais, 
vraiment mauvais. Et c'est pour 
cette raison que le général 
Tomachev a fait le voyage 
Montréal, du 


Jusqu'en 1983, le général 
méta 


omachev, ilur- 
giste de formation, était respon- 
sable du parti dens l'Oural. 
Rien, selon fui, ne le 
ssit à devenir policier. Youri 
Andropov, secrétaire général du 


RENTRÉE 89 : LA RUÉE SUR LES υνινεηϑίτές 


33 000 bacheliers supplémentaires en 1989 : 


les universités s’attendent à être’ 


prises d'assaut. Pourtant leurs capacités d'accueil restent limitées. Un réel effort 
d'amélioration est entrepris mais Suffira-t-il à écarter les. JA ob qui pèsent sur 
cette rentrée 89 ? 


PRATIQUE : DU RIFIFI DANS L'ASSURANCE SCOLAIRE 


C'est la guerre sur le marché de l'assurance scoläire.- δ Monde de l'éducation νου. aide” à vous τὴν 


retrouver dans ce maquis. 


parti et ancien patron du KGB. 
en décids autrement, Qui, en 
1383, l'appella à Moscou pour 
ἃ renforcer les cadres de ἰδ 
milice » et [ui ettribuer au pas- 
sage l'étoile de général liée à 
ses nouvelles fonctions. 
Aujourd'hui 4gé de cinquante 
et un ans, le général doit faire 
face à uns toute nouvelle rés- 
lité. « Notre criminalité est πόθ à 
la réforne que, à {a 
parestroïka, assure-t'il. La 
pénurie favorise le vol at la spé- 
vées que ἴα loi autoriss désor- 
meis ont aggravé le situation. 
Elles devaient dynamiser le 
en résfité elles sont 


pas une donnée permanente de 
la vie soviétique ἢ « Aujourd'hui 
ἰδ situation est plus grave 
encore, suscitant une délin- 
quance inconnue jusqu'alors 3, 
assure crüment le général. 


Délinquance 
ἱπτξαϊι 


Certes, Moscou n'est pas 
devenus pour autant une gigar 
teaque cour des miracles, mais, 
reconnait le général Tomachev, 
« nous avons récemment 
déman 


et à des attaques à main 

Σ Et même à des pre- 
naurs d’otages, puisque, sefon 
la police soviétique, lea mar- 
chand de tableaux français 


“d'origine arménienne disparu à y 


a quelques mois à Moscou 
-Sarait aux Mains de malfaiteurs 


[τὸ Monde 


qui attendent une rançon : 
« Nous savons que 55 famille de 
Paris ἃ été approchée per télé- 


chands de tableaux est un uni- 
vers où l'on ne parle qu'en 
devises. » 


Mais le pire paraît bien être la 


58 % des crimes et délits 
commis dans tout ls pays sont 
perpétrés par des jeunes de 
quatorze à vingt-neuf ans, MAIS 
10 "ἃ le sont par des mineurs 
agés de moins de dix-huit ans. » 
Comment 


bièmes économiques, nous 
evons laissé notre jeunesse sur 
£e bord de Ia route. » 

Le général Tomachev ἴθ 
reconnait : il se bat sur tous les 
fronts à 18 fois, avec des 


laboratoire, révèle-t-il. 
nous avons aussi dü ficencier 


le cinéma et les enfants. 


mn τ, .........--.ν...... mme ..ἕ ..-.--.- 


Ε4}151}} 8 Ὁ 5 PERFORMANCES DES ENFANTS ACTEURS 


Des cinéastes racontent leur expérience des enfants acteurs. A ré d'urgence CE tous ceux qui aiment | 
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©" POUR BIEN COMPRENDRE 
2, SES ENFANTS -: 


‘EDUCATION 


ΠΑ πὲς 


POUR PRÉPARER LEUR AVENIR 
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Le maire refuse de sub- 
ventionner des écoles qui, 
selon lui, accueilient trop 


dernière décision du maire 
(divers droite) de couper les 
aux deux écoles mater- 

nelles de la cité des Bosquets, 
où logent 95 % d'immigrés. Et 
l'entrain affiché par M. Bernard 
pour expliquer « is philosophie 

de ! l'affaire » aux journalistes 


maternelles. ll a franchi un nou- 
veau pas, le 4 octobre, en indi- 
quant, par lettre, aux direc- 
trices des établissements 
Victor-Hugo et Jean-Baptiste 


leurs établissements, comme 
service publi de la villes (le 
Monde du 12 octobre). M. Ber- 
nerd menace donc de leur reti- 
rer, dès le 6 novembre, les ser- 
vices de cantine, de chauffage, 
de femmes de ménage et les 


octobre 1989 ose 


À Montfermeil (Seme-Saint-Denis) 
Un maire soucieux d’« équilibre sociologique » 


crédits de fonctionnement 
indispensables. 

Ancien militaire de carrière, 
M. Bernard a adopté ces 
mesures radicales en appre- 
nant, dit-il, que l'inspecteur 
d'académie avait autorisé l'ms- 
cription de cinquante petits 


en qu'il affirme l'ignorer, la 
loi du 11 juillet 1975 n'accorde 
au maire aucun pouvoir 
d'appréciation en ce qui 
concerne l'inscription des 


des enfants refusés rh 
par [85 services municipaux. 


Gazal, membre du collectif, 
enseignante aux Bosquets 


La cité des Bosquets 
aujourd'hui, affirme le 


_— une dizaine d'immeubles- 
barres laissés à l'abandon 
depuis leur construction en 
96 tranchent singuli 


depuis 1983 à ce problème 
dans le but, selon ka, « avous- 
blé mais qu'on ne peut pas 
encore écrire », de € 
sociologiquement » ls popula- 
tion des Bosquets, c'est-à-dire 
d'inverser à terme dans cette 
cité le rapport Français- 
étrangers. Α cet affet, il 
, en vain, depuis cmq 
ans, « {à signature d'une 


convention entre la ville et 


l'Office départemental HLM : 
majorité des collectif Ecole- 


(1) Ce 
igration Dotamment 
des nrilitants de SGEN-CFDT, de 
SOS-Racisme et des parents 
d'élèves de la FCPE 


SPORTS 


FAITS DIVERS 


Les enquêteurs ne disposent 
d'aucun élément sérieux 
pour expliquer la disparition 
du général Favreau 


Une information judiciaire a 
été ouverte par le parquet de 
Libourne et l'enquête confiée au 
Service régional de police judi- 
ciaire {SRPJ] de Bordeaux après 
la disparition, le samedi 7 octo- 
bre, de l'ancien gouverneur 
mälitaire de Paris, le général 


elle-même ancien militaire, qui, 
devant ir samedi matin par le 
train se rendre à un congrés ἃ 

, fut conduite à la gare 
de Libourne par son mari Après l'y 
avoir à 6 b 30, le général 


l'avait indiqué à 


JUDO : 
championnats du monde 


Fabien Cana 
double la mise 


Vainqueur du Néerlandais 
Spykers (décision) en finale des 
championnats du monde des 
86 kg, mercredi 11 octobre à 
Belgrade, Fabien Canu a réussi 
une première dans [9 judo mas- 
cuËn français : il a remporté 
pour la deuxième fois consécu- 
tive le titre. 

BELGRADE 
de notre envoyé spécial 

La légende naissante de Fabien 

Le am celui-ci nn pas- 


mercredi 
ge eucon des trois précédents 


mn pr τσ du monde français, 
Rey et 
Bernard Tchaelouyans n'avait 
: conserver un titre 
Cane est un ï 


Rs amour Hat EI 
aujourd'hui l'escrime 
Coins det/Ÿ Le) rson ge Marc Alexandre 


kg), son grand copain, 


tif, estime l'inté 
moyen de 1oucher un public plus 
important est d'avoir une tête 
d'affiche et de la mettre au maxi- 


est ait plaisir, 
ΞῈ ΞΞΞ 
que, αἰϊ-|. Avec ses : OU 715- 
que de se mettre à courir derrière 
cela plus que derrière la or- 
Maänce, comme cela la 
mode acruellemeent dans le sport 
français, ou de déraper vers les 

à controverse ou à scan- 

Ve 

pros du Normand, 


as 
vrait fans lement he δὴν, 
Après son titre mondial 


contacts avec plusieurs d'entre 

ciles, avant d'êtré embauché début 

1988 ap service communication du 
lyonnais. 


Crédit 
GILLES VAN KOTE 


La victoire ne mène pas à Rome 


L'équipe de France de 
football a dominé l'Ecosse 
{3-0} mercredi 11 octobre 
à Peris dans le cadre des 
éliminatoires pour [8 
Coupe du monde 1990 en 
Italie. En dépit de ce 
succès, plutôt encoura- 
geant, la sélection de 
Michel Platini n’a pratique- 
ment plus aucune chance 
de disputer le « Mon- 
diale ». 

Les joueurs français savent 

ter leurs victoires. Mercredi 
11 octobre, après leur succès sur 
l’'Ecosse (3-0) dans le cadre des éli- 


minatoires pour la Coupe du 
monde 1990, ils s'en sont allés dans 


é’h 2 L'’éq d 
tour d'honneur ’équi e 
France de fou variés Mind 
Platini venait de remporter sa pre- 
mière victoire à Paris. 


Les supporters écossais, 
savent apprécier les défaites à leur 
ho RE 1e NE 
çais se congra 
debout dans les tribunes du Parc 


er D goss 
serons en Jtalie. » 

Qui était dans le nee 
joueurs français visi 

cieux de dücner à leur mood ὡς 
allures d'exploit ou bien ces sup- 
porters ivres de vin et de bière, 
célébrant leur prochaine expédition 
italienne ? La 


semble la bonne. Même bats à 


Bordelais 

beau répéter : « Nous méritions 
plus que les Ecossais d'aller en 
Italie, nous sommes plus ra 
re cette victoire εἴ Phones 
pas le mauvais parconrs accom 
jusque-là par la sélection dirigée 

un premier par Henri 
Michel, puis, à partir de novembre 


1988, par Michel Platini Une 


équipe accrochée. à Chypre (1-1) 
et en Norvège (1-1), dominée 


FOOTBALL : la France bat l'Ecosse (3-0) 


Ecosse (2-0) et en Y À (- 
2), ne mérite pas un tel 


Deschamps (Nantes) et Bernard 
entre Pardo (Hordeaux) Ἢ semblent avoir 
ir écossais trouvé définitivement leurs mar- 
part do chamos (ὑπ tir - ques dans cette formation. Leur 
réussite est aussi celle de Michel 
Platini, soucieux de faire confiance 
au même groupe de joueurs depuis 
le match amical en Suède (42 ea 
ins- faveur des Français). 
tai 


et le Bordelais Jean-Philippe ! 
Durand , Sur un tir détourné esprit », répètent les | maps 
un défenseur britannique). « 2 L'éuipe et son sélect 7 
Michel Platini le reconnaît d'ail. ri tm ro 
leurs lorsqu'il souligne que son que Didier Deschamps. Un 
«a 
sr ça 
ter: < Le tout est maintenant 
d'allier le cœur et la qualité ; alors 


nous connaîltrons peut-être des 
Jours plus roses. » 


ot va 
aitif : n'at-On pas ds parlé de 
renouveau en septembre 1987 


maux » ne suivent plus [8 

sélection. Las 
gens qui 

le sillage Le équipes sont 

les « têtes brûlées » 

de clubs comme Chelsea, 


après un match nul encourageant à 
Moscou (1-1 en Championnat 


importante, le Championnat 
des nations de 1992, en 


une explora 
route qu'aurait dû emprunter à son 
A général, mais aussi des 


Toutes les hypothèses ont, 
depuis, été envisagées par les 
eaq qui, se fondant sur les 
témoignages de proches ont, 
semble-t-il, écarté très vite cell 


mouvement terroriste, Cette piste 
est examinée avec le plus grand 


Depionne pee es enquheurs du 


Lois des secrets 
militaires 


aurajent pris la fuite en 
le véhicule nr Cette 
information n'était cependant pas 


Officier de Farme du génie, Jean 
Favreau a servi en tt en 


Algérie notamment, il 
vaillé avec le grade de rh 


comman- 
dant, à l'état-major du corps 
d'armée d' Alger, puis à celui 
d'Oran les années diffi- 


puis en Allema- 
ge 1: ΕΣ ps l'Ecole 
u géme, à 


ani d'être nome, avec à Sade 
Nr cn de division, imspecteur 


ΙΓ ταν 
une fonction dont le 


up. 


ere ὯΝ Captr-anits 


mom mt Mg - CAT 


me oem cs 
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EXPOSITIONS 


JEUDI 12 OCTOBRE 


CENTRE 
GEORGES POMPIDOU 


a 
Place Gsorges-Pompidou (42-77- 


12-33}, T.Lj sf mer. de 12h à 22h, 
sem., Gen. et jours fériés de 10 h ἃ 22 ἢ. 
EMILE ABLAUD, Galerie deg détains 


d'architecte Ceci. 
re Jusqu'au 15 jen- 


COLLECTION DU CABINET DE LA 
PHOTOGRAPHIE, MNAM. Grande 
sallo-promier sous-sol. Jusqu'au 1 
vier 1990. ER ui 

ALFRED COURMES. Salle d'art gra- 
phique, 4° érage. Jusqu'au 22 octobre. 

DE MATISSE A ALJOURD'HUL 3% 


ot 4. étages. Entrée : 22F. Jusqu' 
31 décembre τὰ 
DE CARLO 


MOULIN. Galsris Jusq 
du Cei, 
29 janvier 1990. ΕΗ 
L'EUROPE DE GOFFREDO PARISE. 
Galerie du forum ot petit foyer. Jusqu'au 
13 novembre. 


WORLD PRESS PHOTO 1989. Gale- 
rie de la B.P.L Jusqu'au 13 novembre. 


Musée d’ 


Quai Anetois-Fronca (40-49-48-14), 
Mer., ven., mar. de 9 h 45 à 18 ἢ, jeu 
da 9 h 30 à 21 h 45, sam., dim. de 9h à 
18 h. Fermé le lundi 


L'INVENTION D'UN REGARD 
(1839-1918) : CENT CINQUANTE- 
NABRE DE LA. 

ce. Entrée : 20 F ibilat à 
tion muaés : 32 F). 
31 décembre. 


Musée d'Art moderne 
de ἴα Ville de Paris 
11, av. du Président-Wüson (47-23- 
61-27). ΤΑΙ, sf lun. de 10 à 17 h 40, 
mer. jusqu'à 


HISTOIRES DE MUSÉE. Entrée : 
15 F. Jusqu'au 5 novembre. 

NAM JUNE PAIK. La f$e électron] 
que. Jusqu'au 5 novembre. 


- Grand Palais 


Av. W.-Churchil, pl. Clemencaau, 
av. Gsl-Esenhower. 


, XIX° εἰὸ- 


expos 
Jusqu'au 


με 
᾿ 
À 


82 F, sam. : 21F, 
31 décembre. 


Ἷ 
Ϊ 
᾿ 


δ de 
: 
Ι 
Ë 


ἘΞ 
. 
; 


1789 : LE PATRIMOINE LIBÉRÉ. Bi- 
blothèque Nat 


58, re de Richelieu (47-03-81-25). 
TILL de 12h à 18h. Entrée : 20F. 
Jusqu'au 22 octobre. 


70-60). T.LL sf mar. at fôtes de 9 h 45 à 
17 ἢ 15. Entrée : 20F, 25F (compre- 
musée}. 


nant ἰ8 visite du Jusqu'au 
24 avr 1990. 
BERLIN : ARCHITECTURE ET UTO- 


PIE. Pavillon de l'Arsenal, 21, boulavard 

Morand (42-78-33-97}, ΤΆ} sf lun. de 

10h 30 à 18 h 30, dim. de 1t1hà 19h. 
décembre. 


T.Lj sf mar. da 10 h à 17 h 15. 
Entrées : 14F {prix d'ent'és du musée}, 
9 F dir. Jusqu'au 31 décembre, 

SCOTT ΒΌΗΤΟΝ. 
ΣΙΝ valerie d'achyalté, 
de Rivoli (42-60-32-14), T.Lj. sf lun. et 


* « Satons de l'hôtel de Lauzun 2, 
14h 30, 17, quai d'Anjou (Mme Cazes). 


€ De l'égüse Saint-Germain l'Accerrois 
ἃ la tour Saint-Jacques », 14 h 30, sortie 
métra Louvre (Arts et Castara). 


« Jardins et cités d'artistes à la Gla- 
cère », 14 ἢ 30, métro Glacière {Paris 
pittorssque at insolite). 


€ Hétls οἱ jdn de Mara pce 
des Vosges », 14 ἢ 30, sortie 
A SR 


« Décors du Palais de justice et tribu- 
nai des flsgrants délits », 14 ἢ 30, métro 
Cité {C.A. Mes}. 


« Les salons do le Fois Saine-iemes, 
atsa » ᾿ 
rte here 10 di CHE. 
teau. Larnpe de poche M. Banasgat), 


« Mystérieuse symbolique de Notre- 
Derne de Paris, Fanc-Megonneris, roue- 


mar, de 12 ἢ 30 à 18h, dim. de 1t h à 
DE ENS 10 F. Jusqu'au 26 novamn- 


DI MARCO, REPORTER- 


Sara, 
12, rus Surcouf (45-56-80-17). ΤΙ 
sf dm, et jours fériés de 11h à 18h. 
Jusqu'au 28 octobre. 

L'EUROPE DES GRANDS MAITRES. 
Quand ils étaient jeunes 1570-1970. 
Musés Jacquemart-André, 168, bd 
Haussmann (46-62-39-84], T.LL de 
12h à 18 ἢ 30. Entrées : 36 F. Jusqu'au 
12 novembre. 

HOMMAGE AU MAFME UNG-NO 
LEE. Séoul 1004 - Paris 1869, Musée 
Cermuschi, 7, av. Vélesquez (45-83- 
60-75). T.Lj sf lun, et is 15" δὲ 11 no- 
vembre ds 10h à 17h40. Entrés : 
15 F. Jusqu'eu 12 novembre. 

JE SUIS LE CAHIER : LES CAR- 
NETS DE PICASSO. Musés des Arts dé- 
coratifs, 107, rus de Rivoï [42-80- 
32-14). T.Lj σῇ lun. et mar, de 12 h 30 à 
18 ἢ, dim. de 11 h à 18 h. Entrée : 20 F. 
Jusqu'au 31 décembre. 

MARIN-MARIE. Musée de la Marine, 


pailas de Chaëlot, place du Trocadéro 
(45-53-31-70). T.Lj sf mar. de 10h à 
ee eme 


8. 

64-26). Τ,.}} seuf mar. de 10 ἢ à 17 ἢ, 

sam., dm. de 11 h ἃ 18 h. Entrée : 25 F 

{comprenant l'ensemble des expost- 

tions}. Jusqu'au 30 janvier, 

LE PAIN DE L'ÉGALITÉ. Jardin d'Ac- 

musée on Herbes, bois de 

Boulogne, boulevard dss Sablons (40- 

67-97-68). T.Lj. de 10 ἢ à 18 h. Entrée : 
13 Ε΄ Du 18 octobre au 30 novembre. 


sais 5, 
18-21) ΤΙ sf lun. et jours fériés de 
31 décembre. 


142-33-82-60). 
jours fériés de 11 ἢ 30 $ 18 h 30. 
Jusqu'eu 7 janvier. 
La vis 


SILLAGES NÉERLANDAIS. 
ruaritime dans l'art des Pays-Bas. Mu- 
26e de la Marine, palais de Chaillot, place 
du Trocadéro (45-53-31-70). T.ii. 
οἵ mar. de 10 ἢ à 18 ἢ, Entrés : 20 F. Du 
12 octobre au 2 janvier 1980. 

LES SÈCLES D'OR DE LA MÉDE- 


36, rue 
14-41}. TL sf mar. de 10h à 17h, 
sem. ot dm. de 11h à 18h. Entrée : 


ἢ hôte! Suñy, 62, Saint- 
Antoine (42-74-22-22), TL]. de 10 h à 
18h. Entrée : 22F. Ou 12 octobre au 
7 jenvier 1990. 

Lt 


JEAN-PIERRE 
Nationale, galerie Colbert, 6, rue des 
Patits-Chernipe - 2, πιὸ Vivienne (47-03- 
81-26). T.Lj. sf dim. de 12 ἢ à 19 ἢ 30. 
Jusqu'au 4 novembre, 


T.Lj. sf mar, de 9 h 45 à 17 h. Entrée : 
25 F {entrés du musée), Jusqu'au 20 no- 


Président-Wiälson 
36-531. ΤΙ sf mar. da 9h45 ἃ 17h 
Entrés : 256 F (entrés du musée). 


ΤᾺΝ, sf mar, de 8 h 45 à 17 ἵν. Entrée : 
25 F {entrée du musée}. Jusqu'au 20 no- 
vembre. 


CENTRES CULTURELS 


EVA AEPPLL Centre culturel suisse, 
32, rue des Francs-Bourgeois (42-71- 
44-50). 1.1} sf jun. δὲ mar. de 13h à 
18h. Jusqu'au 26 novembre. 

LES ARCHITECTES DE LA LE 

TES DE 
Beaux-Arts, 11, quai Malaquais (42-60- 
34-571 De 10 ἢ à 19h. Jusqu'au 7 jar 


« Eglise, crymts 
Penh helene 
son histoire}. 


MONUMENTS HISTORIQUES 
€ Picasso à l'hôtel Salé », 14 h 30, 5, rue 
da Thorgny. 


« Victor Hugo dans sa maison », 
15 heures, 6, place des Vouges. 


DE FRANCE - PRE- 
MERS VOLUMES. Les vingt projets 
du concours internationni d'archites- 
ture. inatitut français d'architecture, gs 
ddr ANGES 
(48-33-90-36). ΤΙ. de 10h à 1 
Jusqu'au 28 octobre. 


LENA CRONQUYUIST, Contre Cuiturel 
suédois, hôtel de Marie - 11, rue 
Payenne (42-71-82-20). T.LL εἰ lun. da 
12h à 18h. Du 12 octobre au 27 octo- 
bre. 

DANEL DEZEUZE. Centre nationel 
des Arts plestiques, 11, rue Berryer (45- 
63-90-66). TL. st mar. de 11h ἃ 18h. 
Entrée : 10 F. Jusqu'au 29 octobre, 

EGYPTE - EGYPTE. Insthut du 
monde srabe, salle d'sctualté, 


ΤΙ sf lun. de 10h à 22h. Entrée : 
35 F. Jusqu'au 30 mars 1990. 
MAUSEL EKSELL. Contre culturel 
suédois, hôtel de Marie 11, rue Payenne 
t42-71-82-20). T.LL sf km. de 12h à 
novembre. 


22-37-60). τι}, sf lun. de 11h à 

19 h 30. Jusqu'au 3 

τοὶ suédois, hôtel de Marles - 11, rue 
(42-71-82-20). T.+j sf lun. de 

12h ἃ 18 h Jusqu'au 2 novembre, 


des Fossés Seint-Jacques (40-51- 
28-38). Ti. sf lun. ds 13h à 20h. 
Jusqu'au 5 novembre. 


Thèmes et variations. 
Chapelle de La Sorbonne, place de la Sor- 
bonne. T.l.j. de 10h à 17 h 45. 
Jusqu'au 29 octobre. 

VERA MOLNAR. institut hongrois, 
82, rus Bonaparts {43-28-06-44). TLL 
sf sam. οἱ dim. de 15h à 18h, jeu. 
μιβου à 20 ἢ. Jusqu'au 19 octobre. 

RENE-JACQUES. Un illustrateur 

Paris. Bibliothèque histori- 


contemple 

que de le Ville de Paris, hbts! de Lamoi- 
gnon - 24, rue Pavée (42-74-44-44). 
T.LE sf dim. et jours fériés da 10h À 
A oO 
GISTAVE SERRURIER BOVY. Cen- 
tre Waïlonie-Bruxelles à Paris, 127-129, 
rus Saint-Martin (42-71-26-16). T.Li 
st lun. de 11h à 19h. Entrée : 20F. 
Jusqu'au 31 décembre. 

LE VERRE GRANDEUR NATURE. 
Carré des Arts, parc floral da Paris, es- 
plansde du chôtesu de Vincennes [49-- 
65-73-92}. ΤΙ de 10h à 13h et da 
14h à 17 ἢ 45. Entrée : 4 F (entrée du 
parc). Jusqu'au 30 décembre. 
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ΤΙ sf dim. ot Le 15 novembre ds 10 ἢ à 

19h Du 12 octobre au 2 décembre. 
GALERIES 

LIVIA ANTE. Galeris le Cheval de sa- 
ble, 17, rue François-Miron (48-87- 
19-67}. Du 17 octobre su 7 novembre. 

ARCHÉOLOGE ORIENTALE. Mono- 
chromes ds Guiäne Kim ot bronzes de 
Wu De Chun, Galerie Jacques Barrère, 
36, rue Mazarine (43-26-57-61). 
Jusqu'au 30 novembre. 

FAREED ARMALY, Galerie Sylvana 
Loranz, 13, rue Chapon (48-04-53-02) 
Jusqu'au 3 novembre. 

GENEVÈVE ASSE. Galerie Οἰδικία 
Bemard, 7-9, rus das Beaux-Arts |45- 
26-97-07). Jusqu'au 10 novernbre. 

ARMAND AVRIL. Galorle Erval, 
16, rue da Seine (43-54-73-49). 


Jusqu'au 28 octobre. 

DA BARBARIGO. L'Atelier Lambert, 
62, rue La Boétie (45-63-51-52). 
Jusqu'au 18 novernbre. 

LA BASTILLE À VRAIMENT DU GÉ- 
NIE. 52 atellors d'artistes ouverts au 


Du 13 octobre eu 17 octobre. 


BERTHOLLE. Galerie Lucie Woëïl - Se- 
lgmann, 6. rue Bonaparte (43-54- 


71-05). Jusqu'au 10 novembre. 

GLANME BERTINL Galeris ia Pochade, 
11, rue Guénégaud 143-54-89-09). 
Jusqu'au 28 octobre. 


MÉRIEM BOUDERBALA. Galeries Καὶ- 
ler, 18, rue Keller (47-00-41-47]. 
au 8 novembre. 


JÆEAN-FRANÇOIS BRIANT. Espace 
et Toiles, 56-57, rus du Mompamasse 
(43-22-72-77). Jusqu'au 28 octobre. 

COLETTE BRAUNSCHWIG. KALLOS, 
ANNA SHANON, ELZBIETA VIOLET. 
Galerie Nane Stan, 26, rus de Charonne 
{48-08-78-64). Jusqu'au 4 novembre. 


, 44, rue Quincampoir 
22-31) Da 14 octobre au 18 oetcbre. 
JAMES LEE BYARS. Galsris de 


PIÈRRE Gaisria 
Frélaut, 23, rue Sainte-Craix- 
de-ls-Bratonneris (42-74-02-30). 
Jusqu'au 10 novembre. 

a CONTE. Gaisrie Nicole 
Ferry, des Grands-Augustins 
DATA plie Jusqu'au 9 novembre. 

FANNY DARNAT, Goloris Nas et 
Primitife, 33, rue du Dragon (42-22- 
86-161 Du 17 octobre au 13 novembre. 

ALEXANDRE DELAY. Gaisrie Stad- 
ler, 61, rue de Soine (43-26-91-10]. 
Jusqu'eu 5 novembre. 

ERK DIETMAN. Galorie Claudine Pa- 
oïflon. 69, rus de Turenne (40-25- 
98-801. Jusqu'au 14 octobre. 

DIETRICH-MOHR. Galerie Beïint, 
28 bise, bd Sébastopol 142-78-01-91}, 
Jusqu'au 21 octobre. 


DIX ŒUVRES MAJEURES DE 
L'ART ABSTRAIT DES ANNÉES CIN- 
QUANTE. Galerie Prszan Fhouss!, 
25, rus Guénégaud (46-34-77-611. 
Jusqu'au 18 novembre, 

JR: DOKOUPIL. Galerie Beaubourg, 
nouvel sspaca, 3, rues Pisrre-au-Lerd (48- 
04-34-40). Jusqu'au 14 cetobre. 

BIERO DORAZIO. Couleurs - ἢ» 
mères. Artcurial, 5, av. Μία» 
gnon (42-89-16-16} Du 17 octobre au 
10 novembre, 


Gaterie Montaigne, L 
gre (47-23-32-35) Jusqu'au 23 no- 
vembre. 


ESPAGNE - ARTE ABSTRACTO 
1960-1985, Galerie Arteurial, 9, av. Ma- 
org (42-89-18-16). Jusqu'au 10 no- 


gr L Gallery Urban, 22, av. 
io (42-65-21-34). Jusqu'au 
1 novembre. 


EXPOSITION INTERNATIONALE 
CONTRE LE SIDA. Musée de l'art russe 


galeris Marie-Thérèse Co- 
chin, 49. rus Quincempoix (48-04- 
94-18). Jusqu' qu'au 21 octobre. 


70, rue de l'Université 


Vanuxen, 134, run du Faubourg-Snint- 
Honoré (43-59-72-18). Jusqu'au 4 no- 
vombre., 


RAYMONDE GODHAL Galerie Laïf 
Stahle, 37, rus de Charonne {48-07- 
24-78}. Jusqu'eu 28 octobre. 


GŒTZ. Galerie [ΟΞ dense, 4, nu 
Cermpagne-Première  (43-20-95-86). 
nude 31 octobre. / Galeris Artusl, 
rue Guénégaud (43-28-92-43), 
nait 
PAUL GRAHAM. Galerie Cisire 


RAFAËL GRAY. Galerie du Jour 
Agnès B, 6, rue du Jour (42-33-43-40). 
Jusqu'au 14 octobre. 


MARCEL GROMARE. Cinquante 
de dessins (1917-1966). Gale- 


années 
rie de la Présidence, 90, rue du. 
(42-66-4 


9-80). 


geno, 4 bis, rue des Beaux-Arts 
15-01). Jusqu'au 18 novembre. 


JEAN HELIONL Galerie Kinin Roncari, 
16, rue de Seine (43-29-63-93). 
Jusqu'au 28 octobre. 

IMAL Galerie Ecia, 10, rus de Soins 
{43-26-26-54). Jusqu'au 28 octobre. 


de JAFFE. Galerie Georges Lavrov, 
ruse Borubourg (42-72-71-19). 
ue 17 octobre. 

HORST EGON KALINOWSKI. Gals- 
ne Aïfbert Lrsb, 12, πιὸ des Besux-Arts 
{48-33-06-87). Jusqu'au 14 octobre. 


sis Vis, placs 
14-331. ou 30 octobre. 

KIKI ET MONTPARNASSE. Galerie 
Marion Mayer, 15, ruse Guénégaud (45- 
33-04-38). Jusqu'au 31 octobre. 

ALAIN KIREL Galerie Daniel Tem- 
plon, 30, rue Beaubourg (42-72-14-10}, 
Jusqu'au 18 octobre. 

PETER KLASEN. Histoke de Hsux 
ordinaires. Galerle Fanny Guiilon- 
Laffadte, 1 Haussmann (45-63- 
52-00). Jusqu'au 2 décembre. / Galerie 
Louis Carré, 10, av. da Messine {45-62- 
57-07). Jusqu'au 2 décembre. 


PAUL KLEE. Dessins de 1913 à 
1938. Galerie Gianna Sistu, 29, rus de 
f'Untversité 142-22-41-63). Juequ'au 
31 décombre. 

JANNS KOUNELLIS. JOHN CO- 
PLANS. Galeris Lelong, 14, rus de Téhé- 
a δ αν Jusqu'au 30 octo- 


WOLFGANG LAIB. Galeris Croussi- 
Roboën, 40, sue Quincampoix (42-77- 
38-871 Jusqu'au 13 octobre. 


LATASTER, Galerie Jsquester, 
153. rus Saint-Martin (45-08-51-25), 
Jusqu'au 18 novembre. 


LINDSTROM. Gsleris Michèle Ss- 
doun, ἸΏΒ, rue du Faubourg-Sainr- 
Honoré (42-66-32-72). Jusqu'au 22 oc- 
τοῦτο. / Galerie Protée, 38, rue de Seins 
(43-28-21-05). Jusqu'au 22 ortobre, 


ANNE MADDEN. Galerie Jeanne Bu- 
cher, 53. rue de Soins (43-26-22-32). 
Jusqu'au 26 octobre. 

RAFAËL MADHAVL Galerie Folarie, 
26, rue Michai-le-Comte (42-72-21-27). 
Du 17 ]7 ouiebes en 14 novembre. 

XAVIER MAESTRANI Galerie Sylvie 
Bruley, 27, rue de l'Université (40-15- 
00-53L Du 17 octobre au 18 novernbre. 

EUGÈNE MAILAND. Galeris Michèle 
Chomertis, 24, rus EBsaubourg {42-78- 
05-62). Du 17 octobre au 18 novembre, 

MAJOR WORKS BY : FISHER, 


Farideh-Cadot, 77. rue des Archives (42- 
78-08-36). Jusqu'au 14 octobre. 


ROBERT 
Bsudoin Labon, 34, rue des Arciuves 
(42-72-09-10). Jusqu'au 10 novembre. 
MARINO DH TEANA Galerie Cart 
hlan, 36, rus ds Charonne (47-00- 
‘79-28). Jusqu'au 15 novembre. 


Gaisrie Jean-Marc 
Patres, 9, τοῦ ππεηβιςτοκείρέδει (42-72- 
22-04). jusqu'au 21 octobre. 


rue du Bac 16-48 25-158 Jusqu'au 
15 novembre. 

KURT SCHWITTERS. Galerie Gilbert 
Brownstone οἱ Cie, 15, rue Saim-Giles 
(42-78-43-21). Jusqu'au 30 octobre. 

19, rue du Dragon i45-48- 
24-19). Jusqu'au 21 octobre. 


City. Galerie 

442-72-21-27). Jusqu' a 45 octobre. 
me SPEYER. Galerisg Darthos 

Spoyer, 6, rue Jacques-Callot (43-54 

ras Jusqu'au 4 novembre. 

. SPITZER. Galsrie les Francs- 
{(40-29-90-69). Du 12 octobre au 5 no- 
vemive. 

SPRINGER. Galerie Callu Mérite, 
17, rue des Beaux-Arts (46-33-04-18). 


Jusqu'au 21 octobre. 
LOUIS STETTNER. Comptoir de Is 
sh μου ἐφελδῥντο Bi A 58, rue du 


Faubourg-Saint-Antoine (43-44-11-36). 
Entrée : 10 F, Jusqu'au 15 octobre. 

ROMAIN Galsne Lacou- 
rière Frélaut, 23, 


rue Sainte-Croix- 
de-la-Bretonnerie (42-74-02-30). 
Jusqu'au 15 octobre. 
SZEKELY. Galerie de F'Odéon, 11, πιὸ 
da l'Odéon (43-28-55-60). Jusqu'au 
10 novembre. 


wan. Galsris de Nosis, 8, rue de Necla 
δ ἀμ AT 42). Enr : 20 €. Jusqu'au 
Ὁ décembre. 


OLIVIER THOMÉ. Galerie Antoine 
Candau, 15 er 17, rue Kolker 143-38- 
76-51). Jusqu'au 12 octobre. 

HOLGER TRULZSCIHL Galerie ΜῈ 
chèle Chomette, 24, rue Beaubourg (42- 
78-05-62). Jusqu'au 14 octobre. 

TWOMBLY. Galeris Di Meo, 5, rue 
des Bsaux-Arts (43-64-10-98). 

au 23 décembre. 

HERVÉ TÉLÉMAQUE. Gsierie 
Mossine-Thomas Le Guillou, T, av. de 
Messine (45-82-25-04). Jusqu'au 
15 décembre. 

JEAN VERAME. Tibeati - Tchad - 
mai 1989. Galerie Alain Oudin, 47, rus 
Quincampoix (42-71-83-65]. Jusqu'au 

octobre. 


28 
VERLINDE. Évolution, Gaieris d'Art 
de la place Beauvau, 84, rue du 
(42-856 


6-98). 
Jusqu'au 4 novembre. 

VLAMINCK. Galeris Matignon, 
18, av. Matignon (42-68-60-32). 
Jusqu'au 30 novembre. 

LAWRENCE WEINER. Galaris Le 
Gaïtt-Peyroulet, 18, rue Keller {48-07- 
04-41). Jusqu'au 18 octobre. 

ROBERT WILSON. Galerie Yvon 
Lambert, 6, rus du Grenier-Saint-Lazare 
(42.710425 Juanreu 14 octobre. 


FRED MERCIER. Gaisnie Pix ot Cie, 
95. rus ce Ssins (43-25-10-12). 
ἌΣ ὦ 4 novembre. 

GERHARD MERZ Galerie Lange- 
Selomon, 57, rue du Termgie (42-78- 
11-71), Jusqu'eu 14 octobre. 


VINCENT MICHÉA. La ! ; 
90. bd de Clichy (42-57-37-37]. 
Jusqu'au 31 octobre. 


MIRO ET CALDER. Gallery Urban, 
22. ον. εβεύθπου (42-65-21-34}. 
Juseu'au 10 novembre. 

LES MODERNES CLASSIQUES 
A LA BASTILLE. Galaris Franka Berndt 
Bastille, 4, rus Sant-Sabin (43-55- 
31-83). Jusqu'au 15 


Orti, 48, πιὸ de Turenne, 25 étage 
Her 8 (42-74-56-36), Jusqu'au 12 octo- 
bre, 


ALDO MONDINO. Galerie Down 
Tovm, 23, τοῦ de Seins (46-33-82-41]. 
Jusqu'au 16 octmbre. 

28, rue Jacob (46-33-80-66). Jusqu'au 
4 novembre. 


FRANÇOIS MORELLET, Ombres de 
moi-même. Gsiorns Durand-Dessert, 
43, rus da Montmorency ns 
Jusqu'ou 17 ral ἡ Objets non 
Hientifiés. Gsieris Ourand-Dessort 
3, rue des Haudnettes {42-77-83-60). 
Jusqu'au 17 octobre. 

MATT MULLICAN., Galens Ghislains 
Hussenot. 5 bis, rue des Houdriettes (45- 
87-60-81). Jusqu'au 18 octobre. 


HERMANN NITSCH. Geleria JL et 
J. Donguy, 57, rus ds in Roqueris [47- 
00-10-94]. Jusqu'au 4 novembre. 

MARIO PRASSINOS, Tapisseries 
d'Aubusson rétrospactivs. Galane 
(45-44 66-88). Jusqu'au 4 novembre. 


RIERA ! ARAGO, Gaians Fabien Bou- 
skis, 20. ne Bonaperte (43-26-56-79). 
Jusqu'eu 15 novernbre. 

OLIVIER ROCHE ET PIERRE TIL- 
MAN PRÉSENTENT C COMME CA. 
Geleris Claude Ssmuel, 18, pk des 
Vosges (42-77-16-77). Jusqu'au 4 no- 
vembre. 

RODIN : DISCIPLES ET PRATT 
CIENS. Galsris Véronique Maxé, 33, av. 
Matignon (47-42-02-52). 

185 novembre. 


Jusqu'au 


PÉRIPHÉRIE 


l'Agora, "110, Grand-Place (84-97- 
30-31}. τοῦ, sf mL et lun. de 12h à 
18h30, sam. ds 12h ἃ 18h, jusqu'à 
20 h 30 les soirs 68 spectacie. Jusqu'au 
4 novembre. 

GENNEVILLERS. Alain Fisischer. 
Derrières las paupières. Galoris muni 
cipals Edousrd-Manet, 3, place Jean- 
Grandol (47-94-10-86). T.Li. sf dim. et 
lun, de 14 ἢ à 19 ἢ, Jusqu'au 10 novemn- 


à 18 ἢ. Jusqu'au δ novembre. 


moine du monde, 15, pl de Le Défense 


10h à 12het ds 14h à 18 h, jeu. Var. 
mar, de 14h à 18 h. Jusqu'au 29 octo- 
bre. 


SAINT-RÉMY-LÈS-CHEVREUSE. 
Pierres et Marbres de Joseph Ber- 
nard (1886-1931). Fondation de Cou- 

Aria Par 


Dans Télérama cette semaine 


Yves Robert prend Te 
l'accent de Pagnol. } 


Yves Robert réalise son rêve : dans la Provence de Marcel 
Pagnol, il tourne “La gloire de mon père” et “Le château 
de ma mère. Télérama raconte le travail tendre et 
passionné du réalisateur de “La guerre des boutons: 
Egalement au sommaire de Télérama cette semaine, 
une interview de lannis Xenakis et à l'occasion des 
150 ans de la photo, un panorama des tendances de 


l photo d'aujourd'hui. 


Et toujours dans Télérama les programmes TV 
heure par heure et les programmes radio les plus 


complets. 


Télérama : l'intelligence des plaisirs. ὧν 
=Ghaque mercredi chez votre marchand de journaux. 


rs τ 
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Décès | &M= ἱ D ue mer 
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=. Valeurs extrèmaes rievées entre: le 12-10-1989 - Me MariePaule Martellière- Sete : 
le 11-10-1969 à 6 heures TU et ie 12-10-1989 à & heures TU survenu Le 6 octobre 1989. 1 
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télévision, environnement, nou- L'UFR de sciences humaines de ἊΝ jeudi 12 octobre, ἃ 14 R 30, 57, τὸ D LE ᾿ Ἐπ αθὸ A 
velles amavelles Grenoble organise les 19 et Qui la tristesse de faire part du décès ttinger. à # a: ὩΣ ἢ τὰς ne. ke 
— L'association Grain de en Collaboration avec le leur ami : τς du pôle fémi- D 9,32: 3 ARE D 
- tres propose sur le Lazare Mourad KAOUAH, min dans les romans de Raymond Que- cr : “πὶ παν - ὧν 
de = et « « = de . 2 = : = am ᾿ Pr ss ψ'ὦὮὉ 4 
ΩΝ did ἘΝ journée map arr eq ΣΊΔΘΝΣΙ choraBer de la Légion d'honneur, — Université Paris-IX, le lundi Re ΜΈΣ eue « TT a 
nn ral le εἶς = crie ΕἾΒΗΡΟ, δ ΠΝ croix de 23-1945, ES mec à 10 b 30, salle D 520. ne τὰς ἐστ -Ὁ ὑπ! 1" 
Cette manifestation aura lieu le morale en politique ». L'objectif de : Vinb Mau : « be ι-: ἐπὰν «κα πο ἥν 
14 octobre, de 11 heures ἃ ce colloque est de rappeler εἰ de | surveau le 7 octobre 1989. expert appliqué à la gastronomie » He er: LE. * 
19 heures, à la Cité universitaire mettre en relief l'actualité de la — Université Paris-[X, le jeudi 2, a ie pe … 
i j ( i pensée et de l'engagement de 6, rue du Boulou, 26 ἃ 14 heures, salle D 520 Rss mm vin Mes “τω 
nale, salon Honvorat}), 19, boule- Pierre Mendès France et ἐς τάδ. | 6000 Perpignan. M. Serge : «Des coûts par Su ΠΝ “ὦ τῶν ‘= 
vard Jourdan, 75014 Paris. chir ser la signification du métier dois ee M instrument de ges- $ © ἕπεο 0 “ui. ἴω 
Inscription dès ibl iti τ James-Anderson hospitalière ». mi = ME mur -, 
Neue UE Rte | ont la ἀσοῖεαν de fair part de ἀδεὲς de ne RES γι 
Garibaldi, 75015 Paris. TL : (1) 47- humaines, université Médaille d'or Sn nu -- fn Ἂν» 
.15. sociales, domaine universitaire. Ciande MECHALY, ic. : ἃ ae ve τὴν βὲε: 
5 Session. = L'Association i ÉTÉ TRE ττ ΤῊ à Paris, le 10 octobre 1989. et de qm rsÉ RUE we mn, γε  ἰουδ = 
uationale d'histoire bre 1989 0 τα ; : 
se re i ne le CG Troisième festival vidéo-pey à « Gémissons—, mais espérons. » IVe Où Gui ec de le vis “τ; et ΓΟ " 
ep de Faire «profane. ᾿ _— ne PS ppp (rés. : professeur Garcia Tapis) ions Si nr .…..… 
et 15 octobre, organisé ἀσκοὶ" à Dans . ᾿ | Ἂς 5:τ EE | 
18 heures, 92bis, boulevard du tion La F composés ln catégorie Public Education le ΑΞ nn κι rw ; 
75014 Paris. AIHP, gnants cn pédopsychistrie docteur Vince BDD ren) LUS le ‘er AE” one 
46, rue de Grenelle, 75007 divers praticiens de l'enfance, se Pompes Funèbres médaille d'or pour ke Po RE Fu, Su τὐχὰ 
Tél : 45-48-26-73, déroulera à Clichy (Hauts-de- ° : Line, réalisation M. PITTIO CR τ +. 
᾿ς Seinc) les 10, LL οἱ 12 novembre Marbrerie ROSSILLON. | RE ποις 
0 Conférence. -- Le Collège inter- 1989. Au cours de ces trois jour- “4. 
national de organise nées diffusés euviron deux “π᾿ πε 
une de w Milo8Z cents films. Les proi So 
Nobel de Hittérature), «Lit- tables rondes sont CAHEN ἃ Ο 
ture et : les diffé- thèmes princi petite enfance 
rences entre les littératures des (: L ie alterne 
DAS Ὁ MERE COS δα PR ὦ tive (samedi 11) et ethnopeychis- 
x ENS. 61, avenze du ES 
prétident-Wilson, 92230 Cachan. Mardi 17 octobre ἃ 18 306. x Licu dr Festival: rue du 43-20-74. 
oies | Foch us rue Détente Scenes ve, PAU ὄβειν, MINITEL 
3 ᾿ . 5, NE 
75005 Paris. Entrée libre. Asnières, 161 47-93-75-35. ner 


| eue, . | ; Ε 
ΗΕ tu τ ; ΜΝ É 
ὅποι Ἔα αν ᾧ PAMOBILIÉ AT 
un pe Ὁ Le τα ἃ OL LE SES sk 
Da ον nue Fe os ss te ᾿ 


mnt ΜΕ . 
RL σον κου. PE ad à ΒΡῈ 
--- au - 


Lars ἐὟ 
Pet ΟΝ 


PER 


LA 
DT. 
C1 uen κ ve ᾿ 
mc 7 C4 = = LES TS ÿ τ, 
΄ R ré, τὰς Le 3. Υ D. ὟΝ τ 
LE" τα... — RE + ΕΣ τ Ἐ ; 
Dm he Ji ven - ΠΣ πεν ας Ἢ 
Ἢ » = νῶν, 
#5 en 
+ ΓΝ “, 2" "- 
ῃ ur δ “Le "AE 
# EEE τὴ 
CA mme τ LR. can ee 4. Le 
ΕἼ Le ï "- - ἰκα 
* σι a : UE ΜᾺ ange 4 
ἧς ᾿ ni ELLES =è rs i PRÉ Age 
Ai _— 
à- 
IT πὰρ: in - "ας Tue 
τ 35» Ξ Ξ k LEE 
Ξ ᾿ CR DL της πρίν πᾶ 
Ὲ δ amine ἧ M: =. {ΜῈΝ ΣῊ 
- - τ τὰ "mt ἂν. 
LE pen + 1 "7 ΤῈ 
ne ἐσ τῳ Es 
a: ES -5... " . πόδα αν 
Γ ᾿ hi LE M 
ες ἐς --- =“: « co dm 
᾿ ἰπὶ "Ἢ EC 
E ᾿ 
w - CRE Fri, 
ἀπὲ CRT RE ἐλ σπαεσ λας τα 
CS CCR P 22 τας = Las 
RME . " LR 7. 
Free mnt su. © | Sir 
M, M ὑφ ss. gs: 
Pac. ᾿ 
we él - 
LE “ . 
ΜΝ #1 | 2e 
dl - à : CN te sas 
re Σ᾿. (τ ΤΕ" 
de -" - - - AOTÉE, 
. D me -- Ὧν τ 2 
ἐ + L œr— bus τ “- À νυ PC Ἷἶ Ν᾿ 
Ὧ 
+ HT Sn nn à TE. το VAS 
+ ὦ rio PR Re 
R ! irait “ 
»» à rpm. ὦ + ñ n SR TS Pr 
pd PR ᾿ “τ τ ΧΗΣ 
» RE LES = κτα T 
"πὰ Rs Re 
re ᾿ dés CL — 
Ms ᾿ ee τῶ 
Ne” Le 74727 585 0 
+ τι της 
sir | ΝΡ ΜΝ 
we” As 
5 ὡ - κι. Vu. "να 
du πα τἂν σα AR 
τι * ei RE ἘΞ mers 
.-- sin. —— 
. δ PET 17 
ἄπ, + ‘ τ " So 
: ae τὸ CE 
"ὧν τοῦ. Bar nn nd " -“ κα 2 1 
usé LS Fe 
i : ον 
ns τ ἐκ » à = 12. ΕἸΣ 
; μ»- NT 3 
te. net AE Hat api Ἐ 
τ Ἁ ne En - 
Lan ὩΣ rs ΜΕ er er? Fu 
+ “" hd ᾿ ἜΠΟΣ ns st me 
΄ mg de ne 7 Le ἫΝ Ὡ τι tit ---- 
. : server ἐν NES μ᾿} - 
δὲ : ἀν πεν τὸν, ἐπ Se 
F En . Le 
- ss > 7 - , - : un 
hé sus Ch 
" τα. ». "" = 
.Π oh mg mer Ὁ Ὁ ἢ ε - - .-255 
ἰααόν ᾿ - --ὦἪ 
1.) Sax a 
he, ττν : 4 
ὃ . -. in ' Μ 
ἐν το το οι ος τ dut cure 
PEL : ἢ ae à se _— ue τὶ ΠῚ s si CS 
EL ee 4 τ πὸ - ἐν 2 
dm 7 Les «2 τὶς 
# - Pre "- Pr a es" 
De: τῷ. de νοὶ Ἔ 
Le τὰ LE 
ÿs mem À : A 
wi Mae τα “ } “ui”. 
ame ἂν Lo sur 
Σ CE | -ω 
& 1: Rs 
φ- : -ς- τὴς Le 
+ qe Pam « D RE ἢ 
PRE CL - 
ἡ “τοις 
| « - e * k.. - ἀῶ ων» 5 
[ # 4 a 5" 
mi Γ ps "»-ὁ μα se À nd 
᾿ …— + 
Ξε ΠΕ οἰ CLS Re 
. Ἔν “τὰ LS à ae 
ai + Re” ,- 225 
# TT 
ϑε- .'éoniit re s οἱ rs 
ca “- ἀν : = À rss 
᾿ hs «ο΄ 
“--. το «4 
Mur ris 2m is 
sou Ὁ δος ὧν 
- - - τε Ἀ 
ee td ᾿ ee 


RE EE LI CRE | 


EE LS ἘΕ ΕῊ EL, En 


"+ 


ees Le Monde ὦ Vendredi 13 octobre 1989 23 


AGENDA 


MOTS CROISÉS 


PROBLÈME Ne 5108 


eu droit à plus d'un coup εἰ 5. À 
l'Amour en elle. — VIL Donne l'air 
agréable. Fait fort, — VIIL Dans le 
vocabulaire des Madrilènes. Fait 
des réflexions. 


XL. Parfois visibles au-dessus de 1a 


VERTICALEMENT 


1. Ne font pas bonne mesure, 
— 2. N'amait pes les images 
Prouve qu'on ἃ été réellement tou- 
ché. — 3. Se fait obéir. Pour ache- 
ter la saké. — 4, Tape dons la 
balle. Peuvent être chargés 
d'affaires. — 5. Est au calme. 
Prête à confusion. — 6. Note. Où 


Vi. Elève. — VIil. Τά. As. No. — 
IX. Trac. Etui. — X. Ah. Vers. — 
ΧΙ, Sirènes. 


πο 409370 gagne 4 000 000,00 F 


400370409070 
401370 ]409170 
402370 |409270 
403370409470 
404370 409570 
403370 409670 
406370409770 
407370 409870 


4 


409330 1409374 
409340 |409375 |70 000,00 F 


SÉLECTION IMMOBILIÈRE 
cheque Haies (éditions cas jeudi) 


: : 45-55-29 1-82. - Poste 4 


RADIO-TÉLÉVISION 


SP le Rs RS semaine dans potre 


TF 1 
20.40 Série : Les dossiers de l'inspecteur 
Laverdin. 


PEYREFITTE 


L'EMPIRE 
IMMOBILE 


LE CHOC DES MONDES 


Un grand récit historique 
αὖ cœur de l'actualité 


76 pags do: 
ne ΔῈ θῇ FAYARD 


22.30 Flash d'informations, 
22.35 Documentaire: Quand le Chine 
s'évoiliers. 


TF 1 
14.30 Feuïleton : L'esprit de famille 


15.30 Série : Tribunal, 
16.00 Variétés : La chance aux chansons. 


14.15 Fousleton : Les fiancéss de l'Empire 
ἐρ.}. 

16.20 ne : Du côté de chez Fred. 
Je Libertad Lemerque. 


Un ancien band comaissence d'un 
joueur professionnel σὲ d’une chanteuse 
saicon. Mann a paï nn 


dmanche-lont, 
On peat voir am Rene nee ann Chef-d'œavre ou classique, 


Jeudi 12 octobre 


0.00 Du côté de chez Fred {rediif.}. 


20.35 geler Β' 
Fm britannique de John Boorman (1973). 
Avec Sean 
En 2923, in Torre αὶ été dévestée. À travers ia 
acienco-fction, une parabole sur le monds 


contemporsii. 
22.25 Journal ot Météo. 
22.60 piagazins : Océaniques 
Vivre comme ἢ faut: Vietnern, Chuyên « tu 
τό νυ, de Trên Van Thuy. 
La société visrnamdenne aujourd'hui, Un fim 
consuré dans son pays. 
23.35 Musiques, musique. 
23.560 Mini-Hims. 


22.00 Cinéma : La vouve noire. 
cbr he RER 


23.35 Téléfüm: 


Police des polices 
1.88 Us La heal πα 
ount LB 


Vendredi 13 octobre 


1.00 Sport : Boxe. 
Championnat du monde des Waïter WBA, en 
différé de Genève, Mark Breland (E-U), Mauro 
Martelty (Suisss)} ΓῚ # d . 


14.00 pers Tilleul menthe. 
perc naturel du Morvan. 


14.30 cr Tennis. 

Open de Toulouse, en direct. Quarts de finale, 
16.00 Elash d'informations. 
16.05 Sport: Tennis (suite). 
17.00 Flash d'informations. 

17.05 à 18.00 Amuse 3 
18.00 Magazine : C’est pas justes. 
18.30 Jeu : Questions pour un champion. 
19.00 At re fon 
Irnité : Mohel Roccard. 


19.58 Dessin 
Door. 1 rise Msciisre: 

20.06 Jeux : La classe. 

20.35 Série : Les nuits révolutionnaires. 
De Brabant. 4. La jeune fille assassi- 
née, avec Michel Aumont, 

21.45 Magazine : Thalassa. 

L'or bleu du Sénégal, 


sité, ne sorsit-ce qu'en raison de l'interpréts- 
don de George Larenby. 

1.06 Cinéme : Le dernier match. Ν᾿ 
Film américain da John Hancock (1973). 


ἐκ samedi daté 


Sigaification des 


LA 5 


20.40 Téiléfiim : BCBG party. 
22.20 Série : Deux ἔπος à Miarni. 


23.20 
555 L'inspocteur Derrick lredift.). 
0.05 L'inspecteur Derrick (suite). 
M 6 


20.30 Cinéma : Premiers désirs. Ὁ 
Film français de David Hamon (1983). 
22.06 bell : La malédiction 
22.36 Série : Brigade de nuit. 
1.00 Rediffusions. 


LA SEPT 


20.30 Téléfilm : Un médecin des Lumières 


22.00 Magazine : Mégarnix. 
22.30 Cinéma : Le sslamandre. nu 
Fiim d'Alain Tanner (197 1). 


20.30 Concert (en crect da l'égiss Sainte- 
Symphonie n°2, 


Contemplation, 
Symphonie n°3, de Feuchard, per Michèle 
Guyard, orgus. 
23.07 L'invité du soir. Eric Tanguy. 
FRANCE-CULTURE 


20.30 Dramatiq Ἐ8. 
τὸ Maxime N'Debeks. 
21.30 Profils perdus. Jean Paurhen. 
22.40 ar magnétiques. 
La passion selon. 
0.05 Du jour au lendemain, 
0.50 Musique : - Code. 


LA 5 


14.30 Série : Kojak. 
16.35 Série: Thriller. 
16.45 Dessins animés. 


18.50 Journal i 

19.00 Série : days. 
9.30 Le bar des ministères. 

20.00 arm 


or {ΡυννοαΝ᾽ 
2.25 λα Me. 
3.20 Le journal de La nuit, 


13.20 Série: Madems est servie (redif.}, 
13.45 Série : Docteur Marcus Ws!by. 
17.05 Série: Hit, hit, hit, ΠΟΙΗ͂ΤΕ ! 
17.10 Série: L'homme de fer. 
18.05 Variétés: Muftitop. 
18.35 Série: Mariés, deux enfants. 
19.00 Séries: Magnum. 
19.54 Six minutes d'informations. 
20.00 Série: Madame est servie. , 
20.30 Téléfilm: La révolte des aboilles. 
21.45 Série: La malédiction du loup-garou. 
22.15 Série: Brigade de nuit. 
23.10 Six minutes d'informations. 
23.15 Sexy clip. 
2345 Variétés: You can dancs. 

1.00 Rediffusions. 


LA SEPT 


16.00 Méthode Victor : Espagnol. 

16.30 Documentaire : Jean Painlevé 
au πὶ de ses films (8). 

17.00 Documentaire : Préfaces (2). 
De Pierre Beuchot. 


17.30 Foeuïlleton : Moravsgine (2). 
18.30 send : La vengeance 


une orpheline russe, 
Jean-Christophe Averty. 
19.00 : 
19.30 Série : L'esprit des lois (2). 
Dumavyert et Pi 
Théâtre : La dernière bande, 
Pièce de Samuel Beckett. 
21.30 Documentaire : Igor L| 
22 Documentaire : L'amour en France 
(31. De Daniel Kacüin at Tony Lainé. 
23,30 Cinéma : Dans [8 ville blanche. = 
Fin suisse d'Alain Tanner (1982), 
in TS 


ler, par r la radio 
Stuttgan, dr, Nevis Mannier, soi. : Mit 
M LA 


FRANCE-CULTURE 
es fa do 


21.30 Musique: δίας nl) blue. 
22.40 Nuits 
Ho 
0.05 Du jour au lendemain. 
0.50 Musique : Code. Des souris αἱ du rock, 


_— 
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126. Les conséquences de ἰδ grève eux Finances 
27 Les vileges du bout de la crise (3) 


Quelle crédibilité 
pour le « GT»? 


Dens un climat de spécuis- 
tion boursière fiévreuse, nour- 
rie par les rumeurs les plus fan- 
taisistes, ss poursuit la partie 
de bras de fer entre la Comps- 
gnie de mixte et [5 
Compagnie financière de 
Peribas. 


ment, mercredi 1i octo ἀπε. que 

certo participation frôlait les 1 
Maintenant, il abat ses cartes en 
demandant et en obtenant du 
des de cré- 


de surveillance et de sécurité 
Brinks, etc.) ne menque pas 
d'attraits pour un investisseur à 
l'heure actuelle, 


Cette offensive de Paribas 


ÉCONOMIE 


29 Jean-Marie Rousch, ministre en données brutes 
30 Le pilotage ὃ vus de l'économie indienne 


Société générale, notamment) 
contrômlait un peu plus de 33 % du 
capital de la Navigation mixte, se 


Détenant plns de 10 % da capital du conglomérat 


Paribas confirme ses ambitions 
sur la Navigation mixte 


1 y ὅδ nombreux suiveurs, mais 
sa tactique est claire. 


inquiets de la contre-attaque d 
M Ἐουγηῖες οἱ fret dur M 
situation «sous contrôle ». Cela 


Selon la presse suédoise 
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34 Marchés financiers 
35 Bourse de Paris 


SECTION C 


L'usine d'aluminmm de Dunkerque 
Pechiney et EDF satisfaits 
du feu vert de la CEE 


Après une longue étude du 
dossier, la Commission euro- 
péenne a donné, mercredi 
11 octobre, son autorisation à 
la construction d'une usine 
d' du as natia- 
naliss Pechiney à Dunkerque 
[9 Monde du 22 septembre). 
Le commisssire à [8 concur- 
rence, Sir Leon Brittan, a tou- 
tefois imposé uns légère modi- 
fication du contrat initial, 
passé entre EDF et Pechiney 
pour vingt-cinq ans, qui 
revient à majorer de 1 % en 
moyenne [9 prix de base 
garanti à EDF, 

Pechiney, qui avait menacé 
d'abandonner son projet en 
France au profit du Canada ou μοὶ 


l'Australie si ls Commission ne 
décidait pas rapidement, s'est fé. 


Renault et Volvo négocient un mariage 
de leurs automobiles et de leurs camions 


Por lite Volvo ne peut faire 
de commentaires sur ces discus- 


de camions, Empresa 


| espagnol 
Nacional de Autocamiones SA 


[ENASA]. L'information néces- 
saire sur l'évolution éventuelle de 
ces négociations quelles qu'elles 
soient sera fournie en temps 
His >», indiquait mercredi 
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À plus dispersés 
nm. - 


radiologues, 
entre 1 et Β milions de francs, et un milion de 
francs, un tiers de l'effoctif ayant perçu entre 3 et 


4 rällions de francs. 

Mais ü s’agit d’un montant d'honoraires brut. 
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C'est l'hebdomadaire Veckans 
Affärer («les affaires de ja 
semaine >) qui a donné le coup 
d'envoi, en affirmant que les négo- 
Ciations entre les deux fabricants 
étaient dens leur phase finale. La 
presse quotidienne, celle du soir 
surtout, donne même les détails de 
l'accord « secret ». La régie 


de même pour les camions. 
Renault obtiendrait 51 Ὁ de la 
filiale voitures et Volvo 51 % pour 
celle des camions, « Le four serait 
coiffë d'un holding dont le siège 
sera en France et au sommet 
duquel trônera M. Per G. Gyllen- 
kammar lui-même, le PDG de 
Volvo >», expliquait mercredi 

sous le titre « ἰα nou- 
velle arme contre les Japonais ». 


«Sa seule chance de quitter ἴα 
Suède » pour justifier ia volonté de 
puissance du patron de Volvo dont 
on soupçonne qu'il veut faire 


« Gyllenhammar — roi de l'auto 
à Paris » titraït un autre quotidien 
du soir, Afionblader, qui ironise 
sur le soin qu'’apporte M. Gyllen- 
bhammaer ἃ l'entretien a sv 
contacts avec les Sema: 
An or eg om r 
en fait in Jacques Aitalt, 
le conseiller du président ». « Per 
Gyllenhammar comme chef du 
ξουρε! ? Ce n'est pas certain que 
es Français l'accepteront », indi- 
uait pour sa part la télévision sué- 
doise, importe, à la Bourse de 
Stockholm. Depuis mardi la 
rumeur a dopé le cours des actions 
Volvo. 


FRANÇOISE NIÉTO 


Une alliance politiquement sensible 
por Eric Le Boucher 


Pouvoirs publics n'ont, semble-t-il, 
réçir aucune information en retour 
de la part de M. Raymond Lévy, le 
PDG de la Régis. 1! ast denc diffi- 
cile de connaître le sentiment de 
l'actionnaire sur les différentes 
hypothèses avancées par la presse 
scandinave. 


Toutefois, a priori un accord 
associant Renault st Volvo paraît 
mtéressant tant industriellement 
— les deux gammes d'automobiles 
sont complémentaires, tout 
comme les réseaux commerciaux 
de camions — que socialement. 
Unes alliance suédoise parait meil- 
teure qu'un mariage avec un japo- 
naïs. Pour les socialistes, qui ont 
forcément un oil sur le Parti com- 
muniste et la CGT dès lors qu'il 
s’agit de Renault, ls modèle social 
suédois ast plus présentable que 
celui des Japonais. 


Toutefois, rien n'est fait. Si un 
accord purement commercial 
Ets vraisemblabiement recevoir 
l'aval du gouvernement français, la 
question serait tout autre si une 
filalisation de l'activité de l'auto- 
mobile était prévue evec une 
entrée, à ce niveau, de Volvo, 
donc d'intérêts privés. Cela est 
certes presque déjà le cas pour les 
carons : ἰ6 Société générale, ban- 
que privatisée, a en effet un droit 
de souscription d'actions. Mais le 
montage évoqué par la presse sué- 
doise transformeralt La Régie, qui 
est à 100 % publique, en simple 
holding avec deux flialss autos et 
Camions, chacune détenue en par- 
tie per des intérêts privés. En clair, 
la question serait posée d'une pri- 
re partielle, un accroc 

pour la bonne cause indus- 
trisls — à la régle Qui exchit tant 
la privatisation que la nationalisa- 
tion. Ca typa d'accord remonterait 
donc immédistement à l'Elysée où 
ἢ devrait être tranché, et par le 
président fui-même. | n'est pas 
sûr que M. Lévy en aît envie, ni 
M. Fauroux, ni M. Rocard. 


INSOLITE 
Largesse bancaire 


Un avocat ds Bonn qui avait 
vu son Compte auprès de 18 
Badische Beamtenbank crédité 
de 4 409 deutschemarks 
{15 000 F environ), au lieu des 
44,09 deutschemarks (150 F) 
attendus, s'est vu rénandre, 
après trois réclamations, que 
catte somme hui était définiti- 
vement acquise. Selon l’AFP, 
la direction de la petite banque 
lui a répondu qu'il serait « de 


répondant à l’un de ses heu- 
reux clients, crédité par erreur 
de 100 deutschemnarks-or de 
trop : Α΄ Vous devez faire 
erreur, Un caissier de chez 
Rotschild ne se trompe 
femais 2. 


cité de cet accord, de même 
qu'EDF. Le changement imposé, 
notait-on au Sein des deux entre- 
prises, ne modifie pas l'économie 
globale ἀπ contrat. 

Le contrat initial, qui conatue 

ane première en France, prévoit 
de diviser la rémunération d'EDF 
en deux parties: d'une part, une 
partie fixe extremement basse, 
d'environ 6 centimes/kilowat- 
theure, correspondant grosso 
modo au strict coût de production 
du courant — l'usine sera alimen- 
tée par la centrale nucléaire voi 
sine de Graveline ainsi assurée de 
tourner À plein; par ailleurs, une 
partie variable correspondant à la 
part d'EDF (49 %) dans le capr 
tal de la nouvelle unité. Calculant 
que pour 
certaines années (1997, 1998 et 
1999), le bénéfice de l'usine 
- donc la remunération variable 
d'EDF — risquait d'être très fai- 
ble, du fair de Ia chute des cours 
prévisible de l'aluminium, 18 
Commission a obtenu que le prix 
de base fixe du courant soit, pen 
dam ces trois années, relevé de 
10 %. 

Cette modification ne change 
toutefois pas grand-chose pour les 
deux partenaires : EDF bénéficie 
certes ainsi d'une garantie accrue, 
mais sa rémunération globale ne 
sera pas augmentée puisque la 
hausse des tarifs réduira d'autant 
les bénéfices, ct donc sa part 
variable. Calculée sur toute la 
durée du contrat (25 ans), La 
hausse de 10 % pendant trois ans 
seulement revient à majorer le 
prix de base d'environ 1 % et à 
réduire d'autant la partie varia- 
ble. 


Cette usine de 200 000 tonnes 
d'aluminium, qui rs 
000 


représente nn 
investisebment de 4.3 milliards de 
francs. Elle avait été annoncée en 
novembre 1988 en même temps 
que le rachat d'American Can 
par Pechiney. Elle symbolisait Ie 
retour en France de certaines 
industries lourdes et fortes 
consommatrices d'énergie, qui 
avaient tendance, depuis le pre- 
mier choc pétrolier, à se délocali- 


prix de l'énergie était faible. 
L'Electricité représente un tiers 
des coûts de production de l'alu- 
ταϊηῖτπι. 

Ce Hg est Ep cr gere 
possible grâce aux tions 
articulières offertes par EDF, 
Apte encombrée de surcaps- 
cité nucléaire, a du courant à 
revendre. L'établissement ἃ inté- 
rêt à écouler sa production mème 
au coût marginal posque, cela 
augmente son taux d'utilisation et 
donc sa remabilité globale. 


ues trop 
prélérentisls Arret or des 


pertes pour 
E.L.B. et V.M. 


Balance des paiements : 
nette dégradation 
des résultats français 
_. de la PS nc 


extérieur et services) 8 Été forte- 
ment défi citaire au deuxième tri 


’en indiquent pas moins une nette 
n 
dégradation par rapport aux chif- 
fres du Premier trimestre 
- Ε 
brutes, + 9,9 milliards de Ε en 
CVS). Sur l'ensemble du premier 
trimestre, La balance des ts 
courants est excédentaire de 
1,8 milliard de F contre + 4,6 
liards de F au cours de la même 
période de 1988. 

La dégradation des paiements 
courants s'explique en grande par- 
de per les déficits du commerce 

rieur passés en termes doua- 
niers de — 3,7 milliards de F au 
premier trimestre à — 13,4 mil- 

liards de F au deuxième trimestre. 
Elle s'explique aussi par des verse. 
ΘΕῚΣ Pen JR 1988 de 


--.------- 
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Possibitité de déblocage chez Peugeot 


L'ouverture de négociations suspendue 
à une évacuation de la forge 


Après l'annonce de ses praposi- 
tions, 1 aura fallu plus de vingt- 
quatre heures au conciliateur, 

ame- 


1 Grève EDF : 25 % de baisse de 
prodectionu. — La grève de 
24 heures décidée par La ἢ 1 

Energie CGT pour le 10 octobre 
s'est traduite par une baisse de pro- 
duction d'environ 25 %, selon le 


ouvrière 
(—0,40%) et ? sièges. et de la 
CFTC avec 6,43 Ὁ des voix 


sont favorables à l'évacuation (qui 
ue serait i ‘au moment 


SNCS (syndicat national des 
cadres supérieurs), tout nouveau, 
obtient 0,10 % des voix et un siège. 
O Tberia commande douze ‘Airbus 


(6.4 milliards de francs). Ces 
avions, équipés de réacteurs 
livrés à de 1926 ἮΝ 

Ϊ partir ct - 
tront d'effectuer des a pi 
escale entre Madrid et Rio, Mexico 


VENTES PAR ADJUDICATION 


Rubrique OSP - 64, rue La Boétie, 45-63-12-66 
MINITEL 36.15 CODE AST puis CSP 


Vente au Palais de justice de Créteil, le JEUDI 26 OCTOBRE 1969, à 9 h 30 


PAVILLON à FRESNES (94 
cité Jeurme-d’Arc 


RS PE RS les ein NOR Sense 130) 
166 bis. Grandc-Rue. TEL : 45-72.43.00 -- 3616 JA 


le JEUD: 


VENTE sur bicitation, au Palais de Justice de CE 
1 26 OCTOBRE 1989, à 9 h 30 


S'adresser à Maître LEIPP, avocat au barreau du Val-de-Marne, 
Ï ) Créteil TÉL 49-50-06-90 
Et sur MINITEL : 3616 JAVEN. 


ὙΕΝΤΕ ΜΕ ΑΒΕ 


UN PAY. de 6P 


immobilière, au Palais de Justice de 
PAT 1989, à 9}. 58 
.4 


LIMEIL-BREVANNES | 


Malesherbes — TEL : 45-22-04-36 — 
place, le 16 octobre 1989, de 9 h 30 à 10 h 30. 


— s/terram de 374 ει 


ÉCONOMIE 


les rencontres qu'il devait 
avoir jeudi 12 octobre avec les 
organisations syndicales. 
Colles-ci souhaitaient être 


grève se poursuit et com- 
mence à avoir des consé- 
quences dans la vie des entre- 


Saint James, installés près 
Avranches subit de 


plem fouet la grève des fonction- 
naires τ finances. « οὶ τῳ from 
ajoute-t-il, j'exporte ΡΟΝ 
avec des leitres de crédit, 

un délai d' ition limite au- 
delè duquel le contrat est 
annulé... » 


INDUSTRIE 


minières dans le ς 

ct l'or, renversant sa 
politique de diversification, 8 
annoncé, Pierre Vaillaud, directeur 


général du groupe, mercredi 
11 « Nous céder 


L'ensemble des activités 
Toul s'adre in an clin À den 
arrive et, 
ger des résuliats suffisants pour 
uilibrer les investissements 

ξ Au premier semestre 
1989 l'ensemble a perdu 100 mil- 


services du cadastre. « Nous parve- 
nons à un stade où se posent des 


Après quatre mois de conflit 
Les entreprises commencent à ressentir 


de 35 000 fonction- 
ζεται totai de 180 000). 


Face aux piètres résultats de ses activités minières 


au premier trimestre contre 
111: dernier) tient 


c'est-à-dire l'exploration- 


er pis une perte nette 
nas Une contre- 
en 
Pemontée des cours du ἐπεὶ Elle 
s'explique, selon la direction, d'une 


par le maintien de pri 
RÉ LUES Les 1e bars dont τοῦ qu 
grand , aux Etets- 
Unis, en mer du Nord et en Indoné- 
sie, et, d'autre part, par an effet de 


mem nn = ns 


Total renverse sa politique de diversification 


change négatif su 
en dollars (1 milhiard de 
soit environ 40% de l'endettement 


spReTgle 
des complémentarités irdus- 
trielles », a assuré M. Pierre Vail- 


pe une augmenta- 
tion de capital sans réduire [8 

de l'Etat (35%) dans son ne 
capital 


V.M. 


Le financement des entreprises publiques 


Le tableau que nous avons 


pa moe Βυπυνο δὰ 


sur « L’aisance 


Ge ες 


depuis mai 1988 


TSDI per La Batif (banque ἀπ groupe Thomson). 


Dans un marché en voie de concentration 
Polygram devient 
le numéro deux mondial du disque 
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savoir, Îles 

venaient, ce 2 1985, de 

tirer le gros loterie 
» " ᾿ 

initiative faisait la première page 


demain, c'était le tour de la radio 
de la région, puis de celle de 


Le téléphone du bar pra 
entre-temps, ne Céssait son- 
ner : plus de deux mille a en 
un mois. Le facteur du se 
savait plus où donner du bras 
face aux sept cents lettres 


Jorge Luis Borges 


Ultimes 
MINT 


Avec Osvaldo Ferra Fi Ε 


Cats TOC 
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ÉCONOMIE 
Les villages du bout de la crise 


IT. — Plan en Aragon : convoi de femmes 


Ἢ RL LL 


La fête fut fixée pour le 7 mars, 
le jour du carnaval. 


Ce jour-là, quelque cent cin- 
emmes intimi- 


Mariano prononcèrent bi 

devant Je curé qui n'avait plus 
ces mots is si long- 

temps, le rituel « ouf, je le 


« L'important, c'est que 
l'a du village a désor- 
mais : avant, Ge était 


en été. D’antant que le 
village ne manque pas de 
charme, avee scs maisons 


lu 
το 
© 
ee 
ἊΣ 
ὅ 


empierrés et ses paysages de 
hagte montagne. τὰ enfants 
Piaillent à nouveau dans les 
rues : le nombre i 


élèves peuvent suivre 
à nouveau au village le second 
cycle des études secondaires, qui 
avait été transféré à πο autre 


Maïs bien d'autres villages de 
la région n’auront sans donte pas 
cette chance. Eminemment 


attira les pe ge vers les 
usines des villes. Et, face aux dif- 
ficuités de communication dans 
cette zone montagneuse, qui ren 
daient malaisé le retour régalier 


cent ans à compter du 
10 décembre 1944. 


passé de à τσοὶ les 
est un trois, et 
14 sn 


« Le futur de notre per 


par 
tourisme, affirme à Saragosse le 
ministre de l” du 
territoire du sets 
. ξ j Ἂ 


Huesca pourrait, par 
constituer un lieu de villégiature 
idéal pour le troisième âge. 
Mois il faudrait pour cela de 
bien meilleures voies de commu- 
nication, Toutes Îles grandes 
routes qui traversent les Pyré- 
nées passent par le Pays basque 
ou la Catalogne, et nous laïissenr 
de côté. » C'est que les Pyrénées 
aragonaises 86 sentent bien 
oubliées du pouvoir central et de 
cette i 


Maggioni. La province de 
LA 


PUBLICITE 


&, me de , 75007 PARIS 
TU : {1) 45-55-91-82 où 45-55-91-71 
MONDPUB 206 136F 


TÉLÉMATIQUE 
Composez 35-15 - Tapez LEMONDE 
ou 36-15 - Tapez LM 


Renseignements sur les microfilns Reproduction ixerdite de tout article, 
evindex du Monde ou (1) 42.47.80 δΊ. sauf accord avec l'administration 


ABONNEMENTS 
BP 50709 75422 PARIS CEDEX 09 Tél: (1) 42-47-98-72 


PORTAGE : pour tous 


renseignements 
tél. : 05-04-03-21 (numéro vert) 


Changements d'adresse définitifs ou 
zmuler lour demande deux 
bands d'envoi à toute 


semaines avant Îsar 


Durée choisie » 3mwois DJ 


BULLETIN D'ABONNEMENT 


Veuillez avoir l'obligeance d'écrire 1ous les noms propres en capitales d'imprimerie, 


: 108 abozrmés sont invités à for- 
loleho Le docnEs 
PORT PAYÉ : PARIS RP 


6 πωοῖς [ 11: D 


Prénom : 
a 
Code postal : 6 
Pays : S 


ME 


ses Le Monde @ Vendredi 13 octobre 1989 27 


DROUOT RICHELIEU 
9, RUE DROUOT, 75009 PARIS 
Tél. : 428 00 20 20 - Téiex : DROUUOT 642 2580 
informations 


tétéphoniques permanentes 
en français οἱ anglais au: 48 00 20 17 
commissaires priseurs de 


Compagnie des 
particulières, les expositions suron! Heu 
In veille des ventes, de 11h23 18h. “ Exposition te matin de ἐδ vante. 
Aégisseur O.S.P.,, 54, rue La Boëétie, 75008 PARIS. 45 63 12 868, 


LUNDI 16 OCTOBRE 


S 2. - 48 15: Art d'ExtémoOrient Collection de M Ο.. 
Me ADER, PICARD, TAJAN. MM. Beurdcley, Porter, 


Rayodre, experts. : 
& 4, - Me PÉSCHETEAU-BADIN, FERRIEN. 
M v expert. 
S. Set 6. — Tabjeaux anciens, Meubles et objets d'art. M= RIBEYRE, 
BARON, M=OGER, DUMART, OGER, DUMONT 
} 


S 10, — Tableaux, meubles M= BINOCHE, GODEAU. 

S 1% — Mobilier, Με ROGEON. 

S. 16. — ADRIENSENCE. Tabiraus modernes. M: ROBERT. 
MARDI 17 OCTOBRE 

S. 1. = Antiquités préhispaniques. Art nègre. 

Ms LAURIN, GUILLOUX, BUFFETAUD, 

TAILLEUR. 


S. & — 14h 30 : Afrique, Océsnie (suite de la vente du 
lundi 16 octobre à 20 heures à Drouot-Montaigne). 
Ma ADER, PICARD, TAJAN. M. Montbarbon, 
expert. 

S. 9. — Art DOUVEAU, art déco. 
M: PESCHETEAU-BADIN, FERRIEN. 
M. Camard, expert. 

S 12. — Timbres-poste. ΜῈ LENORMAND, DAYEN. 


MERCREDI 18 OCTOBRE 
3, 1 = 14 k 30 : Dessins et rableaux du XIX: siècle. Me ADER, 
PICARD, TAJAN. MM. Pacitti et de Louvencourt, 
M. Maréchaux. 


5. 4 — Tableaux XVII, XIXe, bijoux, je, bibolots, meules 

à ὅς M RABOURDIN, CHOPPIN DE 
J Y (Arcole). 

5. 5. -- Tableau anciens, objets d'art et mobilier. M= MILLON, 
JUTHEAU 


S 7. — Suite de [5 vente du 17 octobre. M= LAURIN, GUILLOUX, 
BUFFETAUD, TAILLEUR. 


5. 10. -- Tableaux anciens et XIX=, meubles Me RENAUD. 
S 12. — Suite de ἰδ veme dv 17 octobre. M= LENORMAND, DAYEN. 
S LS, — Tableaux, bibelots, meubles anciens et style. M= AUDAP, 
GODEAU, SOLANET. 
JEUDI 19 OCTOBRE 
S 9. — 14 5 15 : Bons meubles. Objets mobiliers. Me ADER, 
PICARD, TAJAN. 
VENDREDI 29 OCTOBRE 


5, 5. — Tableaux ssciens, crsemble de dessins ct tableaux 
RE art nouveau et XVIII. Me LIBERT, 


CASTO 

S 6 — Tableaux modernes du XIXe. Ma BOISGIRARD. 

53. 10, — Tableaux, bibelots, meubles et οὔδει. ΜῈ LAURIN, 
GUILLOUX, BUFFETAUD, TAILLEUR. 

S. 12 — Affiches de sport. M" LENORMAND, DAYEN. 

S 13, — Timbres, Evres anciens, Lécon, ‘bee d'art εἰ meubles. 

PARIS AUCTION. (M: de CAGNY - TEL 42-46-00-07). 

5. 15% — Bibelots, meubles. M: BONDU. 

SAMEDI 21 OCTOBRE 
S, 9, — Lithographics. Me ROGEON. 
S. 12. = Affiches de cin£me. Me LENORMAND, DAYEN., 


DROUOT MONTAIGNE 
15, AVENUE MONTAIGNE 
75008 PARIS 
Tél. : 48 00 20 80 
Télex: 650 873 


LUNDI 16 OCTOBRE à 29 heures 
OCÉANIE 


AFRIQUE - 

(Suite de cette vente le 17 octobre, 5. 8 ἃ Dronot-Richeliou). M= ADER, 
PICARD, TAJAN, commussaires-priseurs. M. Montbarbon, 
expert. publ : Je 14 octobre de 11 heures à 18 heures et le 
16 octobre de 11 heures à 16 heures, 

JEUDI 19 OCTOBRE à 14 h 30 

Important ensemble relatif à l'Egypte. 

M ADER, PICARD, TAJAN, comrmissaires-priseurs. 

MM. Guërin et Courvoïsier, experts. 

Expo : mercredi 18 octobre de 11 heures à 19 houres. 
ition chez les experts jusqu'au 17 octobre, 

(9 heures à 13 heures ct 14 heures à 1Sbourez) τ 


Guynemer, 75006 Paris. 
Τα. ἘΠΕ ΣΟῚ 


JEUDE 19 OCTOBRE ἃ 158 ἘΣ 
Provenant de la succession de M. R.. 
Recueil de Loménie ds Brienne. 
Mu AUDAP, GODEAU ist v' 


Expo publ : le 18 octobre de 11 henres à 19 heures 
et le 19 octobre de 11 heures à 12 heures 


DIMANCHE 22 OCTORBRE à 168 30 
IMPORTANTS TABLEAUX ET SCULPTURES DU XIX° AU XX 
itions : samedi 21 octobre de 10 heures à 22 beures 


TAILLEUR 
, 2, tue Drouot (75009), 42-46-61-16. 
LENORMAND, DAYEN, 12, rue Lebes LE 42-81-5091. 
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appartements 


appartements ventes 
je] e) e appartements ventes achat sr 


, 35 απ, prox. pL des Vosges. PARIS & Prosiminé St-Louls 
SISERNE 78860, maison : LES HALLES τον. ras nabieé x CSSS Se Mr ΒΞ BUTTES CHAUMONT 


appartements ventes 


opriet 
20 mm ὧν Genève, 


Apét de prestiqn 
cœva, 1 600 m° torrain. 3 poes, corncère, τ ch, 3615 RIDSX superficie 116 πε, rieur. Cuis. 15 mt, 2 8. de 
Très belle vus. 1 53 n° + 1 ou | bakrs, afour 28 m°' 
Tél. : (16) 78-08-09-82. | 1 700 ΟΟΟΕ. TA : 47-08-02-75. asc. Part. à part. Tél : 


locations 
non meublees 
Hamilton Osborne King demandes 
22 ΜΟΙ ΕΘΝ ΟΕΤΗ ST CUELIN2-01-760251 -. 
765501 -τἰ SOUTH MALL: CORBK- 02171-27137] 


KILLARNEY Irlande 


Complaxcs résidentiel donnent sur les 
lacs, 3 miles de [5 vie de Kkigrney. 
fée! pour complexes hôtelier /iloisirs. 
2 300 m*° sur 8 hectares de terrek.. 
Vente par O.P.A. le 25 octobre 198$. 


Run nne 


25 APPARTEMENTS TRÈS SOIGNÉS 
AU PIED DU TELEPHERIQUE DE L'AIGUILLE DU MIDI 


maisons 
individuelles 


D prof: ” ᾿ς (98), 
avec chbre de serv. et bo. τῶι. : 48.22.05. 80 Β mn de le gare, 17 en du 
: 48-22.:0 9.80 43-59-88-04 cœur de Paris, appt F4, Η 

43660 04p 22. "5566 0%P.22 ΤΡ (neuf, lvré on 1886) terrain. Très belle vus. 

mm | 16e arrt, Proche Tour | Gbla séjour, 2 chambres, cui- TéL : (18) 78-08-00-82. 
Β' arrdt. Jean-Goujon. | Pompe. Gd 3 88 m', | sine équipée, salle de bains, 
292. Grand sendira, * | die | RSR à meut wc. ternees fleurie 30 m', 

Prosdmité métro. Ἵ" eur minitel. Le fn 4 automobiles 
Px : 530 F, possibilité 
de ane 3015 KIOSK 905 KIOSK |, ὁ τορίοο κά ΡΑΡ. 
de. τά. : 47-42-17-81 TL : 47-88-02-76. au bureau : 43-25-39-26. ventes 
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AFFAIRES 


Jean-Marie Rausch, un ministre en données brutes 


le ministre du commerce extérieur doit réunir les 13 et 14 ociobre à Metz, « sa » ville, ses homologues de la CEE 
Pour une réunion destinée à préparer la prochaine conférence du GATT. Un retour en force pour un homme bien discret 


A À ob di du centre 
i douanes 


qu'en j 1988 ἢ a idé de 
inde le riorié ésidentiell 
tout en 


pour devenir ministre du com- 
merce extérieur {« une compétence 
libérale qui convient bien à un 


La discrétion ministérielle, 
M. Rausch la maîtrise aite- 


pes une vocation, même si 
M. Rausch, lorsqu'il dirigeait une 
minoterie dans — sa — région lor- 
raine, exportait beaucoup vers 
l'Allemagne. 


ym 
M. Rocard à l'hôtel Mati = 
rovoque un tollé au PS. E 
Séembre, ἡ ἀκόμα δ agree de 
presse Reuter 
devrait être réévaiué.… et, immé- 
mommale 


lors de dépiace- 
ments officiels ont elles aussi 
réservé ἦ à son 


g 
ë 
à 
ἢ 
ῷ 
è 
È 
È 
8 


Etats-Unis, qui fabriquent eux 


étonné que le ministre soviétique, 
avec fequel il inangurait le premier 
distributeur automatique de billets 
implanté à Moscou, en ait retiré et 
lui ait remis une coupure de 
100 roubles (1 000 français 
au cours officiel). le dépense 
illico pour s'offrir un eppareil 
photo de fabrication locale (mar- 
que Kiev), qui figure depuis dans 
38 collection privée. 


Mais désormais, M. Rausch 
considère d'un œil neuf ses respon- 
sabilités nationales. Outre un nou- 
veau plan d'action destiné à inciter 
les exportateurs À s'intéresser de 


tre, l'industrie est au traquer de ses 
possibilités : que des Français 


tions saisonnières (CVS), + un 
Jonds de commerce comme un 
autre ». Des considérations qui 


Ds rétorquent que, sans CVS, = on 
ne pourrait plus pratiquer la moin- 
dre comparaison » ct jugent « gra- 
tultes et sans fondement » les criti- 
ques de M. 


quoi il perdrait sa principale 
Ἵ γῆς στα aucun doute 


dépassé par los évêne- 
ments, dont on ne savait trop s'il 
s’amusait à afficher son désintérêt 


peble de suivre ses 
dossiers. En décembre, coincé 
entre une dif- 
ficile, les multiples déplacements à 
l'étranger un tinistre du 
commerce ne peut échap- 
per, et une image de mar- 
que, M. Rausch était sur le point 


ee 
| μέ 


Le plus important réside dans 
lors d'une conférence de presse de 
présentation des résultats du com- 


merce extérieur en 1988, 
M. visiblement peu pré- 


interminable énumération de chif- 
fres Εἰ avait laissé pointer une lassi- 
tude évidente. 11 confiait aux jour- 
nalistes que la charge du ministère 
du commerce extérieur ne pouvait 
être supportée «trop longtemps» 
par une mème personne. 


«Je commence 
à piger» 

M. Rausch a pourtant réussi — 
malgré une grosse frayeur entre les 
deux tours — à conserver La mairie 
de Metz, s'est débrouille pour 
cosserver La présidence du conseil 
régional de Lorraine. ete a décidé 


rit ET 


l'organisation. L'emploi du temps de M. Rausch est parfaitement géré 


Il affirme être désormais beau- 
coup plus présent à Paris qu'aupa- 
ravant et tenir lui-même l’ensemble 
des dossiers. Ainsi at-il rétabli la 
tradition des réunions avec la 
DREE (direction des relations éco- 
nomiques extéricures), même si 
celles-ci n'ont lieu qu'une fois par 
mois environ. Le ministre gauche 
des premières semaines commence 
à prouver qu'il s'intéresse de près à 
son poste. «Le commerce exté- 
rieur, je commence à piger », 
affirme-+-il sans ambages. 1] béné- 
ficie en outre de la confiance du 


Pourtant, le nom de Jean-Marie 
Rausch n'est pour l'instant associé 


CS 


à aucune initiative en matière com- 
merciale au moment même où, 
après un deuxième trimestre relati- 
vement favorable, le déficit des 

s'est considérablement 
creusé depuis juillet. Le plan 
export, présenté en mars dernier, a 
été l'œuvre des services du premier 
ministre ; et si le ministre déclare 
maintenant travailler sur des pro- 
jets sérieux, comme un « plan Alle- 
magne », pour tenier de résoudre 
les rs commerciaux struc- 
turels entre la France et la RFA, 
leur portée en sera probablement 
limitée. D'ailleurs, un programme 
d'aide aux exportations vers l'Alle- 
magne n'a-t-il pas déjà été présenté 
par le secrétariat au Plan ? Avec 


M. Reusch — ministre d'ouverture 


d'une marge d'action très limitée, 
pour ne pas dire inexistante. Ainsi, 


s'il est clair que La cohsbitation 
avec son directeur de cabinet est 
conflictuelle 


von. Ne se trouve-til pas plutôt 
dans l'impossibilité de composer le 
Cabinet de son choix 7 

Pour M. Rausch, je plus impor- 
tant réside de toute façon dans 
l'organisation ; son emploi du 
temps est parfaitement et 
affirme que sa femme lui apporte 
une aide d'ordre psychologique et 
ménager précieuse. 


La retraite 


Fou de l'informatique, 
M. Rausch sd orme pro- 


d'une dizaine de rendez-vous par 
Jour, et dont il est fier qu'il ne souf- 
fre jamais de - surbooking - 
réservations en nombre excessif). 
À peine de temps en temps 
5᾽ ΐ introduire dans le 


avenir ? Ayant 
soixante anus le mois dernier, il fixe 
l'époque de sa retraite À 2001, date 
de renouvellement du tiers sénato- 
ΓΔ]. C'est dire qu'il voit sa carrière 
avant tout Comme Celle d'un nota- 
ble Jocal, es non d’un ministre pari 
sien. Cependant, lui qui a indirec- 
tement empêché Roger Fauroux de 
constituer un grand ministère de 
l'industrie et du commerce, à 
l'image du MTTI japonais, recon- 
naît qu'il se verrait bien prendre la 
tête d'une telle entité. Tant qu'il 
tient la Lorraine, M. Ravsch peut 
espérer garder un ministère. Et 

uoi pas celui de ses rèves, le 
ministère des PTT? Encore 
faudrait-il qu'il accepte davantage 
qu'aujourd'hui d'effronter les tour- 
mentes politiques et les conflits 
sociaux. dont le quei Branly est 
bien protégé. 


FRANÇOISE LAZARE 
et JEAN-MICHEL NORMAND 


SIMBIO, par Castelli 
Design : Mauro Monesi 


Le corps humain pour mudèle. 

Le dussier, calquant la clenne vertübrale, est formé 
de segments: comme les veriébres. Liës par des 
charnières, vés segments sont réyuliérement espa- 
vés : comme par des disques intervertébraux. 
L'élément de raccord s'ahuisse ou s'élève, suivant le 
dossier: comme le bassin. L'assise s'articule, facili- 
ant les mouvements du bassin : comme les cuisses. 
Pour une parfaite svmbiuse avec la nature, 

Lu gamme SIMBIO duas lu tradition de Castelli: 
depuis 119) uns nous fubriquuns et installuns dans ἐδ 
monde entier des mrublis efficaves et beaux. 
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AFFAIRES 


Les habits neufs 
des vigiles 


Les vigiles ne sont plus seu- 
lement des bipèdes, Ils font 
désormais équipe avec des 
bataillons de détecteurs dis- 
posés sur le terrain pour te- 
quer l'intrus ou Ia moindre 
anomañe, et répercuter l'infor- 
mation sur une station centrale 
aui fa traits, la gère. et décien- 
che, s'il y a lieu, les avertis- 
seurs. Rivé à ses consoles, à 
l'affût devant des écrans, 
l'« agent technique » nouvelle 

réagit aux signaux, 
imervient le cas échéant, sut- 
vant un scénario spécifique 
mis au point au préalable, avec 
l'entreprise concemés. 

Le gardiennage cède du ter- 
rain au «concept de surveit 
dance », qui intègre l'utilisation 
de technologies ds pointe. 


rl sophistiqué auquel il est 
associé. 
Le métier a connu, ces dix 


d'alermes. D'autres entre- 


organisée, s'efforçant de 

le terrain et d'établir 
le codre d'une déontologie 
interne et des critères da qualt- 
fication. Ainsi a été créé, en 
juillet 1979, SYNIAL, le syndi- 
cat national des installateurs 
d'alarmes et de surveillance 
(at télésurveillance) contre le 
vol at la malveillance. 


pié- 
nière des aociétés d'’assu- 
rances contre l'incendie et les 
risques divers (APSAIRD} dék- 
vre des certificats de qualifica- 
tion concernant le matériel de 
sécurité utilisé contre l'incen- 
dw et le vol. 

Pour couvrir le risque vol, 
incendie, malveillance, les 
sociétés d'assurances exigent 
maintenant le plus souvent ce 
certificat de conformité 
APSAIRD. 161 installateurs 
habilités figurent à ce jour sur 


dire touchant le particulier et 
son habitation, les listes 
APSAIRD regroupent plus de 
320 installateurs habilités. 
Braf, sur le marché de la sécu- 
rité. le rôle des sociétés 
d'assurances se révèle non 
négligeable. 

Membre de SYNIAL, et 
agréé par l’APSAIRD, SPS 
reflète les évolutions qui 
s'opèrent dans la profession. 
La société appartient au 
groupe ECCO, qui détient en 
prastations de sécurité plus de 
20% des parts du marché 
(chiffres de 1987). SPS 
dépasse le milliard de francs 
de chiffre d'affaires, dont 
70% sont réalisés dans le 
secteur de la sécurité indus- 
trielle et bancaire {les preste- 
tions de surveillance : télésur- 
veillance, agents en poste, 
voitures radio, en représentent 
62 96), 15 % dans 1a création, 
l'installation et la maintenance 
de systèmes de détection élec- 
tonique. 

Outre ses interventions en 
tant qu'instalisteur d'alarme, 
de surveillance et de télésur- 
vaillance, SPS effectue des 
transports de fonds et des ser- 
vices spécialisés bancaires 
{dont la gestion de caisse cen- 
trale et de distributeur de bit 
lats}, ce qui représente 23 X 
de son chiffre d'affaires 

SPS a rejoint Le. giron 
d'ECCO en 1981. Sous la hou- 
latte d'un jeune manager, 
Hervé Courtaigne, HEC, issu 
du marketing lessivier, arrivé 
lui aussi en 1981, la société 
s'est refait une jeunesse au 
goût du jour. Créée en 1926, 
elle a dü subir une sérieuse 


cure de remise en forme. 


ment à été renouvelé ; 
équipes de recherches, AE 
cées. Des investissements 
mportants ont été consentis 
pour l'emploi de technologies 
de pointe (en 1987, SPS a 
réinvesti 90 % de sa marge). 
La progression du chiffre 
d'affaires du groupe ECCO 
dans le domaine de la sécurité 
résuite en grande pertie d’une 
croissance externe. Le rachat 
de ia société Proteg a permis 
de disposer de moyens et d'un 
savoir-faire & pointu » dans le 


En 1988, c'est au tour 
d'ATSE, spécialisés dans la 
détection des incendiss, de 
rejoindre SPS, après les acqui- 
sitions, en 1982 de RDN 
(400 saisriés), et SECFRA 
{1 500 salariés) et en 1987, 
de SFI dans le Nord (150 
agents), des activités de la 
Survaillance française dans les 
Pays de [6 Loire et en Poitou 
Charentes (250 agents) et da 
la Surveillance de l'Ouest 
(800 agents). SPS emploie, au 
total, 8 000 salariés. 


« Contrôleurs » 
électroniques 


Du contrôle d'accès au sys- 
tème vidéo multifonction bre- 
veté SPS/Prateg, la gamme 
des prestations est étendue. 
4 Ce n'est que du sur- 
mesure 2, ise Hervé Cour- 
taigne. Après une « analyse 
des risques personnalisée », 
l'étude des solutions spécifi- 
ques, On Propose une mise en 


pour transférer à distance 
informations et alarmes. La 
télésurveillance suppose la cot- 
tecte des informations au sein 
d’une station centrale, où elles 
som l'objet d'un trartement ad 
hoc. SPS exploite donc 
17 centrales réparties sur tout 
le territoire. Plus de 90 centres 
d'intervention et la ΐ 
de 250 véhicules radio créent 
les conditions favorables à une 
rapidité d'intervention des 
agents, mobilisés vingt-quatre 
heures sur vingt-quatre. 
L'activité des agents de sur- 
vaillance peut être soumise, 
elle aussi, à la surveillance de 
« contrôleurs » électroniques. il 
s'agit de cette « double- 
sécurité » dont SPS a fait son 
slogan publicitaire. Eile se 
décline à toutes sortes de 
niveaux, souligne Hervé Cour- 
taigne, et permet d'accroître 
d'autant [8 fiabilité du service. 


Francs-tireurs 


Le marché de la sécurité en 
entreprise accuse donc una 
certaine expansion. La 
demande se diversifie, de la 
TPE en du νοὶ et de 
a malveillance aux systèmes 
de sécurité adaptés aux ris- 
ques de pollution. Le métier 
change at les mentalités égale- 
ment 1 Tandis que SPS 


prises tächent de se faire leur 
place tout en se situant hors 
recensement SYNIAL et 

RD, comme c'est le cas 
du groupe Polyprotec. 

La société, constituée en 
1982, rassemble 50 per- 
sonnes actuellement. Elle a 
mis en orbite un réseau de 
franchisés et tourne avec un 
us d'affaires d'environ 

millions de francs. Polypro- 
téc distribue parmi différents 
Produits de diverses prove- 
nances quelques spécialités 
propres. Car la recharche n'est 
Pas négligée. Des moyens plus 
modestes lui sont consacrés, 
en recouramt aux travaux des 


NATHALIE DES GAYETS 


CONJONCTURE INTERNATIONALE 


Le pilotage à vue de l’économie indienne 


Croissance vive, mais réserves de change insuftisantes, inflation forte et importations almeniaires 
irrégulières, une conjoncture contrastée à quelques semaines des élections législatives 


NEW-DELHI 


€ 
1980, l'ancien premier 
dd tra Gandhi 


ministre 
s'était taillé un beau 
succès populaire en une 
forte hausse du prix des oignons, 
À moins de trois mois du scrutin 
penis L opposition tente de 
aire de la hausse des prix un nou- 


1980 : le Faux d'inflation, par 
exemple, qui est d'environ 10% 
aujourd'hui, dépassait 20 Ὁ à l'épo- 
que. 


ΠῚ n'empêche. Déjà mis en cause 
par les divers scandales qui ryth- 
ment La vie itique indienne ( 
Monde daté du 15-2 octobre), le 
gouvernement ne peut prendre 
ren τῷ ap pu 
taire avec le panier de 
Ces derniers jours, alors que tradi- 
mg es les Indiens pe 
ment quanti 
ee = 
Dusshera et de Diwali (les 10 et 
29 octobre), le débat politique se 
localise sur le sucre dont le prix a 
flambé, le kilo passant de 6,50 rou- 
pies (1) i y a quatre mois à plus de 
12 roupies en septem: 

La crise du sucre est à bien des 


les experts ναῖε: préveon que 
produerion ra sg passerait de 


brime de de % it ne 
13 par rapport aux 
objectifs. En juin, le gouvernement 
annonçait qu'il envisageait 
d'importer 500000 tonnes pour 
faire face à la demande. Le prix de 
la tonne était alors de 350 dollars. 


Ceux 
qui profitent 


En septembre, lorsque la déci- 
sion a finalement été prise d'ache- 
ter sur le marché international, le 
prix de la tonne de sucre était passé 
à 518 dollars. Perte pour le Trésor 
Lion estimée par plusieurs 
experts financiers : plus de 500 mil- 
lions de roupies. Les industriels et 
les À s'accusent récipro- 
quement de profits gigantesques 
sur le dos des consommateurs, et le 
gouvernement, pourtant princi 
fautif, dénonce les spéculateurs. 
D'autres produits de grande 
consommation connaissent de 


Icatilles). 

Les porte-parole de l'opposition 
le constatent dans leurs réunicas 
électorales ἃ travers le pays : 
l'inflation, - ça marche fort ». 
Avec un salaire mensuel de 1000, 
1500 ou 2500 roupies (2), une 
hausse des prix de 10 %, voire 13 & 
ou 15 % sur ces produits prend des, 
allures catastrophiques. 

Arun Ghosh, un économiste 
indien que cite le magazine {ndia 
Today, explique zinsi les consé- 

uences de la crise : « Les 15 % 


tent plus vite que le coût de ἱε 
vie. » 


« Juste en dessous, poursuit 


l'inflation est plus ou moins sans 
effet. Puis H y a les 15 % du bas de 
l'échelle, qui n'ont de ioute façon 
pas les moyens d'acheter quoi que 
ce soit. Enfin, au milieu, il pale 


Pour éviter au maximum les 
«dérapages- électoraux, le gou- 
vernement central est intervenu 
sans lésiner sur les moyens : achats 
massifs sur le marché international 
de quelques produits essentiels 
comme le sucre, ke riz, le blé et 
l'huile. Parallèlement, une straté- 
gie a été mise en place pour tenter 
ἧς ralentir l'accroissement du défi. 


K SA 


Ε CEST PAS 


FAGLE, Mais 11 FAVORAIT 
FAÏRE UN EFFORT SuR 
LES £XRRTATIONS. 
ς.. 


change ne représentaient plus que 
six semaines d'importations, soit 
moins de 3,5 milliards de dollars. 
Depuis, la situation a continué à se 
dégrader. Des mesures ont été 
prises de façon à la fois précipitée 
et tardive : début octobre, des 
consignes très strictes ont été don- 
nées à tous les ministères (ainsi 
qu’aux entreprises publiques) pour 
faire des coupes importantes dans 
les importations et pour choisir sys- 
tématiquement les produits 
indiens, même si Ceux-ci sont plus 
chers. Déjà. cu juin, le gouverne- 
ment avait réd 


Des institutions financières et 
industrielles ont été invitées à 
contracter des emprunts à court 
terme sur le marché international 
des capitaux, ce qui accroît La 


dernier d'un émissaire du groupe 
Lhinduja — l’un des plus impor- 
tants groupes i iels — venu au 
nom du gouvernement solliciter 
une « contribution » pour un prêt à 
court terme dont l’affectation 
n'était pas précisée. Il ajoutait : 
« Notre visiteur était chargé de 
récolter une somme d'environ 
315 millions de dollars. Ce n'était 
sans doute que la partie émergée 
de l'iceberg. Pour toutes Îles entre- 
prises occidentales implantées ici, 
c'est une période très sensible. 
L'Inde a un urgent besoin de liqui- 
dités er le parti majoritaire 
aussi ν 


de 
ble, et pourtant, ement, 
ἐκ ie indienne ne 96 porte pas 


(graines ali 
satisfaisante, de l’ordre de 172 mil- 
lions de tonnes pour 1988-1989. 
L'Inde bénéficie depuis quatre 
ans d'une croissance forte, de 
l'ordre de 5 %. Or cette stratégie de 


Gandhi, repose sur une augmenta- 
tion sans cesse accrue des importa- 
tions, 


de production et relance des expor- 


Mais les résultats escomptés ne 
sont pas là ΘῚ est vrai, comme 
vient de s'en féliciter le ministre du 
commerce, M. Dinesh Singh, que 
les exportations auront augmenté 
de près de 40 % au cours du pre- 
mier trimestre (en dol- 
lars le gain est d'environ 15 %), 
structurellement elles ne 
tent qu'à peine 6 Ὁ du revenu 
national Le chef de l'oppasition et 
ancien ministre des finances, 
M. V.P. Singh, reconnaît cepen- 


dant que plus de 70 % des importa- 
tions indiennes sont pratiquement 
incompressibles, notamment la fac- 
ture pétrolière. 


Les Indiens mettent souvent en 
avant les réticences des pays occi- 
dentaux à laisser entrer sur leur 
marché intérieur des produits en 
DOS Ὁ UE STE 


ee explication n'est pas 
fausse, mais elle est msuffisante : 
les produits indiens ne sont souvent 


probablement une 
Sébréciation encre plus grande de 
88 Lg nationale. Depuis 
deux roupic a perdu chaque 
année de 15 % à 20 ® de sa valeur, 
Aer see 


papes heu 


exportateur, spécule 
grrnde dépréciation de la monnaie. 


Au nom sans doute du même rai- 


provenance de l'étranger (9 mi- 
tiards de dollars en mars 1989) ont 
tendance à diminuer. Reste, bien 
sûr, la possibilité de solliciter un 
crédit non encore épuisé auprès des 
baïlleurs de fonds internationaux. 
Le montant obtenu auprès du Club 
de Paris en juin dernier (6,7 mil- 
liards de dollars) peut sans doute 
être légèrement accru. 


Mais, outre que l'Inde ne par- 
vient pas à utiliser les prêts qu'elle 
obtient el tm ΝΑΙ 


lars, équivaut à environ 30 Ὁ de la 
valeur des exportations. Bref, avec 
uue croissance qui reste forte 
— wais qui, elle aussi, va probable- 


ds telle démarche, dans le 


contexte politique actuel, 
suicidaire pour le Parti du Congrès. 
Mais, une fois que les électeurs se 
devant des caisses 


(1} 1 franc français vaut environ 
2.30 roupies. 
(2) Soit 430, 650 et 1 080 F. 
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FLORA DANICA 
142, Champs-Elysées T.Li. 


45-39-31-31 
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san 
47-20-98-15 


Bd ἦν! 


DE et dîner. Maintenir une cuisine de traditions dans 
ἐπ gré or mg hr rec PMR I! 


VIEILLE CUISINE FRAN de 
canard maison. Gihiers et nn gel 


1.221 VUE AGRÉABLE SUR JARDIN. 
marié à l’aneth. CANARD SALÉ, 


Dans un cadre 
qe re ρου τ 


DANOISES εἰ SCAND 
GNONS DE RENNE au vi 


DODIN BOUFFANT 43-25-25-14 12h 30-14 h 30, 20 b-24 καὶ Ouvert le same Toujours son ix, dont 
rapport qualité-arix, dont le 


25, τ. Frédério-Sauton 


4538-39-52 En bordure d'un des 
pad: = 


Edim. sen 155 F, Poissons, 


fruits de mer οἱ crustacés toute l'année. Parking Lagrange. 


plus beaux parcs de Paris, sous la verrière 1900, découvrez son 


cuisine. Carte, menn 235 F. Selons, 


42-22-1335 Fine cuisine dans πὸ cadre ἡ 


τ... 


43-26-89-36 Au cœur du 


st ER ns Eve 


135 F, vin et 5.5. Vaste choix de 


QUARTIER LATIN, dans un cadre à découvrir. 


% 4 δ 
An" - Σ ms ἦν , 
4! ον Fi -- 1 à Loi ΄ τω | 
EPA δὶ E ΠΟΌΝ = x ; 
εἰ Re De Ἐ' = «' L: 
AMEL 
ΚΡ] 
4 
3 
ἢ = 
ΐ 
μ᾿ . - 
" LA + 
᾿ «τ ἡ 
. - 
L. δὰ 
-- 
"ν - 
τς ll 
-- ΕΠ | 
Ὡα,. 
4 ᾿ Ἄ 
3 
24e n 
care 
= 
_. 5 
Ἶ , 
ἔν e = 
"᾿ 
PRE a ᾿ 
DE _.. ᾿ æ 
DRETTES 5. τ - 
un ᾿ 
LS L =. 
ER “πὰ 7 5 pe F - 
D . ὩΣ Ὁ -ς 
ἰῷ ἜΝ 
ἣν ὟΝ TT a en + eus 
D A» πὶ 
on AIS 7 
mn LÉ 
Li mie 
un CU - 
ἧς T3 % 2 αὶ 


le pays ea devenir un modèle libéral pour 


Dee me mme ne ὦ ς FT fau 


ἜΝ suppression de ia couverture 


… Ἀδὰ en douceur de Ia dic- 


τ bi 
tive : infle- 
« { (6). défi- 
cit budgétaire inexistant, 


ASSRINISSeMENt 
prix : démen- Les impôts des 


cet 
économique 2 eu un 
tèlement du de santé et 


Amérique latine £ 


tent dans un premier temps remé- 
dier aux déséquilibres sociaux 
organisés par le régime. Des 
sommes im seront donc 


investies k remise en ordre du 

ea santé et l'instauration 

‘ane sécurité sociale mp rer pe 
parvenir sans 

libres 4 iques majeurs? Tel 

est l'enjeu pour 16 futur gouverne- 

ment. 

Enjeu d'autant plus difficile 
quil pop PE roaître 
son budget. jusqu'au cou 
d'Etat qui organisa ]a chute ris 


à tps des forces armées. 
Depuis la prise du pouvoir de Pino- 


ΤῸ. ἘΠΕ [8 ἙῸΝ 65 int δε; 


je affirme un représentant de négocier des aides 
Le LJ les 
γι Les prochains ministres de l'éco- ἔκ Pacord et ec 
| nomie et des finances devront jouer Loint d'être conclu avec le gouver- 
. EE δὰ serré. S'ils n'entendent pas revenir pement français pour la remise sur 
4 τ ΟΣ 7 | im - sur la privatisation secteur pied du système Ἢ 

ΤΑΣ 7 ᾿ ἂν “3.3... il πὶ soustraire le Chili au jeu ἕ 

- EN ai du ᾿ gouhai- YVES MAMOU 
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- 5 LeCiliassaini mais fragile [6 Pérou « en manque » de narcodollars 


Le retour au bercail de la « brebis galeuse » latino-américaine 


Ces réserves (1.3 milliard de 
is seulement 500 mil- 


accumulés représentent 

kions de dollars — σὲ, ce qui est plus 

grave, il ne s'est pas acquitté de ses 
tant 


᾿ 


Ἴ ἢ 
ΠῚ ᾿ 
ἘΔ 

HT 


drogue. Ces deux 
blèmes sont communs aux 
Unis et au Créanciers 


L'économiste péruvien Hernan 
Garrido-Lecca, directeur, en 1987, 


haut lieu, à Lima et à Washington, 
une fi ἶ pour 
tir une des créances en inves- 


Le mécanisme proposé ὲ 
vant : il s'agit de créer un fonds de 
futte antidrogue, qui destine des 
ressources au financement de la 


fit organisations) reconnues 


pro 
par le fonds de lutte antidrogue, la 


Where 10 100k 


μι ΠῚ Vies 


passe par la résolution du casse-tête péruvien drogue 


nie centrale du pays récepteur 


es sectoriels respon- 


Traduction de l'amnonce ci-dessus : 


« Mieux vaut regarder par ici avant de sauter ». The Economist, 


-dette 


ronnement. Elle est responsable du 
(ares d'arbres WoNeaus Chaque 
tares d'ar tropicaux ue 
année. Et l'érosion des τοῖς en 
d'autant plus rapide que Île 
arbustes de 15 coca sont plantés sur 


Le d'acide, des eg de 
idus, qui empol 
des LM it leurs berges, 


before you leap 


The 
Econonmist 


Οὐ Word Affair, Business. Finance, Science. Everv Fridar 


des analyses indépendantes 


sur les affaires du monde, de la finance, de la science. Tous les vendredis. 
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mr 
dans le Pacifique sud 
A bonne petite ville de 
Caïrns, située dans le nord 


de l'Etat du Queensland, 
en est encore toute tourne- 
boulés. La terrible nou- 


velle était tombée comme un cou- 


peret le 26 janvier, jour de la fête 
nationale en Australie, gâchant 
ainsi le ue. Noël 
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L'offensive japonaise dans la zone Pacifique 


Avec 15 milliards de francs environ l'an dernier, les investissements nippons en Australe 
ont doublé ceïte année, suscitant l'agacement des populations locales 


CEST RENTABLE, 
ILS FouRNISSENT Les Tourisres Avec Les Hotels. 


seurs nippons lui offraient un pri 
cinq fois supérieur à [ΒΞ valeur de la 
ferme. Le beau tollé. 
C'est tout juste si Noël Cannon 
ne s'est pas fait accuser par Cairns, 
comme toutes les cités 


ombrageuse 
du Deep North, de pactiser avec le 


plus prestigieux de la côte On 


plages australiennes. 


Une panoplie 
d'atouts 
Les Japonais eux-mêmes se 


ἷ un sondage 
commandé le mimistère ἢ 


L'affaire est jugée d'autant plus 
sérieuse que de solides sentiments 


NA 


à une lame de fond qui ἃ déjà tou- 
ché les rivages des Etats-Unis et de 
l'Europe. Une rare panoplie 
d'atouts - arbre 


pour des capitaux en 
d’ Au terme de 1" fis- 
cale 1988-1989, les investissements 
je en Australie se montaient 
᾿᾿ 2,4 milliards de dollars US 

milliards de francs environ), 
de 5 2 seulement de l'ensemble 


risme, la clientèle ja 
accrue de 70 Ὁ en ri Au 
total, il existe aujourd'hui trois 
Ps cinquante sociétés nippanes 
localement, contribuant à 
Ἢ création de soixante mille 
emplois directs ; 60 % d'entre elles 
se sont établies après 1980. 


Ainsi l'Australie est atteinte à 


() 


fois, contrairement aux Etats-Unis 


ité protectionniste : 
lie — fait rarissime dans l'OCDE — 
le Japc ni 
sur 8 ses exports- 
tions de matières premières, et les 
frictions douanières entre les deux 
pays sont quasi inexistantes. Mais, 
comme partout ailleurs, la flambée 
du yen a créé un irrésisti 


d'air : de 1980 à 1989, le dollar Le MITI 


australien a perdu les deux tiers de 
sa valeur par rapport à la devise [ 
japonaise. 2 

Reste que l'offensive de Tokyo 
vers les mers du Sud n'aurait 
jamais connu une telle ampleur si 
le gouvernement de Canberra 


ney. 


tion a été l'œuvre des travaillistes. 


En 1985, le gouvernement de 
Bob Hawke décidait de lever les 


dispositions  protectionnistes qui 
proscrivaient l’implantetion 
Depuis, une 


quinzaine de banques — dont trois 
japonaises — se sont installées, 
ouvrant l'Australie au flux finan- 
cier international. D'autres 
entraves à l'entrée des capitaux 
étaient par la suite abolies. Désor- 
mais la seule condition à un inves- 
tissemeut étranger est qu'il ne soit 


C’est que l'Australie 8 
aux éranger af de France 
taux étrangers afin de financer un 
endettement extérieur record 
32,2 Ὁ du PIB — qui vient de ini 


istible appel des ponts entre Canberra et Tokyo. 
ostensi 


aponaise ; F 
soufre, les Japonais continuent 
"d’être sollicités. 
immobilières australiennes sont en © 
permanence en train d'inviter nos 
investisseurs à RTL ἐδ». 
confirme.Hidehiro 

τα de La Banque de Tokyo δά. 
ὑφ mpies re avec les ΠΡ] 1 δ 
groupes de croisés du poujadisme 

antijaponais ! Et même avec une ΕἾΔ ao pure ΘῸΝΝ 
certaine presse caricaturant féroce- 

ment les Japonais en sumos gras 
phagocytant le globe. 


« Les agences 


appel 
à l'industrie nippone 


crie get contre ne rh Le 
contentent ‘inviter ront, aponais guère 
F P° ir i 1 d'états d'âme à privilégier les 
achats d'hôtels de luxe et la 


Pourtant, il va bien falloir s'en 


, Car on voit mal com- 


son tour par la vague de délocalisa- 


tions à l'étranger des groupes japo- 
nais, alimentée par l'accurn 
ment l'Austrakie pourrait échapper d'excédenis 


D te de 


pas «contraire à l'intérêt natio- n'est pas sans susciter un discret 
nal +, ue ΐ 
er mp ΡΣ ἘΠῚ ΕΝ 


laxiste par les 


: que 
Japonais se précipitent vers 
re pays, juste- 
ment, manque d'assise industrielle 
εἰ qu'il est blen plus facile pour 
eux de réaliser des profits dans les 


services ? Il faudra 


temps avant d'enclencher une 
‘Investissement 


de capi- 


plus le  ftronter des 


pons. 


Japan External Trade 
des sociétés 


d'employés qui, en 
ἐλὼ au pen « peuvent 


tème des salaires »... 
Tant que ces 


obstacles 
is n'auront 


Que trois cents projets s’épanouissent en Chine 


Les 2 et 3 octobre, une trentaine 
d'hommes d'affaires japonais de pre- 
mier plan représentant la Banque 
industrielle du Japon, Mitsubishi 
Corp.. Marubeni or Nikko Securi- 
ties, ont participé à un symposium 
internations! organisé à Pékin. Puis, 
du 9 ou 14 novembre, est attendue la 


commission étatique du plan et, 
espère-t-elle, Deng Xiaoping ou 
d'autres dirigeants chinois les 11, 12 
ou 13 novembre. 


interrompu par l'arrivée 
Chars sur la placs Tiananmen. 


Après trois mois d'arrêt, les navettes 
de délégations commerciales entre les 
deux capitales ont repris depuis Le fin sep- 


merce international et de l’industrie 
japonais (MIT). 

Si, collectivement, leg hommes 
d'affaires japonais paraissent avoir tourné 
la page sur événements da Tianan- 
men, c’est loin d'être le cas ἢ 
ment. 4 événements 


international), C. ποῖ. Les entreprises 
trop engégées pour reculer maintiennent 


Ds ne μῷ 

hais réalisés en Chine pp lt ri 
te son POrte-parole. Japan Airlines 
HS le groupe Mitsui multiplient leurs 
efforts pour relancer la construction d'un 

grand hôtel à Pékin, arrêtée depuis juin. 
Traditionnellement réticents pour 
investir en China (19 pays n'accusille que 
0,4% du total des investissements japo- 
nais}, les industriels nppons commencent 
era οὐ 9 

üon ds leurs investissements signé à 


Maison du commerce ὦ 


Pékin en août dernier par le premier minis- 
décic. Durant 


aux participants 5 
volonté de s'implanter en Chine. 
L'immense a renoncé à cette 
idée et 3e déciere 


Des restrictions 
à l'importation 
de la Chine pour d'autres 

partenaires touche les petites at 
moyennes firmes d'import-export créées 
lors de l'intensification du 
sino-japonais. Née ἢ y a trois ans et l'une 
des très rares joint-ventures sino= 
japonaises installées à Tokyo, ob 
China Leasing and Trading 
révisé sa stratégie à la suite de la crige de 
Tiananmen. α Nous cherchons en sccord 
avec nos actionnaires chinois de nou 
VOaux Days fourisseurs POur assurer 


notre développement », explique son pré- 
ἜΣ 
aussi 


commerce bilatéral est 
affecté, Toraloar Totalisant 19 miliards de dollars 


nous avons de sérieux problèmes 
d'approvisionnement 3, reconnaît 
M. Motoski Miurs. 


Estimés ἃ 40 milliards de dollars, son 
service a coûté à Ia Chine 1,9 milliard 
l'année dernière. 70 % de catte datte 


que le choc des deux cultures est le 
plus patent. La perspective 
turbu- 


mp 
lents et fièrement syndiqués 
pas les managers nip- 


Une enquête réalisée par la 
Organiza 


téisme élevé», « faible loyauté» 

en forms- 
quitter 

lies. « impossibilité de primes 

lé», « 

individuelles », « rigidité du sys- 


FRÉDÉRIC BOBIN 


’HOMM 
E L’AR 
L’orfèvre 
et le marteau 
d'ivoire 


L E 
D T 


général de Christie's Europs, 
est de ne pas avoir organisé la 
vente des bijoux de [8 
duchesse de Windsor. Ce 


que. En 
guré les nouveaux locaux 
parisiens de la rue Pau 

. fl est assez fier de sa 


Depuis deux ans, le marché 


une très 


4 Pour l'instant, nous sommes 


20 ab Ro τῷ αὐγὰ 
a hérité da son père joailier 


commerces des couvres d'art, 
où dePuis une quinzaine 
d'années ont pris une 
position de leader. Cette pers- 
pective rend François Curiel 
très optimiste sur [8 placa que 
prondra Paris: «Elle peut 
devenir aussi importante, 
estime-t-1, que New-York et 
Londres. ἃ 


FRANÇOISE CHROT 
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a, τὰς AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 
αἰ ὧν gs À FINANCIÈRE DE BANQUE C M 
à Pac if: . : ET DE L'UNION MEURIÈRE OMPAGNIE DU MIDI 
Σ ἐξ de : 
: Li Ti ré ον = 
k ΣῈ Le conseil d'adrninistration, lors de sa réunion du 4 octobre 1989, a exs- 
Ἀπ οἱ τ τ RÉSULTATS SEMESTRIELS miné les comptes de l'exercice clos Le 31 août 1989. : 
᾿ RES biisation de provii ΑΞ : & 
: N Teuu sous La présidence de M. Vierre Fennigmesz, le Conseil adrainistrati F 806 millions, ἰδ résultat de l'enercice s'élève à À 508 mio 
“LS de la Finaucière de et de PUnion Meuière δ pris comaissence de le pro Sp pr Rep er mime ob el nord 
se Ut Re προσέτι recettes de la société, | t sur la ae ς F0 (30 are mur He) Ῥε 
οἱ ou 30 juin 1988, Je total du bilan sels avec avoir Ihcal) per Le conseil d'administration s'est rémui le 27 septembre 
Ἔν an 30 juin 1989, est passé de l'an dernier F 27,15 fiscal παῖ ποτυσααι 
- δες 11 men À 290 pas Font von fonds Propres da 167 Gi à a anciennes οἱ F 9,25 EL lg br gts ner js cuites du prier mere et les pepe de réa 
CES “1,4 francs Les profits nets apte pi Laure à 7 millions de Férogperetel me Au 30 juin 1989, le résultat d'exploitation s'éteblit ἃ 22,161 mil- 
M r «α΄, ᾿Ι 9,2 milices de francs pour l'ensemble de l'exercice précédent + 0° Pme | mr NL φῇ Lions de francs, Le réveltat courent à 88.353 et Le résultas avant ἱερᾶς 
ἌΡΗΝ παν ως NS En consolidé, les différentes filisles dans les Le — qui incint 12,641 millions de plus-values de cession — ἃ 50,994 mit- 
ἂν ser en εἶπ OR An bail et de l'ingénierie financière secteurs de l'immobilier, du crédit- dividende entier pour chacune des actions émises progresse, lui, de lions de francs. 
τὰ ji DT PE La Financière financière maintiennent elles aussi des résulats positifs. 8,1%. Ces chiffres permettent d'exvisages, pour l'ensemble de l'année 
han om τω ΤΠ πα age τες αν τς A ον πὶ τὰ nd og qe A τ σϑας τε ϑογπρο ΠΕΝΝ Pet δι δαὶ 
μὰ τε | | "ἢ ᾿ς MAAF, ssreure past, l'entrée de M. Piiigpe στιν 4 1 Ames de ces sn Je cossell ἃ pris ΕΞ 204 ca 1968 μεῖς par τὶ τόνε de réal rpm ag 
ee te. Fe, Administrateur. . w semestre mmerciaux détenus, 
προ κι σθαι : ": Le : Compte tenu des opérations exceptionnelles de 1e semestre 1988 et des recsttes exceptionnelles 
ΕΟ ΥΝΟΝΕ Ἐπ : πιο modifications de structure et de méthodes de consolidation, le Er D DES dns 
Are + es À cesparaon ave se ὧς 30 jui 1946 ne as à Bois, le bénéfice net après impôt devrait s'établir à 63 millious de 
me te Le chiffre d'affaires consolidé s'&lève à F 22,6 milliards, Le résuitat net francs environ, contre 41,750 en 1988, 
PR ΝΣ remet À F 1 278 maillons dont F 835 millions ρετὶ δα Groupe. Le conseil a, d'autre part, décidé de fixer au Jundi 11 décembre 
i ἜΣ Sur la base des réalisetions intervenues à ce jour ct des prévisions actuelles, 1989 le date de la première ition de prime annoncée lors de 
de M le résultat net consolidé de l'exercice 1989 devrait être supérieur à F 2,3 mil l'assemblée générsle de mai 1989. 
“a Vallourec fe En eue, à le conseil d'administration & ἀβαναδ de trames fe social de ma ere impcesblé cher Le Bénéiiaire à hantéur de ΤΑΙ 7,86 Ecanca, et 
1. β ee NE ει 
ες ΠΕ δος . . 1: Compagsie da ΕΑΝ an 21-23 πόσας Matignon, 13008 a ouvrira droit à τ avoir fiscal de 2,62 francs. 
: yes | = répartition, de 47 francs par action, imposabl] 
Er “ss | Résultats du pour actionnaire aura He κα quarribne nestne 1990. . 
Εν se | Premier semestre 1989 
᾿ ie Le résultat net consolidé (part du'Groupe) de 
RE Né RE nr nn εν μοὶ un 
: Loue éfice millions de francs après dotation is à l'égard torités 
is de 132,1 millions de francs aux amortissements Ken du Si sx με 
ΝΣ des immobilisations. 
té το ἢ Ὁ" Rappelons que le résultat net consolidé du pre- 
᾿ Rae - de Un bénéfice de 72,9 mil- 
. ea ncs aprés cotation (ς 137,9 millions de Le chiffre d’affaires consolidé du AGF pour le premier 
$ id francs aux amortissements des immobilisations. semestre 1989 s'élève à 18,2 milliards de francs contre 5.8 milliards au 
Ar Mir à Fr Re "ἢ amélioration des résultats provient du maintien premier semestre 1988, en Let me de 15,3%. Cerie HET γα DELALANDE S.A. 
Mu EU on ‘une conjoncture globalement favorable (sauf provient, d'une part, d'une croissance à structure constante = cocseil d'administration de Delalande S.A., réuni Je 9 octobre 1989 sous la 
ds US PR δίοι en ce qui concerne les tubes Doue Penn ton nettement supérieure à celle de l'an dernier grâce à la progression de la RE ge tr mmirgpqeher dt mepmemahoegd mnt enr pr 
due Nr. pétrolière) qui a conduit à un chiffre d’affaires production Vie — et, d'autre part, à hauteur de 2 %, de l'incidence de sou- a 
Es ᾳ0ᾳ0ῃῃὮῃ.. Ms consolidé de 4,353 millions de francs, en progres- Pre istés Dommages ii 
Fe Sans Je Fr, Mate Le chiffre d'affaires des sociétés France de (périmètre constant — en milliers de francs). 
ἤπιος | | nee Φ1δὰ Ῥας τερροιῖ ἃ Cofui du premier 8,6 4. celui de la société AGF Vic de 15 δὲν δὲ celui des sociétés d'au 
He ἃ. ᾿ ΟῚ Le La rances à l'étranger de 23.6 %, dont 2% dus à la prise de contrôle du 
ou ᾿ Paie πὸ carnet Ge commandes actuel permet d'envi- ᾿ RE D es Insurance Company, Le chiffre d'affaires 
ati | "Ἐν ger un maintien de l'activité au cours du second sociétés de réassurance augmente très sensi ement en raison, notam- 
ar ie ὌΝ iris, semestre 1989. ment, τῳ l'extension du - 
ts ΜΡ ον νον Une’ Assemblée Générale Extraordinaire des prodait 808 des plsocnents du Groupe pre 
RE RU . actionnaires sera convoquée le mercredi ἜΣ τι re Dale ὡς 10.3 pme php pans 
Em τον- Ft È TE afin, ns de donner Comme l'année derniére, le Éd.) des réalisations de plus-values du 
Dur PRE u Consei ministration les autorisations second semestre devrai iblement moins élevé : 
AE na ΝΗ ΡΝ d' EDR Las actions, nt ρμοῦρ obligations ps Por ne deux : Rogue σὲ Ca | ou [enss 
CR ΡΣ αὶ ἜΝ, convertibles ou remboursables en actions, Le bénéfice net consolidé du premier semestre 1989 s'élève à ΝΡ 
Fu Es ; : τς ΚΕΝ assorties éventuellement de bons de souscription 1 633 millions de francs contre 1 478 lions eu 1988. L'augmentation de | | Chimie Exportation et Er à tt 
... | Et d'actions. 105 pe qq gr oran mt : πος 
en | sn À. où certains postes ne être appréhendés avec certitude que sur une re ἢ 
ἐν ᾿ base annuelle ct où autres n'évoluent pas de façon régulière en cours - 43.816 
WE-y- Les éléments d’information disponi que le 414113 | + H,1% 
b de: résultat consolidé de l’ensemble de βαρειὰ 1989 sera LI9RS er πυρίείσες à celui 
“+ de l'année 1988, qui s'était élevé à 2,1 milliards de 257.257 295.598 | + 149% 
ge ΄.- 169.651 178.515 | + 5,2% 
Rues Le résultat net comptable consolidé provisions 
Sr; salariés et im mer des bénéfices resort à ZA mILonS Has contre 
DRE F7 28,6 millions de francs au 30 juin 1988. Les marges dégagées par la croissance du 
ὌΝ ἣν chiffre d'aféires ont διά volontairement Envie ἀκα recherebe αι développe” 
15e Per cé ment dont le montant, pour le premier semestre 1989, a progressé de 20 %. 
: τε SAMAG CEAC Au niveau de la société mère Delalande SA. le bénéfice net comptable δὰ 
Ἢ Société Auxiliaire Compagnie Européenne Renseignements : te bre sir ele ide ᾿ 
: ᾿ perspecti semestre restent favorables, Le chiffre 
si Marseillaise de Gestion d'Accumulateurs 45-55-91-82, poste 4330 || d'affaires βεόνα d'aviron 950 millions de francs devrait permettre un bénéfice 
consolidé proche de 60 millions de francs, soit 119 francs par action 
mir α LÉ 
Dee ὌΝ = | COMMUNIQUE COMMUN 
ἕ τῶν - τὸν ᾿ ἘΣ τς | { 0 Ἶ, 0 1) Ε DES SOCIETES CERUS ET DUMENIL-LEBLE 
a NT τος ἘΣ OF. Ἤ 74 Ρ L Les conseils d nas de CERUS et DUMENIL-LEBLE qui se sont tenus le 
oo AE à ge 88 NS , ΄ 28 septembre 1989 ont d'une part arrêté les comptes semestriels, et d'autre part pris les 
ee ΗΝ D ACHA 7 SIMIPLIFHEE mesures préparatoires à la fusion des deux sociétés. 
ie + . PAS re ᾿ :- 


S'agissant en premier lieu des comptes semestriels, le résultat net consolidé de CERUIS pour le 
premier semestre 1989 s'établit à ᾿ 723 MF pour 23.675.597 actions {contre 121) MF pour 
6.508.750 actions). Le résultat net consolidé par action représente 31 F pour le premier 
semestre 1989 contre 19 F pour la période correspondante de l'exercice 1988. et 29 F pour 
l'intégralité de l'exercice 1988. Ce résultat comprend laquante-part revenant à CERUS du résul- 
tat net consolidé de DUMENIL-LEBLE, arrêté ce même jour à 137 MF. 

S'agissant en second lieu des opérations de fusion, les conseils d'administration de CERUS et 
DUMENIL-LEBLE ont approuvé le projet de traité de fusion qui sera soumis aux assemblées 
générales des deux sociétés le 5 décembre 1989. Aux termes de ce traité, la parité de 2.7 pour 1 
qui avait été proposée dans le cadre de l'OPE sera également proposée aux assemblées géné- 


τ Ὁ γὲ δὲ τὸς τς | La SAMAG (Groupe CGE) propose aux actionnaires 

nt en CN ἱ Ὁ εν. de la COMPAGNIE EUROPÉENNE D'ACCUMULATEURS - CEAc 
et PAchat de leurs actions au prix de 90 F 

“RE (dernier cours coté du 19.08.89: 71,80 F) 


rales, compte tenu notamment du petit nombre de titres restant dans le public et de la proximité 
HO ae des dates respectives de l'offre et de la fusion. Ce traité fera, selon les termes de la loi, l'objet d'un 
mr “- rapport des commissaires à la fusion devant les assemblées générales ainsi qu'une annexe au 
pe ee ET, rapport du conseil d'administration destinée aux actionnaires. 
Mrs {τ᾿ tue Les modalités juridiques de la fusion, telles qu'elles seront soumises à ces mêmes assemblées, 
Be TT - | sont les suivantes: d'une part, la société DUMENIL-LEBLE absorbera la société CERUS; 
Se: ΞΕ ΝΣ ns d'autre part, et de manière immédiate, il sera proposé à l'assemblée générale des actionnaires de 
Lacs one ne τῷ . . la société absorbante (DUMENIL-LEBLE) appelée à approuver ke traité de fusion de changer 
nn πῆῆὺ E Pour participer à cette OPA, vos instructions sont à transmettre Réunies) Es Éd SRE eu τας CERUS Het Rte de 
La + : τιν ἧς, ir . : ei ; unies). En ce qui on du titre il convient de souligner que celle-ci 
ΠΣ νυν. Ἐξ à votre banque ou intermédiaire financier s'établira, toutes choses égales par ailleurs, au mème niveau, dans ia mesure où je nombre d'ac- 
PR | | A l'issue de Fopération, la société demandera tions composant le capital de l'entité fusionnée sera ajusté en conséquence (le nombre d'actions 


sera. après fusion, de 25.041.558) 

Après La fusion, la Direction Générale de CERUS sera composée ainsi qu'il avait été annoncé 
précédemment, de la manière suivante: Carlo De Benedetti Président, Alain Minc Vice- 

Président Directeur Général, Jacques Letertre Administrateur Directeur Général. Dans ce 


EE TT le retrait des titres CEAc de la Cote Officielle 


τ ᾿ εν : Ν ἢ Une note d'information commune aux deux sociétés qui ἃ obtenu le visa COB 89-453 en 


Ὁ. ἃς: ᾿ ὩΣ περι dlanonible sûr simple damande auprès de votre berique ou de cadre, Jacques Letertre continuera d'exercer ses fonctions de Président du graupe bancaire 
Œ de 7. Le ee D co en CGE, 64, rue La Boëtie, 75008 PARIS. DUMENIL-LEBLE. 

ΜῊ ar En ee : - Par aïlleurs, dans la perspective de la fusion. le conseil d'administration de DUMENIL- 
AR nee ᾿ LEBLE a coopté Michel Albert en qualité d'administrateur en remplacement de 
Must μα Ξῶ δὰ SA : François Simonnet et a décidé de proposer à la plus prochaine assemblée générale la nomina- 

Bet RCE | Le tion de ce dernier en qualité de censeur. 
Ms 5 4 CERUS DUMENIL LEBLE 
ARE | CIGIE 7, av. George - 75008 Paris 2, av. Velasquez - 75008 Paris 
UE. = 7 ne” ee 
ἀπε τ τς La CGE en direct: + MINITEL 36 15 CGE « Téléphone actionnaires (1) 4256Ὶ 561 Es 
PE ΝΣ 


re ....,.. 


π.- “π᾿ 
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MARCHÉS FINANCIERS 


Le dollar reste orienté à la hausse 


Les marchés attendent 
une nouvelle augmentation 
du loyer de l'argent au Japon 


pee ἘΠΕῚ pre ire ea RE 
. Conséquence logique, les 
rumeurs d’un prochain relèvement 


| 


croit les er d'Alan 


Greenspan, président Réserve 
fédérale, à Moscou ({e Monde du 
12 octobre). 


« Dans les faits, ce relèvement a 


une série de nouveaux outils sont 
apparus récemment au Japon. 
Leurs taux sont fixés ἢ 


ché à court ne pour leurs 
emprunts οἱ sont depuis 
NE © Le L À à elle 
avec des taux supérieurs ». 

Au pire, On envisage une 
« légère contraction » des investis- 
sements dans l’industrie et dans le 
bâtiment. Ce dernier phénomène 
pourrait avoir l’heureuse incidence 
de fremer là spéculation foncière à 
Osaka et à Nagoya, où elle est en 
train de connaître les sommets 


Nés de la du terrain ἃ Tokyo il y a deux 
financiers japonais, toute (I } ci ἌΣ 
Ρ . e LI di Ϊ 
Saatchi en proie 
? 
aux rumeurs d'OPA 
bcieire de Rat, Le D a mont pes été el 
l'objet d'intenses spéculetions de M. Silvio Per avait 
depuis que douze millions d'actions acheté deux millions d'actions de 


sur un total de 155 millions ont 
changé de mains la semaine der- 
nière. L'action Saatchi est passée 
de 332 pence à 347, le 11 octobre, 


guia 
profité rt de la 
semaine ière pour augmenter 
sa part de 9,4 Ὁ à 10,2 %, a indiqué 
qu'elle n'avait pas l'intention de 
faire une coffre de rachat mais 
qu'elle avait été approchée par 
trois autres actionnaires. 

La firme de Memphis serait 
prête à jouer un rôle plus actif au 
sein de Saatchi et à inciter la direc- 
tion à restructurer le capital et à 

chir la stratégie du groupe 
publicitaire. En effet, depuis sa 


consultant (Je Monde du 9 septem- 
e 

bre). Les trois parties qui ont 
approché Southeastern Asset 


Saatchi en juin et juillet 1989 
avant d'en revendre une partie 
«afin de réaliser une opération 
inancière », ne Cache pas qu'il 
pourrait revoir sa position — ἃ 
détient actuellement 1 % du 
groupe — si une offre d'achat était 
faite. Un autre actionnaire, 
M. Robert Jacaby, ancien dixi- 
geant du groupe, pourrait aussi 
être de la partie. 

À la direction de Saatchi, on ne 
fait aucon commentaire. Le prési- 


nom du troisième actionnaire qui 
l'aurait approché et affirme qu'il 
continue pour sa part à soutenir les 
deux diri ts fondateurs du 
groupe, Maurice et Charles Saat- 
chi De nombreux observateurs 
estiment que les difficultés 
récentes Saatchi en font une 


dernier (/e M 
1989), un groupe consti par 
180 France, Bankers Trust Inter- 
national Limited et Wasserstein 
Perella Partners reprend les 88,5 “Ὁ 
du capital de Sicli qui étaient 
détenus Nu-Svwift. Le montant 


par 
de la cession s'élève à 2,5 milliards accès à des inf 


pour 100 Ὁ des titres. 

Dans le cadre d'une procédure 
de maintien de cours, Sicli 
s'engage à racheter les titres de sa 
filiale ie au prix de 
595,50 francs par action. 

L'accord prévoit que le 
mo see À lanter 
τ capi Ï 
nr le groupe d'investisenrs 
ranco-britannique fait isi 
üon de Sicli. ὃ ΠΕΣ 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTES 


faveur d'une sanction 
pays de la CEE des délits d'initiés 
dans ka communauté. Le 

voté en seconde lecture par 
l'Assemblée de Strasbourg, vise à 


forme de loi (Royaume-Uni, 
France, e ὃ) où de code 
bonne conduite (RFA, Pays-Bas). 
Π Telerate rejette l'offre de 


rachat de Dow Joue: — Tele- 
rate Înc., le fournisseur d’informa- 
tions financières et i 


rejeté l'offre de rachat 
par Dow Jones, éditeur du Wall 


NEW-YORK, ται ἢ 


baissé, mer- 
credi, à Wall Street. Si les grands 
noms de la cote ont assez peu souf- 
ἔστε, comme en témoigne Le repli 
modéré du Dow Jones, reveau à 
2713,36 (— 11,97 points), les 
actions d'entreprises secondaires 


1 016 ont sul des pertes, 455 seu- 
Iement ont monté et 50] n'ont pas 


LONDRES, 1102 = 


Pl mg pq à City 
semaine 
ses confirmé Inercredi, 


ventes à Tokyo et à New-York la veille, 
rar en Lie bas pleanamear 
de M Ruper Comfinuait à 


PARIS, 110c0be δ. 
Renversement 


rumeur, qui circulait sous las 
colonnes, d'un ménagement 
imminent des parités monétaires 


sionnels, des 

là Banque du Japon (BON) de 
u 

relever 


1 
ῖ 
3 
1 
2 
u 
9 
2 


FAITS ET RÉSULTATS 


o Loais Vaitton s'agraudit, — Le 
malletier annance l'ouver- 
tare d'un quatrième centre de pro- 
daction à Saint-Pourçain- 
dans l'Allier, qui sera 
totalement opérationnel à La fin de 
1990. Par ailleurs, Louis Vuitton a 
inauguré de nouvelles ἦ 


: 


le résultat de la très bonne 
᾿ ι- dans les 


assemblée générale d'un bénéfice 
net consolidé supérieur à 140 mil- 
lions de francs (+ 60%) pour 
l'exercice 1989 en entier se confir- 


- La BNP et le 
chef de file chargé en France de 
l'introduction en Bourse d'Euro- 


sées lundi 23 octobre, et la cota- 
tion officielle sur le marché à 


de facto, une progression ἀπ nomi- 
pal de l'action, porté de 20 F ἃ 
200 F. Aussi, le conseil d'adninis- 
trstion ἃ décidé de diviser par 5 le 
nominal de l'action et de danmer 
cieq actions nouvelles de 40 F 
Le nombre d'actions en errculation 
se moniers désormais À 25,2 mi- 
bons. 


L———— 


ARIS: 7. 
P Φ TT se TR Les 
- ΝΣ" | anna είν, | [ 
Second mar ché (issoction εἰς . More - | 
Derrier | 
cours ; | 
ΜῊ ἀν τ ᾿ 
mn te δ : 
13 -- 4 δ.- - 
188 ὁ £ = 
25 18 
1290 + 
240 τ ΝΡ" ᾿ 
Ἢ - ous : 
5: | 
70 se 
ess 5 ἐς = il 
#0 se Ρὶ ΩΣ ns il 
Le ne ee ᾿ 
25 cer Re 
a ΤΣ ΜῈ 
12 de | 55: 
510 ie : ἮΝ 
γὴν ἢ. πεῖ 
ste Eat = 
‘510 ΡΝ Ξ τ 
382 80 ist - - - 
178 10 et τ | 
OL Ὡς Ν ἀρὰς ὩΈΟς : 
ὑπὸ 4 | “ Re γον ἢ 
LA BOURSE SUR MINITEL | 3% Eee # 
monnnuneuuronen] son As ὦ. πὰ “: - : ee 
TS ES ETS TER FAO T ns 
Le gd bee du mais | … | 415 ᾿ vi | D 
Lace lsveuiseement | ..… 281 Pi di ᾿ : 
- 1 x - " D 
Marché des options négociables le 11 octobre 1989)  :., . 
Nombre de contrats : 31 242. us ἄν 
PRIX OPTIONS DE VENTE ser ν ins 
Ὁ Le ΕΝ 
exercice σι 
dernier | dernier | dernier | dernier æ οι es 
Accor vhassoneueues sh 54 - τὴ “᾿ ᾿ 7e ““.ὦ 
CGE LLLLLRLELLILLLE] … es ᾿ το. 
vavsvss ΜῚ Ἔ ᾿ tes 
Rare uns un ᾿ ᾿ mn Ι 
SPC | 9 ss . | ᾿ 
Lafarge-Ceppée LELLZL) Re de + εἶα Ν mt Ὁ παν " 


Müchelis Sonceabauus 
Mi Rannvatavueuse Lt à 
Parbes CLLLELLLLLILI] «παν Ἀπ, 
Pesgeot ........... PRE : HA ἌΣ ἧς Sue 

.— : ᾿ 
Saist-Goban = se κεν . 
Ψ "=! -- — ue 

aus Æ À 2...» 


MATIF 
Notionnel 10 %. — Cotation en pourcentage du 11 octobre 1389 
Nombre de contrats : 101 972. . 


“ΕΚ 1 M9 7 πα | - - ἌΝ. 
Dersier ........ 106,38 106,38 106,36 [Ἐξ us 
Précédent <uwnas 107,06 107,10 107,32 LE id - 


Le dollar restait très ferme le ἦν 
jeudi 12 octobre, et les opérs- : | 
teurs ont le sentiment que la Le - ΝΣ 
τὸ japo-| (SF, buse 100:31-12-81) Le aa ἐν ἐήβξει Née 
a pas]  IsdkcséokalCAC 3599 506 τ ee e 
le haute do 8] up, base 1000: 31-12-87) εὐ Ὁ me " EL 
à Paris Indice CAC 40 . 196174 192735 ; me 4 th ace à 
ville à 1} . (OMEF, base 200: 51-13-81) “Cr PTE tr LEUR 
mme CE 
. L] 7" 
Nike Dour Jones … 352897 347953 RS és 
Indice général CE 2 2:60 $ ‘ ε ῃ « ἵ ᾿ “ie LE 


LA BOURSE EN DIRECT 


LE MONDE DE LA BOURSE 


Suivez en direct l’évolution ᾿ 
des cours de la Bourse : : EEE. 
a : + TT Fe es ae 
τ "2 T1. Ts 3 Fr + | LL 
BOURSE Ἂν  Σ un CRT ΠἈμβίεν 
᾿ : Δ 85 τον °F. ἘΣ RS 
3 | À US Pre = 
36.15 LEMONDE ΚῚ ᾿ Δ is : ὑπ "Eu vos = 
: Ἂς τος ἔτ or es | 
᾿ à s nd τ E Lt RE 
5 ‘fi Ste > τάς 
Ἂ ᾿ ἩΣν Earl] à FES E ᾿ς: 
τ ΤΣ δι «+- τος στα ou 
. " k : 


DA 
᾿ 
“Fu 


. mms “mn. αὶ “ἘΞ =. 
δ mass APE EU 
ἢ ss Le Monde Φ Vendredi 13 octobre 1989 35 
+. | # 
P MARCHES FINANCIERS 
ἃ RE 2 À ; 

ἡ. ΠΤ Ξ ΩΝ BOURS U ΕΙΣ 
᾿ “- - . L4 
à . E DU 11 OCTOBRE QUE 
| di | à ἘΞ 
ἤν: 7 ON {me VALEURS = 
_ .—- SESCOER DIT ΞΞΞΞ 
μ᾿ +. --- ses ‘ 3 a 
Εν τος Sat à on Bari ἽΠΠΩΙ απ |-02 Pen Le = 135 
ARE : . 071 BAP.TP.....1070 1075 [1078 +04 ν ALEURS | τας lulfsietons 758 + - 251 
ἜΠΟΣ Tres “ “αι, | . 125 TP. ἜΠΗ 1220 125 1239 ALEURS | ui VALEURS | ia = v ν" r 
ΟΣ ὁ 1169 Kid Lyon, τρ ΠῚ + Chase Mark. . | 283 29 22 +219 
do =. τ © Jane ΒΩΜΑΤΡ {80 Mas [1185 +ôm 97 ἘΠ πων ME #40 M [1 03 
Ta Ds mises be be [al Ets = ins ΞΙΕΤῚΞ re EU nu CAT De 
Fier, Sr : 1.40 ἴπασααιτΡ.. [1280 [060 fe "5 [1180 régies 128 as no |-3e 0 Le leo [mo [en | -0® 3080 — αὐτὶ 205 [510] [300 ΕΝ 8. Cocelek ΠΡ ἨΝΝ JET  |- 109 
Fr ΕΣ RS œor | 870 | δα | 669 mu. 488 ΕΞ #+ + ἀδῦ | 450 [[ 422) “ 622 [2140 μερ Ὁ 12020 [2020 - 015} 810 [Ssheper ..... 660 | 580 | 850 CE 775 uPouten.. | 788 "780 ‘780 +051 
ΣΝ τ en llde Ε)8 Ξ “μη 3800 θαοντ 9 ὰ ἃ 3975 [9980 [3900 +122 ΠΠΠΡῚῸ ᾿ἰπυρϑον 1205 112 1700 — 028 11060 ᾿ϑμοκὰ ....41063 1070 ]1070 ou. 716 Esetmes Kodak! 30850! 508 | 308 + 048 
ΐ Sr : 2130 Θαρατα. 12400 200 [ 10 1e 1680 DeDieichk ..11905 [1880 [1808 - 5% } 70 mx.) 775 | 764 | 76: 013 [Ὁ ISAT.* ...l422 [1388 [1330 — 647 |  1450iEsstPand | 1406! 1325) 132% |- 588 
- τὸ κα : SPit [eo les [680 [26 28 PnPaci | 220 22 ER *- 535 | 532 «57 [330 }Seu-Che 36229 356 | 353 10 | - 054! ᾿ς ἰπἰκσοα.... 285 50) 294 [292 [4 2988, 
FO ὦ EF : 3180 Dajon Pong [2281] (900 los Lie (5 PhRaden | 1826] 368 | |+011 | 885 ..1 880 [850 |955 1 089 | Β80 (Sapuerma) | 951 | 055 | 95 {042 | 375 (eine 1810 lets ΕἸ [4 889 
ARE RE 060  Dumendetfox | 65 ἰδῈ2 [6Ὲ2 Ϊ - 5 PC... 603 (600 |57% [| - 484 A 524 [ΒΞ ἰ -- 825} 870 |Saneterx..] 912 | 611 |912 |... [Ὡς (eomcom ..} 29160) 20550! 2600 }+ 141 
NU Li : 1080 [Αια ἔπαρε. ἃ [1100 [1100 {1085 | 31e D 9 πκοιαναὰ 590 | 500 ἰ 613  - 12] 45 ΝΜΗᾺ... μδεῦ [asso [412] 18) 16 ἰβοδλα... 7110 7060 580 | -- 253 | 336 [FoniMoes | 32860) 3415 450 [2 088 
Σ “un. : 636 [An Πειρονὰ + .] 655 | 550 Dore F0 PodeFrane|5100 15120 [4885 | - 244 ἢ 506 Eaux # À 510 610 | 40980 | - 2 |... ISCREG ἃ. [1230 [1200 [1221] | -23 |) δέ poid .... Ξ ce es = 188 
SE τως. : 439 ΒΛΗ͂ΡᾺ 0 se 360 | ᾿ - 34, {100 ἰαωεα..... 10% [1040 [1080 ἰ -- Ο98 ἡ ὃδ5 ais Phénxk À 8080) 3660 7450 | - 180 ΣΟ διὰ ...... 17 lon [108 1 - 10} 0 ἰἄμκι......«ὄ 188 1 10 1 15] 1-50 
Η ---- : 385 Bel£qpenx | 385 60) 300 | 385 016 [110 Punéollobls..l1246 [120] [1215 - 241} 270 orette βγὴὰ | 297 1 291 | 285 50 | -- 387 | 610 ἰϑαῖπασ ἃ .... 527 [ 6529 | 525 -03 570 le us. 588 |666 À 5e6 - 032 
ει» ΩΣ : 866 ἰδεῖ πνρεήμπα | 862 868 542 |+ 190 [2140 (Génit ..[2280 [2288 [2290 | - 327 À 610 [μα Wendel - 057 | 006 ᾿ϑμαμῃ Ἀν} 712 | 711 [806  - 225  δ᾽Ὸ [ἃ Doigaus 309 40! 308 90! 2080 |- 018 
ἢ hs ju 4220 ΒΝΡΟΙᾺ [4325 438 ler 232 D... 670 |5724 [588 |-088 {400 ex 481 ἰ 45 [464 ἰ - Ω22 {120 |SFLMX -.. 1180 [1180 {148 | + 0611 515 = USE 148 ἢ μ8  |- 081 
Fm , “--,  PoloréTech, [1011 [1010 [1010 κοὐ 11140 οἰ Ἁ|1Ὶ.Β [1159 ]1199 dons + ein-Gain ἡ 4950 [4811] 4800 “9820. 1 26 ISGEX.-.…. 288 | 28020) 278 071! se ἰξαδοιοροῦη) 58 780 5780 |- 0% 
4 5 630 leBsneare ἡ .| 647 | 864 te Dessaut#| 600 696 | 585 — 065 | 255 V|Metnieuropt ..) 266 |} 26890) 24790 | -- 384 | 820 δρᾷ ...... 842 | 840 | 840 04! 5 mon .J 29961 2960 2970 |-- 083 
3 Fa : 710 Bemt-Vx 840 [840 538 |-'i07 | 50 ..1 518 [62 {636 [-096! 270 IMcobgehex| 274 | 27480) 25990 | -- 185 | 526 |Simeo ..... 16 | et [829 | +14 | 5,0 sPacdl 334 | 33690! 396 c|+ 080 
Rd 76 Sat. {701 {Ππ|| eg Lots 140 ᾿ -- πίοι! 38 am L'aooco | - 176 À 181 amor.) 391 ἸῺ 191 10) 18080 | -- 018 [1270 1227 11238 |128 |+008! 70 men... δΊΒδι 6680! 6880 Î+ 185 

"dre 2 1200 te ...1200 [1780 1780 | +471 [1380 BF [1314 [1314 [1810 ἰ — 030 ἔμ40 ἰσὰ -...1826 (1621 1480 [ - 270 [00 ἰϑίροεκ -.... 976 | 971 | 573 | - 0211000 JHoxteraie | 882 94 282 |... 
+ 760 Bick........l 01 [800 | 501 3420 [3267 9289 |3248 | -- 088 | 185 RSA.) 199 | 197 | 195 | - 201 | 530 [Soc 528 517 | 208 | 134 fm. Chemicst..| 119 | 118 | 118 |- 084 

RS - ᾿Ξ ῷ 850 NPA 825 [919 888 [ 141 [1600 [ει με ΠΡΊὰ [1522 (1636 [1530 | +063 | 470 ÎMoSalugial | 427 | 365 1 305 | - 740 À 148 Sodecco..... À 144008 163 | ΜΒ | - 1a1 | 760 eu... ΤῸ | 701 τὸ 5e 

or 5 - τ Βιδὰ ...... BBD | 882 | 678 - 088 D 525 ΒΑΡ ἡ . 504 1 δ18 | 604 “088 225 *..1240 [241 ἰ 225 - 625] 175 |SoderoiNa} ...} 17990! 1702 10] 17230 | - 434 À 400 [ΠΤ ...... SET _ 21 ton 

an - À 3360 SA + [3200 [50 [3272 - 088 [2220 | 2798 |2610 - 579 | 9 νν 16990) 159 ἰ 151 - 563 [3800 KSodedox ..l4480 14479 [4478 js 7 ΗΝ εν 62 | 1050 19550 [τ 087 
D na “us εἰς 1000 ἈΠῸ [1068 [1005 ]- 455 [1780 # {1800 [1810 1845 | + 2δὺ [1230 Mao {1464 [1677 [1888 4 δ88 [ 124 ἰβοραμιβιν.. 128 | 130 | 130 [2 168} 187 [με TT 10890! ΠΟῪ at  |+ 442 
À υμος 745 Bosgmk..{ 720 {780 (770 |- 026 3880 A 4080 ἰδ | - 295 | 205 ἀ-. 21380 209 1: -- 188 ἢ 42 [Sogepi ...} 420 ] 428 ΩΣ 11 047} 106 ΙΜαδαδα ..... 100 HP + 
RU 143 . Francs ἃ ..] 14450! 147 80] 14020 | - 298 | 880 mix... 8560 |963 |! 206 -72% | 300 | 353 | 382 10] 36210 ἰ -- 025 12780 |Somm-AM ἃ [2840 [2930 [2855 - 285 45 Momo | 481 | 485 | 484 + 062 
Re | 745 ϑνὰ....... T6 [180 | 721 -5ὸ1} 53 Ἀ. 6176) 5880) 6205 | +010) 20 ἰνοσιβεεθε κα 710 [710 1 75 [11 21] [1826 ᾿ἰϑοκουραήίκα [2012 [2000 [1911 | - 51} ᾿ τὮ (tom 1 384 287 56 [1 028 
τ, 740 ΚΚκαρίυθά.. [78 1780 [1788 | .- 334 [1830 ἱξυχᾳ....... 1850 [1800 [1850  -- 661! 800 loc 888 848 Ι - 185 [ 580 [Suecx -.... 665 | 856 |ex ἰ - 234 ἢ 60 ἼΡ,.. 30650! ὯΘ 46 |-016 
+ : 2500 CpGonSk . 539 2545 + 08 1510 {1615 |1619 {1605  -- 062 [1620 JomnFPaix |1889 |1700 1681 - 168 | 7 *k| 797 000 | 70 | - 213 | ‘ssspolNeeté …...:| 34600! sessol 2660 |4 042 
3 Ste ù 3500 Caroourt ...h692 13692 [3510 234 [1280 1280 [126] |1250 - 234} 460 KOipert .....1 46 | 465 | 4322 2921160 [Stmork....41210 [1210 |1138 — 695 |1260 INodof .....11273 [1285 1288 = 141 
a * : 20 ἴοι ..... [28 |22960 28 |- 153 } 210 dette... 22050! 225 | 221 + 023 E4500 ἰούα δα... 4610 480 [4436 | - 197 | 380 [So ........ 415 | 425 | 40660 | - 184 } 142 Hyde .. À 14250) 138 10] 199  |- 248 
ξ se τ πε 115. ὉΘΟΑΌΡΑ! 142  14170] 19710 | - 346 | 470 | 40 1 40 1 4280 | - 288 ἢ 500 Ἰραΐωι ..... 889 1 1688 ἢ 470 ἰ᾿θγκακδυοχ. 461 1 461 435  - 388 130 ἰοδὰ ..,,.....) 2130] 13080! 130 80 }- 038 
Σ κ᾿ 5 τὲ ἐπ 885 esorame DL 1190 [1185 [1199 + 076 |2520 [Fromeger. Baht [2820 [2840 [2722 - 362! 400 [Paisfémcx | 471 | 46650! 46310 | - 168 À 191 or CSF. | 182 | 18120 18080 | — 077 12040 12020 12015 [2018 -02 

jen. à =, ρὸν is δα 128 || 128 154 [2210 [Galirieyenex [2385 [238] [2400 À + 191 [140 ἰραβιδτοπιὰ {1148 [1722 [1720  - 122 | 550 [Το ἃ, ] 623 | 530 = 510 ΠΡ Philip Moris .. D. D 5 50° ie 
ni τ so ce [SE [886 ἰ - 188 ἢ δδο Kexogex ..| δδέ 680 {es |- 058 | 380 (Petnecex 7 384 | 385 | 25010 | - 269 10] | - ΜΟΒΟ 107 1 10] 1 - ΞἴΤ 1 ΠῚ lerness..l 9840] 9640! 10050 |+ 111 
ΠΣ διε Ἐπ = eco #0 0 2860 1-.-... [60 fuœEmxx {1910 [1900 [1880 | - 167 | 240 m.{2860 285 225 ᾿ - 153 [πε [ΤΗΤΟᾺ .... [1887] [1588 [1587 |... [101 ἰἤϑέβαπθ.... a ϑ640| Do [{ 111 
Σ "TT meme AIT 480 Cost. 481 20] 481 Hu sa | 500 !|500 [8500 |. 470 | 619 | 619 | 612 ἰ - 138 1 420 [ntatfin).] 470 | 460 - 838} 50 ludons 71 36010 350 10 31 3 025 
5. μας a, pr ΤῊ μετὸν ΡΞ ΒΕΊ 84 μὴν τὴ 788 ou) 780 781 755 - 068 | 1500 1549 [1645 [1510 .-. 527} 590 VIUFB;Loch#) 585 608 611 + 288 450 lRowslDurk .. 1 445 | 44650! 445 5ῇ |4+ 11 
tu Ts. | 2 τὴς eol 504 | 40550 et 3720 Groupe Chéi 13760 3750 5282 À +011 ἢ #5 SA .{ 504 1882) |n05  - 288 [1120 (ἰμπῸ χ..... 1200 [1188 1167 |- 368 | δὲ lhéTeozec 1 5430) 5290] Ε28Ὸ |. 276 
ES ἃ ἐξ La a 172 Iniormet. 1888 1875 1821 32 2200 Ge, Victoire. . 12291 LEA - 040 stp Plastic One. ἡ 573 574 565 - 140 1 635 Ρ..... 669 + 182 34 |Seet. ἃ Santciÿ HI 3480] 3469 +02 
Ἔα τὰς ἕδος 1880 “he heo He +018 [100 | - Hatfifitié [1113 [1113 | - 009 | 790 [Foitk.... a11 | 818 |605 |- 074 | eo |U1S+ 96 |960 [1004 ἰ 4080} %s ἰφιμώμρῦο. 4625) 4585] 4555 |- 16] 
RE "- mo ΡΠ 7 m (ns (% “λοι (60 (GTMEmmok 127] [1288 [1283 À 184 [1130 ᾿ράσδιθεια {161 [10 [118 14. 0ϑὲ ᾿ 20 lucex ....} 281 | 2710 28400 | - 363 | 206 ISchanbemer . | 291 [ 25190) 292  |+ 034 
a+ = 1220 ᾿ Βαὰ 1205 1182 1188 - 30 1120 ἢ Ges.Ÿ [1123 1140 1099 401) 8175 ΓΙΠΙΘΟΒΡΆ... 420 900 - 217 | 800 [Unibet ... 814 πάν 81 + 1 ἊΣ μὴ ΠΡ -- Ὁ" . | ἈΝ = "ΜΗ 
ἢ πς-ς 6 Lies." 82 [88) |+022 [420 ahounx | 46560) 482 | 45060 | - 232 | 810 (Pimenpek ., | 761 | 785 | 7865 |- 125) 905 |vabox 800 " μόν μι [φ.: Siemens Ca ec ΝΕ ἸΕΡΒῚ στ Ὴ 
Η͂ | ᾿ς 1790  Kiment “πος ἡ [ΤῊ [1800 [1783 κα [}11Ὸ + .....1530 11321 [1288 - 331 [3800 ὍΡΟΙ ,,. 4290 14375 [4328 - 148} 470 [νεΐσο ἃ .. ὁ 508 πὸ xx ENS “: Β540] 5660 5550 [4 018 
3 dues ess KbMider.# | 648 650 ΒΕ - 188 | 730 "δὰ ...] 725 728 858 — 9372 ] 6860 Radotectr * 617 080 1} 450 |VsBanquek 440 | 40 | #5 14 DK “.- 21 #8 288 103 
ΐ 785 A Pactag.[ 235 238 1292 |- 244 {2400 ἰηενπκη ἃ... [1383 !1376 [1380 ἰ -- 053 [ 126 [RE Ὁ Το αἰ 184 [ 181 | 177 | - 380 [1300 [Ζοάξε...... 1315 [1316 [1316 ΝΗ —- amd 15 l'E >= 
bros ποθῶ ΠΟ Ὶ 18: [odeet....| 188 | 15 |190 |-425 | 976 Éménix ....) 3.5 | 309 |345 |- 548 [4190 [hedometlax [1930 [3945 3910  - 061} 965 [ErGaont ..] 981 | 980 +00 ,5 ln le lis 
ξ᾿ ΙΝ, 385 ὦ 1376 ἵ 9Π Οἱ ἜδΊΟ | - 290 | 250 ok...) 25910) 267 | 24860 | - 479 | 560 MR" » : S30 | 497 6401174 Amie. ...) 170 | 172 | 1080 | + 02% 365 [Uni Techa. ..+ 380 | 36460] 384 +111 
Ὁ τὰ re 1060 ÉCohst.... 1025 [1065 11060 _ 141 [6000 Méieuxk 16380 |6400 [6340 063 À 345 [Roberfnanc, .] 384 | 385 | 385 + 028 | 240 |Amer.Eqres | 251 | 254 +12 523 |619 | 619 -0 
Res τς L 220 pe Enteprt | 245 10] 251 50 -27% 165 À e...| 530 635 +084) 138 (Rochelle). 177 | 173 ! 16520 | - 681 [ 275 JAmer.Teph.} 283 | 283 | 283 “πὴ. 466 |Vobo........l 492 1 823 | 523 + 8630 
Ê ᾿ . 1180 [ὦ +140 [1229 [1180 | -- 403 |1700 μος [1755 [1135 [1713  -- 127 [2220 2500 (2440 ᾿ἰ -- 181 | 188 |Asgoame.© À 158 | 15460 15480 | -- 203 À 25 nets... 1 215 out lat ᾿- 221 
Em voire. ü .…. [ontSA 326 !335 335 |... [1360 ÉLLakbweg 1461 [1482 |1421 - 205 [4640 ΙΗ ηρά- ἄγ). 5400 [5400 - 20. ἢ 606 |Amgou ..…. 4853 | 494 | 482 | +020 | 430 … 425 | 43060! 43050 |+ 129 
LME y ᾿ 1060 δὰ τοιόπ ὰ [1178 [1175 |1124 - 480 {1240 ἀ..... 1270 ΠΟ [-- 469 | 190 ἰ5ϑών........} 188 90] 186 90] 18690 | … 840 Banco Santandeg 34460 330 80] 2329  -- 180 ἢ 1700 {Yanenouchi..} 169 | 171 | 17150 16 148 
ας fe La ΠΑ L 400 KF.imeret αὶ 517 |615 [508 - 174 [2380 Balonk : [2410 1248 [2350 - 249 [π680 ἰϑορκπὰ -... 1180 [1650 [1618 ἰ -- 208 ἢ 980 ἰΒΑΒΕΙΑΙ)..,.} 881 | 975 19% ἰ -- 061 320/2snbeCup .] 313] 310] 309 |- 128 | 
Len | Comptant μια SICAV isioction) 11/10 
= Er "he ." Ὥς: 5 5.45, 
2. ᾿ Dernier Dernier Cours Dernier Emission | fnchet Etnission | δοιαὶ Emssion | Rachat 
ue | ri M cours | VALEURS | jé | cours D VALEURS |) ne VALEURS || πωρ πο Ϊἠὀ ne VALEURS sal nat 
PAT _ τ 
μῶν 232 ἘΝ 149 LRE cs | 116464 | 11640 | FarceOemtie ......| 2812] 20768 ÉPabesReum | 5911] 5085 
- Poe "-ὺ 800 42] 888 Αὐᾶσι ......... | 204! 206 fmcminSen....| 119744) 14 |Peæinomfenie....| 114] 17386 
um ..... - 2060 889 LLLE AtfonsFrnce ..... 61972] 69164 EFarcoknenes .....| 489937 47219 | Ρυνιίω. .........]. 71229 4261 
- 2 --- 1200 Μ02 Action nicsonnées ..| 70976 | 66411 [ππεοδσεαις ....| 46687| 4512 Pekin... 5613 24166 
[ss ἮΝ Motion | 8828 66335 Fan... | 652100! 10678 [Femmes | 700}! 7889 
᾿ 7 #8 ΑΒῈ Λεέχ ΟΡ) | 10047 | 126666 1 παρορῶν ....... 14] 271 Pet...) DS) 123168 
τιν À NT 11000 ὁ 2208 88 AGE 50... 71962 | 220 ἢ πα δόμα ......} 135481! 191618 À Pametotime | 710218 Lits es 
rs % 488 210 14 AGF.ECU | 107948 | 1008776 | Fausi-Ansccistions … 27] 27 | καπκει ........} DS | 55827 
d'a et 211 1080 ΑΔΕ Fou 1802} 120) Νιεδξρεημο.......1 ἈΦ 20e) ἤκαμαμιια .... SU | Ses 
Ε 410 740 ξοῦ AGE bande | 4566! 4μ4889 Fac. so7| 2367 Pace ........ LL nn 
À | -- 246 50 20 AGE mt... 1400] 10579 [état 1106428 Mie | Pere ἀπε... ΚΕΦ 
+ “…… 676 “Ἰ ὁ δάκησκοξονμῆ | 140] 1110 
Σ | 11% ν 96... ΜῊ PRE “as AGF. OBLE, ....... 113672 À 1111186 Pac ..........} 2496} 292% Pi Aamocion mot | 21e 01 
στ: [026% mn . μὰ τ AGF ϑίαήμ ...... 1080284 | 10802 64e | μικήανο.......... 1 100781) 9820 ee a a 
pe Ὡς ζ ΟΥΤ 1275 5 83 ss. 56 su 150 Ado ace vds 27% 7045+ [πεΐκπω RATS ae 27 M WE mue 
ne Ὁ ._ OA 102000 .... 2345 2080 soso DA...) 20963! 20205 EFocéer..…........| 4510} 402% Rovonas Témeetke | 56761 | 537277 
ἢ ᾿ OAT 3.90 % 1887... 4500 ass 46 ALTO... MB 2397 had .........} 618] 602 ue | 1281 14607 
EL M. | OATS,80% 1988... 151 450 ἁπαέζρα ........ψΨ.Ψ ΕΙΒ848.} OO |EneiPrnèe ...... ἢ ΚΒ] 0} 1553) | οιρημούβρωκς À 27261 05204 À 
Ξ CFams3% ..... —— 45 159 Μαρξαάν "68026 | 06887 |'Femtig | 16802! 111801 Àotemscub | 2805! 23 ἢ 
d 10 ως 2830 ἢ Μὰπραώσιμπ | SOI! 50278 |Gugion | 677300160672 ᾿ τμχοάμωσκοθ | 2035! 2588 
et 5 {ΠἸΒΡΕΝΝ.......: Us 880 RE ....... cet MR TR Ἐρμαν λεκοιας ..] 182) 1056  ϑμινοίρκδμα, Ι 676] 6384 
: δ ee τέων 6700 Ant Far... 1 0) 378 À 127484! 129771 | SbonPME | 6667! 550% | 
Ἐπ, ; DD, 62 1030 mo am..." 60 AR nn. [ΠῸΖΘΘΕΒῚ 0706211 [Θ ρκνέμι.......} 11600 7 | 17201 
τ, Liu maux res -- ἘΠ 518 em λῦ,..... "τ. dd 14 Ehescbig | 1221120! 174154 À SHberiSenen.….| 581] 54397 
rs .….. Ἀυαὰ Nils ........] 166607 | 1664 user fonce... | 68007! 5317 ᾿ ϑιησαίταιπα, 3 #28| 8261 
5 Ν 85 146 [Aer 160! 1203] [ns | 20%! ΔΉΖΙ |Sike | scene | 55,9 16 
: FES 2512 391 habueréeenets | ΜΠῈ2] TE Lesage... | 2282] 2023 | Ξαήτακ.........} 1103947 | 1102347 
des 2210 Ἕ 22050 ἢ ΑᾺΝΡΙ..........Ψ.} LL... Lelite-Aokiqe .....) 22060! ΜΜ8}8 |Scuinftuinm..| 103] %63%e 
= tn RE se 600 LamvaesPe | 1021] 1335 |. "À 262%! 0 |Sevamcsins | 16601! Mis 
πῖνε 3 L-.* 10 IS Bred escatons , NH | Æ716 ᾿ SAit.aée......| 01} 7861 
δ᾿ 27 1180 δωσε ....} 314%] 2991 
788 és as | ‘1585 | 12319 Sens 5000. | 453] 42 
; £ 40 ao | Cri Lafätre-France ΜΟῚ} 524 . 
Le ie 765 171 CapioPs BAG! 46 ἢ πο, τῶν | mon 2e [5|8...........(«(ἡ 8973] #07 
ἘΣ , τ» 270 rte Ἰκέτον 5] 60 mg ......} 41055] 46% | Seine ..... 81} 072 
ue Cows | Demier “δῦ SCAC 848 10129 Γ CPhorAGActing..| ..... . | Labs Chi, os] pe Sen...) 4161} 46041 
2. Ὁ’ ΕΝ VALEURS | πῶ. | cos 2 αἱ Se#%eMemg ...} … | 400 120 Lot ............} 101896 | ΚΑ) UT 82] on βόσαεν. 0} 267] 2385 
= 17480 SEP. 177 17 2100 Comptesslor 5067 | 588] Ὦ χυτὰ. βϑῖνδεμ........... ΠΕΡ 488 11 
Re ni ΡΝ .  paogitoigo ἢ 46 .. TPS... "κε μπης Ταγο .......] 4754] 929661 ὩΣ 
τῶν 080 dl τ τος ΤΣ ἀπριαραιὰα ...... 1388} 106 ns amont cm DSL... ὩΟΊΘ] 10307 
“ὦ -.- _ - , 25) βι"»νυ"""α" ""»"" Conertiemo PR 4048 45% z CELLELELTET) Scope Ps e 7 4 
- ; τῳ, δὰ Ἢ "ἢ Sum... {|  κκ(ς 42 79 Lee-hatcestiore ,....] 11066808 | 1155608 218M 116167 
; . Lace Fal 745 | SP μεναι... .... | 514 ose PO BE ἔοι ον, | 2362668 | 2687 | 
a | : | ΠΕΡ ΝΣ Le Sotelfrencüre x 81 23660 ἢ Οὐαιδοιυ αν. 19017 | 100997 à. ΠΕ πα] et Sogiter ........ | 90) 4205 
DE ᾿ ὑπὸ Sobcu.… νον “ [1128 33260 ἢ ὕκαι.. .......Ψ... neses | 112730 [He 2 gp Semen | 8678) 5973 
᾿ἰ Ahom .......... 52E nn τὸν ΚΡ ΈΤΩ ὯΝ 60e 2080 À Daunrams ms 91088 Len Tsleor α- 9.666 αὶ 218 21 ϑυμέρο Actor ..... 1060) 18010 
- -- freboet … on ne ἐῶν 889 120 | octets | 12608! 1000 | ἐπα ϑαμνίσάι..[ ΒΗ] 65605 |onéennuner | 11979) 1123 28 
° Arret ἘΠ 5051 .84.......} 39500 | 42180 ὁ 350 ἢ hountSécuté mo | sc {Μαρανίαδε....} ΤᾺ)! MOST |ounes | 14500) 1081 
Ant νεοὐτας ἐνὸ ὁ ὁ λυ οι, ROUE Sig "π"""ω" pus - 18e » Lo 48 ΜΠῸ Mditmanis........ 22} 2258 Teen nunnnans 6881 60 55% 
ane ses de BODAQ une ἘΣ 185 156 RE " πῃ} 1007 Meme... | 100027! 100087 [eos ........... 4 51881 
rod En 4) | nel... ΟΣ [καὶ | ns τῇ χρλαὶ 2o7 ÀMeniseiwestenn | 4734 4518) | Touconiens 8255 [ 7 
- {Ci 620 80:0 4257 ue Monsce .. sue Ho Tee Pas ........, 4 3 
Βήμαν (Gll … 5900 | Sontei .--.-. ju ἔα terme μιαρόν ..........} 6270047 | 627047 | Τάκτβδι......... test ΠΕ | 
Blary-Cuest «.....» 540 Sue Fin de-CP ...| 288 280 20 4460 ἢ EcuïNonpemie | 6227689 | 5277529 a soute 17 lac 17 
ΒΗΡ inarcont. sa % παονοσεπανν" "πα" sure 0 κ᾿ Lors LA Mnéi ........... 571812 915123 Tieodce ...,...... * 
3240 Ecrool Mooftein ....} 3070092 Tém δ258 | 5183 40 
Bénédicüns ....... . #4 284 Tarnos ..... soon] aora #3 ὁ 1345 Βα Timesbid ....! 201902 | 15590 Mokalei Dépôts .....} 1073733 | 1071630 nnnpnraneues 
BTP. Compagnie) … 10 # Tales de Lupenec ....ἷ .... δῶν δδδ | une | πῶ ἡ Μαυμοικω θα. ....| 15940) 15217 À LAP.bwutes -.... 502661 45449 
(+ 2" BERRNEEEER 672 1623 Tééécerique Eect. . τεὸς 200 End τιν mal me ……….! 1182! 14 UAP.eumemx...| 10960] [513 
Cambodge ......... 8080 | Tenn-haquits ..... 5560 820 CRE Oasis | 345 |Nato-EpgeeTiéeor.| 631243) 630083 Ucrfssccatns . 118%] 11618 
CAME. 200 42 Toer Es CELELLECE CELL] 340 Epari EN Rene Unfarcs νυνᾶππκπῃ 6310] ΒΒ. 
ee eng me D D ssMn 61 us ὦ Hors-cote εν. | 4732! asie No-Corsuns 1221319 1221318 ᾿ 
πος 1084 380 UäuerSMD, .......! κω... | 936 Epascout Mai teur, nusl vos [user 1116! 4570 
Coer-Pocsin 35 1518 Ughe A Chat θα 1 .... | 459 7 Epemne Aacciatons -.] 2400 72 | 2406229 DNS UeiGensée . 196067 | 12406 
rs auonase A 268 ἰυλρ..-..... scale 75 ἦ Εσδρα | 862184 | 953648 ᾿ Ναιο δανιαν...... [ 2003620 | 2002620 Lefioes 0 5528] 237 
Cotes. Bey ον, _… [8885 lis... EAPRESES) PE 2150 LTA .....-ν ass 2800 22 Eperpe Cout-Tarse , 5861} 5186) |Mo-Oblosies ....}] 65131] 582% vous "| muel x 
Casa δοινπκκκιυ" “να. 184 ss" Per 8450 Ven AGREE re ae 3588 »»» Epexpe CQrmsmcs CD 480087 {6 Fe. ἘΠῸ 6466 Der δ νέαις dés ἘΝ. M2 
Chemper Μη) -.....} 15950 1 15960 ἢ MegesineUnfri | -.. 10 Pensrnl est JAN 4210 ἢ ξρωποίδαι,..... ΜΘ’ 9931 ᾿Μδβκαπα .... 6687750) GE UT gl 1324 89 


Σ émail .| 1080] 103 [eus mom] a μι 10 | 1.518 
Val 


ε 180 

é libr ᾿ 7 
Cote des et Lu March Θ de ut Ge Dagures Rasa à μ- ϑωνα Epasges Mons .,.... sus ΜΕ212 Νρρανθιη ........ ποσσουνπκπῶπα 48 4 Anis 73 
fato-fegezm | 210 |.  épgeraie. | 0602 |125577% ἢ μπόθαϊθέιερῃ. | 05e) ven D 2e | mn 
Eee ET DEVISES ES Hoogowee --...... 297 Le. δαριοῦνῳ ......} 19960! 16415 [homer | 1310091 | 1229070 


11/10 
von] 08415} 106487 | CHAscciacn ..... 112] 1200 
Een 11 -πξ- Or fin kilo en barre) ES 


σννενννον eee Νουα ..-.......». “are nn AS ἩΣῺ μενον 1! 27207 Las 
LES TT amas ΠΟ. ὁδὶ 328 Barr UE 5. 18 ete CLLETO #06 41} ιν... 1.0} CLLELT] 106208 1038 53 PUBLICITÉ 
ΝΥ ΕΓ ton ES geGohunEnbeige | MES D.  ἔμᾶα............«. 14267 | 160% δὴν menant .- ms) 120 
83 600 RS ΕΠ 01] πυπαδπυ 388 372 Eurocie Lasdaes sus 11084 1278 πννῶνπποο ver 75 -᾿ 
89800 | 96500 | Suunin.......""""" Gare. Eau. Ven | 6520 .... À Eucde 24901 | 1079 ais ….| 264! | FINANCIERE 
370 FN | 0 Le pes... À ἨΒΙ2Σ [ 242% [ons 120288 189 
RE T Fonseav éd. par 109 | 1118177} 1118277 À Oneir ...........} 608366 4 à ; 
mue Une Ἐπ μ᾿ ΠΣ Κῶ ΠΝ mul 227% |Pabe£ege..… un =, Renseignements : 
‘qi Fous Manir4{4 Bet | 168} 16 164] Pubes Orpourhés .. 
P #0 Re κε}! ἜΝ] Ἰνὼ ες Πρ ἴων PtesPariaces | 6007] 65642 | 45-55-91-82, poste 4330 
: 3 809 
| 5300 
420 | 4580 | Amgerlonime 


36 @ Vendredi 13 octobre 1989 eos 


À la satisfaction des organisations syndicales de la fonction publique 
Le gouvernement ouvre la négociation sur la grille nique des salaires 


Confronté ἃ une grève aussi 
forte qu interminable dans 
r des finances, [9 
gouvernement a annoncé, mer- 
credi 11 octobre, par la voix de 
son ministre de la fonction 


Même si, comme le dit an syndi- 
caliste, le gouvernement a 
« attendu d'avoir le feu dans cer- 
lains secteurs » Pour engager enfin 
une réforme qui était déjà dans 
ΓΕΙ͂ Ὁ. ἘΠ ΒΕ. " ΑΕ ὁ roc 

nant important. Les organisations 
DR PRET 


Le Jention publia IE », D Ma μας 


de l'Etat, des collectivités locales et 
des hôpitaux, était tellement 
immvuabie qu'elle paraissait coulée 
dans le bronze. C'est La loi du 
19 octobre 1946 qui avait créé qua- 
RE de 
tre miveaux de 


diplôme. En 1988, si Von s'en tient 
aux seuls fonctionnaires civils de 
l'Etat, les A représentaient 28 %, 
DR 


Mis la fameuse grille indiciaire 
clle-même date de 1948, Chaque 
fonctionnaire a un indice qui 

de son classement dans la 


La fonction publique d'Etat, à elle 
seule, regroupe 1 790 corps ! 

Des retouches de la grille ont 

ΤῊ κοῦ σαρκὶ μπρμι αιτητ νας κα ir 

limitées : le plan 

Massolin de 1970 à ‘1974 a 


C et Ὁ : le plan Mas- 
senet de 1972 à 1976, les B, tandis 


que les A ont fait l'objet de disposi- 
tions spécifiques de 1974 à 1978. 
Plus récemment, en 1982, les C et 
D ont bénéficié de mesures d’adap- 
tation sur les déroulements de car- 
rière. A la rentrée de 1989, le gou- 
vernement avait décidé de 
s'attoquer aux B, une catégorie où 
de plus en plus de titulaires ayant 


un bac+2 sont surqualifiés par 


ne risque d'être d'autant 
plus délicate que les ni ρδησται 
abordent les Done car- 


La CGT prévoit déjà pour le 
18 octobre une mobilisation «de 


M. Duraïfour et les 


Lg p τ δια κὸν 
les carrières 


plan pluriannuel de « sept ans 

au maximum », les premières 

mesures pouvant avoir un effet sur 

le bas de ἴα fiche de paie des fanc- 
tionsaires dès 1990. 

Les négociations pourraient 

sur un dre, 

comme celui qui a déjà été conciu 

sur la formation, des discussions 


Rp ne AUS Der 
ministère pour tenir compte de 


bic alors qu'elle ne l'était pas au 
départ, calmersa-t-elle 


RSS 


μρμεσὶ ἀεὶ 


Le comité central du PCF, réuni 
mercredi 11 et jeudi 12 octobre, 
la 


TE EE 


RE 


de rh 


feu vert de la CEE .......... 25 
Restructurations | 
financières 

Paribas confirme son intérêt pour la 


soutenu Par fe groupe d'assurances 
.25 


Un portrait 


Médecine : la polémi- 
que autour du Nobel 
L'attribution du prix Nobel de méde- 


saient grève 


Un rapport parfementaire dénonce 
la ciuite des élites» devant le ser- 
vice militaire, c'est-à-dire les jeunes 


La victoire de la France sur l'Ecosse 
le 11 octobre arrive trop tord pour 


Cinq jours après la disparition de 
l'ancien Lin miitsire de 


Paris, le général ὅδ 
Libourne, les le ns 
pra pe ὶ κα 20 


La France en vedette 
à {a Foire de Francfort 


Une enquête de Bertrand Le Gendre 
sur les œuvres françaises qui ont les 
faveurs des éditeurs étrangers 44 


Le feuilleton 
de Michel Braudeau 
ain être assez moderne ? » 


D'autres mondes 


«Vingt après... Gombrowiczs, par 
Nicole Zani el 


Deux Américai 
et un Allemand 


le Nobel de piyrique 


Le prix Nobel de physique 1989 

a été attribné conjointement aux 
Norman F. Ramsey 

té de Harvard) et Hans 

A TAT (université de 


Washington), et à l'Allemand 
Wolf: Paul (université de 
ue 


Dehmelt et Wolfgang 
sont à l’origine de l'élaboration de 
la technique des pièges à ions. 


Au siège d'EDF à Grenoble 
Deux vigiles tués 
par des malfaiteurs 


rt ms np 

e, 
dans la nuit du mercredi 11 au 
jeudi 12 octobre, vraisemblable- 
ment vers 23 h 30, heure à laquelle 
les deux hommes effectuaient leur 
ronde habituelle, Les deux vigiles, 
Pascal Marzocca et Yves Merlin, 
ont été tués par des projectiles de 


.gros calibre tirés, à bout portant, 


en plein visage. 

ΤΙ semble, selon les premiers élé- 
ments de F que les deux 
veilleurs de nuit aient été victimes 
de malfaiteurs qu'ils auraient sur- 
pris à proximité de la salle des cof- 
fres C'est un troisième gardien 
qui, ne voyant pas revenir ses collè- 
gues au terme de leur ronde, est 

à leur recherche peu après 
Final οἱ α découvert le cadavre du 
Pascal Marzocca; Yves Merlin, 

devait succomber quel- 
ques instants plus tard. L'enquête a 
été confiée au SRPJ de Grenobie. 


BOURSE DE PARIS 
Matinée du 12 octobre 


sensible, tend às se ralen- 
tir on peu merdi matin rue 
Vivienne. Vers 11 heures, le 
CA accusait un retard, voisin 
de 1% (— 1.7 % mercredi soir). 
Les hausses sont rares. Seul 
Eurotunnel se détache. À 
Aa mb ral France 
est malmené. Recul de Rue 1m 
Haies, CGIP, L’Air qui e, 
CCF, CGE. Bouygues, 
des Eaux. Perrier, 


LES RAVAGES  RAVAGES 


DELA COCAINE 


ENQUETE ET 
TEMOIGNAGES 


commises sur un client de l’établis- 


‘nous formons’”” 


Le bruit courait dans Paris depuis 
plusieurs semaines : pouvait-on ache- 
ter un PC d'AMSTRAD εἰ. pour le 
même prix, Obtenir en plus une jour- 
née de formation graruile ? 
Aujourd'hui k folle rumeur est con- 
Finnée. Quand d'autres pourraient æ 
coniemier de vendre du matériel sans 
même le déballer, DURIEZ offre, en 
plus, le sérieux de son conseil, la qua- 
ἱπὸ de sa formation εἰ la fiabilité de 


EN B UTIQUE INFOR- 

MATIQUE, DURIEZ, C'EST 

L'EVIDENCE 

3, RUE LA BOËTIE (39) 
TÉL. : 47.42.91.49 


112, BD St-GERMAIN (6°) 
TEL. : 46.33.20.43 


132, BD St-GERMAIN (6°) 
TEL. : 43.29.05.60 


Catalogue graruit sur place ou 
contre 3 timbres à 2,20 F. es 


LE TEXTE INTÉGRAL DU MONDE 
ENDEXÉ DEPUIS JANVIER 1987 : 


SINORG G CAM. 
SERVEUR 


Tél :.11 45. 1κ. τῇ- 12 


ser un milliardaire. En 
noces, 
femme, 


que 
porté sur les problèmes de 
« l'après-Carmel d'Auschwitz » et 
du « malaise qu'a pu susciter ce 
débat dans la société française ». 


PARFUNS, ACCESSOIRES 
PRODUITS DE BEAUTÉ 
ÉTRANGERS ES TOUTES LS GRANDES MARQUES 


Son signe extérieur de 
richesse, ce n’est pas, ca n'est 
plus, la petite caille toute conne, 
toute dodue, touts nmugnonne, 
c'est la femme-cmtre, la fermme- 
succès, la femme-trophées. 


attention ! L'autre 
à présent, 


l à . 
contre la montée du racisme et de Britannique a tenté jusqu’au 
l'antisémitisme », a déclaré 116 coup d’arracher la victoire 
M. Jean Kahn à l'issue d'unentre- dans la quatrième partie ajournée. 

| En ne Eu Dans - 
11 octobre, ἃ l'hôtel Matignon. BL si Dan 
Le ds du CRIF a souligné gr me τ 
rencontre avait partie, reportée 
soupov puis par Karpov, s'est fina- 


ss tn 14 


MICHEL SWISS 


16, rue de la Poix (Paris 7500 
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| DE no À VE EST PURE À Le malheur, disaitil est « βχέ por des | LEFEUILLETON 
D É 1.5.) rêgles sociales », mais « j'ignorais à cette | ἀρ Michel Brandesn 
de Jean Paulhan. “+ époque les raisons profondes des … 
| Textes éablis et ennotés ἴα es je πα souffis pas ». 16} βρῃΐ )ῃ être 
_ per Claire Paula ER un 9 
Seghers, « Pour mémoire » inspirée Rochefoucauld : « L'esprit 
360 p.. 1755 7 est souvent la dupe du cœur, mais le assez moderne ! 
qe EN cœur est aussi souvent La dupe de Voici un nouveau 
: Sur la couverture du livre, on voit le ΟῚ PTE pr ΘᾺ « pes à s'inquiéter. tome du journal 
| | photo d'un jeune homme très perplexe. : ΤΣ de Jean Cocteau, 
: PRE Dans son air étonné, on discerne de la Autre exemple de cet humour aussi | [0 Posss défini 
LE crainte et de l'admiration. 1] dévisage délicieux que discret : le portrait d'un | Contrairement 
à Ne Σ cxustence avec une convoitise discrète et ssé « jeure homme bien élevé qui [visi à sa lé 
ἐὰ RL une inquiétude apparente. La vie est ‘< one exposition] ne s'arrête que devant les sa légende, 
| ᾿ οὖν de choses redoutables : c'est le ἐ rableaux convenables », sans s’apercevoir | 4 aime beaucoup 
üutre sous lequel Claire Pauïhan a réuni : que « son haut-de-forme [reflète] des | et déteste peu. 
, τς CE les textes autobiographiques de son » femmes nues ». Jean Paulban préfigurait, | Page 38 
| eee Enagercs Joan Paulban. C'est ana la ΚΑ en quelque sorte, les fantasmes de Paul 
τς ΤῈ première phrase de ce journal intime 
τὰς ᾿ ἧς ἘΝ débute le 7 juin 1904 ct s'achève à une du Des 
Ξ : τον! date imprécise, au cours des années 60, ! 
: . sion, ces propos tirés d'un entretien de β 
| < Jean Paulban avec Robert Mallet : « La an poëte 


Tout au long du livre, cet humour se 


| - conjngue avec un appétit énorme de 


1904 : Jean Paulhan à vingt ans. | 


l'existence. Nous avons Ia révélation que 


tait la vie tout entière. Il en avait à la fois 
le pressentiment et la convoitise. Il 
latmait assez pour se désoler en imagi- 
nant le triste sort d'un réverbère et pour 
reprocher à Freud d’avoir dévalisé nos 
rêves de parapluie et de femme rousse. 
Jean Paulban savait évoquer une 
« gore comme une nuil d'hiver ». 
D pensait aussi que « la mer est quelque 


La vraie vie de Jean Paulhan 


Claire Paulhan ἃ rassemblé les textes antobiographiques d'un grammairien de charme 


chose qu'on a à côté de soï tout le | à 


fragments ἷ également inédits, et quelle manière allez-vous la quitter, une fréquentait luimême des demoiselles 
quelques te de caractère autobiogra- fois vous Faurez £a juives russes qui vantaient les vertus de  zemps ». Et lorsqu'il parlait d'une sensa- 
phique, déjà porte? « IT serait indécent d'agiter mon Yanarchie. Il appréciait le charme slave tion très ordinaire comme « le mal au 


de bravoure, à tous [65 sens du terme. Les 
« petits faits vrais » sont merveilleuse- 
ment suggérés. 


les visages des exilées sont i à la 
Mie Avec Le ions file Las Pal 
han connaissait des fortunes variables. 


à 
Hélas ! il « songeait » seulement à l'aimer 
lorsqu'il se trouvait loin d'elle. Et puis 


ventre », C'était « une plaine tourmen- 
tée » qu'il décrivait. C'est cela la vraie 
vie : cette multitude d’impressions 

qui se rarement 
tenue de soirée, mais qu'il faut savoir 
éprouver sous tous leurs aspects. Jean 
Paulhan trouvait que c'était « très chic » 
de vivre. Cependant, il se gardait 


délicat de la consoler quand elle vient Déconvenues « elle parlait trop », ce qui était assez  d’onblier les droits et les devoirs de l'iro- 
δ ἃ son examen. Comment s'y : fâcheux, car « une parole arrête quelque nie, Vers la fin de son existence, il notait 
2 contenance adopter ? sentimentales chose toujours ». Le 13 juillet 1922, Jean Que « rien ne ressemble à une méprise 

Vous avez « ἐκ devoir d'être triste » et de Paulban écrirait : « Nous ne parlons Lomme la réalité ». Et cela le conduisait 
pe pas laisser qu'une de vos A cette époque, Jean Paulban habitait ht ge og lc à se poser une question fort embarras- 
vous fait souffrir. Encore sons parier... » sante : « Qui s'est trompé ? » Depuis lors, 


rue Saint-Jacques, à Paris, dans la pen- 


paraître 
faut-il ne pas se donner l'air trop funèbre. sion de famille que dirigeait sa mère. El Cependant, le jenne homme n’était il paraît Dieu souffre d'insomnie. 
Sans quoi, c'est la jeune fille qui 80 croirs nommait cet endroit La « ménagerie >, caf  chagriné outre mesure par les dore Ἐπ 
obligés de vous réconforter. on y rencontraît des gens très divers. Π nues sentimentales qu'il subissait parfois. François Bott. 


* Mister Maugham 


Le chef-d'œuvre de Somerset Mangham, c'est certainement son journal, 


publié en Angleterre en 1949. 


. Dans un célèbre essai, Francis 
Bacon disait qu’ « 1] faut goûter 


certains livres, en avaler 


en 1949, qu'il restera de lui 
< deux ou trois pièces et .une 


Et si je m'abuse et que l'on 
m'oublie après ma mort, je n'en 
saurai rien ». 

Maugham (que Fon prononce 
Môm) voyait presque juste. Son 
théâtre comique, qui, un 
moment, fut plus joué à Londres 
que celui de Shaw, est d’une 


prenne au} i au 

Alors, il reste, en effet, dans un 
tiroir oublié de cet énorme 
bureau, de superbes nouvelles 
comme Honolulu où bien le Lac 
{The Pool) qui sont autant de 
clins d'œil à Kipling ou à Steven- 


îles du Sud. La force de Somer- 
set Maugham repose essentielle- 
ment sur un art de la narration 
quasi infaïlible et sur le pouvoir 
d'observation du réalisme. C'est 


Et mon fantôme en rit encore. 
Certes, lon rit lorsqu'on feuil- 
lette ce livre, et parfois à se fen- 
on est amené à goûter silencieu- 
sement la solitude d’un artiste 


. Maugham était un grand 
Connaisseur de la littérature 
française, N6 en 1874 à Paris, 
dens une famille cosmopolite qui 
le laisse orphelin à l’âge de dix 
ans, Somerset Maugham ne 
découvre en que La 
sévérité d'une éducation victo- 
riemme auprès d'un oncle austère 
et dans des public schools où l'on 


se moque à la fois de son accent 
et de son : Maugham 
a In tous les grands maîtres fran- 
çais et déclare dans son Journal 


appris à écrire ». Il aime Mav- 


guerres 
de religion de ce milieu, où < l'on 


tion : « Les 
littérature beaucoup plus au 
sérieux que nous : un livre revêt 
Pour eux une importance qui ne 
nous effleurera jamais. » 


Lire k suite page 46 


Jours de colère 


roman 


"Spéléologue des passions humaines. Sylvie 
Germain explore les gouffres de chacun de 
ses personnages pour \ trouver les racines de 
la folle” 

Pierre Drachline: Le Monde 


arf 
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Collection Isiam-Occident, volume 6 
Josée BALAGNA COUSTOU 


Arabe et humanisme 
dans la France ..Ἰπ 
des derniers Valois 


DS 5 πιοῦσα 96 ποίεε 
Maisonneuve& Larose 
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Texte établi et annoté 
par Pierre Chanel, Gallimar d, 
456 p.. 185 F. 

JEAN COCTEAU 

de Jean Touzot. 

Ed de la Manufacture, #06 p.. 
185 F. 

CE BEL AUJOURD'HUI 

de J, 1 


acques Lacarrière. 
Lattès, 232 Ρ.: 85 Ε΄. 
E 4 novembre 1954, 
jour de la mort de 
Mati J 


note dans son journal : 
« Les nécrophores me 


téléphonent de partout. 
ma mort, ils me télé- 
pour que je ἦε fasse 
un article. Le mieux serait de 
le préparer d'avance : « Ça y 
rest. Je suis mort. Je vous 
» emmerde. Je ne peux rien 
»dire de plus. Mais les 
» moyens dont je dispose me 
» permeltent de vous emmer- 
cet encore ns ue » 
ΔΙΌΣ moyens 
sants et infinis, ceux de la 
plume, lui permettent en fait 
de nous hanter et de nous 
réjouir quelque vingt-six ans 
après sa mort, et, au train où 
va la publication de son jour- 
nal inédit, le Passé défini -- 
un tome en 1983 pour les 
années 1951 et 1952, un 
autre en 1985 pour 1953, 
celui-ci aujourd’hui pour la 
seule année 1954 — il est pro- 
bable que nous serons en 
Cocteau conti 


le service de presse, ainsi 
qu'une lampe de poche. 

Ce journal, commencé à 
soixante et un ans et destiné à 
n'être publié qu'après sa 
mort, Cocteau le tient avec le 
soin de celui qui sera lu et la 
liberté que la certi- 
tude dE p° avoir à de 
rien. Il n'en abuse pas, . 
demeurant, ne se livre " 
beaucoup d’aveux, ni d'in 
crétions. Tout au plus, il rit 
ce qu'il pense de certains de 
ses confrères, que la politesse 
l'a toujours étés de leur 
dire bien pre Que la poé- 
sie récente So θα « res- 
semble aux pires dévergon- 
po Pair tiques. à des 

de insis- 
D. à pousser un lyrisme 
médiocre, une fuite de 


tures terrestres de Gide sont 
re rat ΟΚΟῚ pour cam 


Mas il n’est pas volontiers 
méchant. Parce qu'il est 
généreux saturellement, 


est courte (Napoléon, les 
journalistes, la ir 656): 
comparée au nombre 

sympathies. 1954 est une 
mauvaise t. 
fait froid, et l'on « découvre » 


{« Elle a quitté son 5 
comme une chatte. Et c'est 
comme une chatte qu'elle me 
rendra visite, sans ouvrir les 
portes » }, la curiosité gaie de 


Cocteau se manifeste 


quise de Sévigné, un de 
arnours durables, et s'étonne 


A, 
LE FEUILLETON 
de Michel Brandean 


| 
ξ 
ξ 


Jean Cocteau : une curiosité gaie. 


Peut-on être 
assez moderne EE 


qu'elle ne fasse aucune part 
au rêve dans ses lettres, 
comme si l'intérêt pour le 
som meil une invention 
récente : pour la marquise, 
« le rêve devait être une 
crasse comme les autres, 
on ne 5e ail pas. 
On en devait sortir comme 
d'un carrosse embourbé et se 
remettre en marche aussi- 
tôt ». Chez Hugo, il relève les 
« véritables sommets de 
l'idiotie de cet écrivain 
génial » et produit quel- 
ques exemples savoureux. ἢ 
se délecte avec Chateau- 
briand {+ Quel style peu 
déclamatoire, contre toute 
aitente, quelle vive ! 
envoyée au fond de a 
fleur »), aussi bien qu'avec 
Fantômas, qu'il rapproche de 
Raymond Roussel [« Fan- 
tômas ne pense à rien »). 


OMME dans les tomes 
précédents, il se plaint 
d'être à la fois célèbre et 
inconnu. On ie prend pour un 
autre, pour son son 
double, tout paillettes et 
mondanités, on ne connaît pas 
sa peine, son travail, son 
talent. (On consuitera sur ce 
point, et d’autres, l'excellent 
travail de Jean Touzot qui 
Pédition de Cocteau 
dans « La Pléiade »}). Il vient 
de publier Clair-Obscur. 
« Seul. Quand on cite Îles 
tes , On ne me 
cite jamais. Ils s'imaginent 
me mépriser. Ils me crai- 
gnent » 

Le débat, la brouille qui 
naît entre lui et Claude Roy à 
propos de la préface écrite 
par ce dernier pour ses 
œuvres complètes, à Jui ce 
teau, est ique de 
cette fierté qui ne sait trop 
quelle nes adopter 
entre l’orgueil légitime et la 
vanité furibonde. La préface 
de Roy est plus que chaleu- 
reuse, certes, mais pas po 
dument admirative, elle n 
pas du fin mortier dont on 
scelle les monuments. Et, 
bien qu'il ne le dise pas tout À 
fait, cest évidemment 
que Cocteau auendait, un un 


mausolée et qu'on lui donne 


du « génie ». Quand Roy 
écrit que Cocteau 2 « fait de 
la gaieté un gentil 
héroïsme >», Cocteau barre 
« gentil >» et note « marge : 
« rh bc sr vel τ 
jours par épithètes. C'est 
mal. » La préface, écartée à 
l’époque, resurgit ici en 
annéxe, COMME un 
dans le même volume où 
Pauteur envisage d'ouvrir un 
« institut de beauté pour les 
âmes », afin que le client y 
soigne 88 interne. De 
tous ces ὅν ents graves 
ou frivoles de 1954, ce 

a ps 


fers à friser du coiffeur 
ce sont les sou- 
coupes volantes dont Cocteau 
parle avec une ferveur de 
converti. Π témoigne τὰ Ἂν d 
dans les Martiens, 
ouvrage d’Andr Michel, 
c'est tout juste s’il n’en ἃ pas 
vu. Mais « 
fondent sur l'invisibilité. 
Cesse d'être cru ce qui trop 
se montre. Même la sainte 
Vierge est prudente ». 


Are où le jeune Jac- 
Lacarrière croyait 
au Père Noël, ses parents, 
comme Cocteau et presque 
tout le monde, en tenaient 
our 165 Martiens et les 
Depuis le ciel 
s'est vidé » ou Lacarrière 
dans son petit livre d'essais, 
Ce bel Gr sul « αὐ 
viens de comprendre que les 
extra-terrestres n'étaient que 
a Père Noël des adultes ». 


petits animaux et des grands 
mystères de la nature, s'inter- 
roge sur la hantise de tant de 
ee 


reconnaître que «/a Beauté 
n'a nullement déserté ce siè- 


cle mécanique ». Dans 
l'inventaire du monde où il se 


les manuels scolaires, qui lui 
sert à tempérer parfois son 
humeur lyrique ou à suggérer 
une suite possible à ses 
digressions. ΠῚ court un risque 
bien sûr, en demandant : 
« L'auteur compare à un 
accouchement humain la pre- 
mière sortie dans l'espace du 
cosmonaute Léonov. (ἘΠΕ 
comparaison Vous paraît-eile 
originale ? » Parce que la 
réponse est « IIOn ». 

Dans la campagne, il dis- 


serte volontiers sur les 
Dy Jin les éoliennes 


(« abeilles mécaniques qui 
butinent le vent »}, les grues 


{«mantes laïques bufinant 
pierre. ou verre »}, les 
châteaux d’eau, les viaducs 


Ι: « leur écharpe gracile et 
eur arche d'acier »). 1] 
regrette le temps où moisson- 
ueuses et batteuses étaient 
annonce le retour 
des dirigeables. En avion, il 
s’étonne de la matière des 
nuages. Ce que l'on den 
de la comète de Halley -- 
pau de neige sale — le κοῖς, 
mme la surface de la 
Lune, si morte, si semblable 


pas. 
s’enflamme pour ce que Île 
scanner lui dévoile (« Je suis 
sur la face interne de la 
trompe de Fallope d'une 


femme adulte, je ne suis pas 


plus gros qu'un spermato- 


Fauteur Le entre Ces 
et M. Perrichon analysant la 
mer de Glace. 


ἢ τ τὲ lingénuité de Lacar- 
Lo he nombre de 


reuses surprises. Du 
este pa chez Barthes, on 
saluera un hommage à la 


magicien et le Platon de Ἢ 
ca ainsi qu'un rappro- 
chement inédit entre les 


de chez Dr c’est toute a 

noms magiques 
dont on se souvient, le bleu 
des Bugatti, le jaune de 
Shell, le rouge d’Antar, le 
vert de Castrol, le bianc de 
Mobiloil, les marques des 
belles américaines, Buick, 
Cadillac, Studebaker, les sta- 
tions de radio, Hilversum, 
Droitwich. Sans oublier un 
éloge superbe du plastique et 
* Plasti vertus d” dpt 
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LA LETTRE À KRILENKO 
d'Henri 


Stock, 318 p. 98 F. 


Chargé de veiller sur les Ar 
: : français mis sous séquestre. 
2 ie Convaincu de l'ampleur de 
= l'expérience révolutionnaire, il 
ΕΣ n'entend pas être un simple 
rouage de la bureaucratie nais- 
sante εἰ veut se montrer « posi- 
tif». Nommé auprès 
des Editions de la Troisième 
Internationale, il propose de for- 
mer un groupe communiste fran- 

çais. 


Mais Henri Coulonges ne 
laisse pas longtemps son 


" à πὰ de Gi ne me φοφμνπο 
τῆς 4}: εἰ πὸ  blèmes » et ses boutiques dévas- 
" { ε: tées, se ramène À un « immense 

à αν ἢ ἢ décor vide sur lequel planeront 


bientôt les oiseaux de mer ». Le 
a . spectacle de hordes d’affamés 
ie πὰ 4 Et | près de s’écrouler dans la neige 

: : ᾿ déstabilise Maurice : il ne 


ses repères et 
Sr lp RÉ re 


ΙΗ 
FE 
F 


nent reclus dans l’Asile de 

rance, piégés par « sie révoiu- 
be ei ΚΣ nos Là leur et leur 
a néanmoins ἕομί pris». SOn 


᾿ FEU MON HISTOIRE 
Lie ; εὐ  D'AMOUR 

tn. Ἂν d'Alain Bonnand. 
Grasset, 120 p., 60 F. 


se | | De son propre aveu, Alain 
ces M EE  Bonnand caltive ce qu'il e de 
RC | meillenr : «une pes ini 


réjouissante 
nie ti vi 


- Ἢ Son dernier roman n'est rien 
: ou , d'autre, selon Jui, qu'une « petite 
CES - claque contemporaine », cynique 
εὐ τς ᾿ εἰ désinvolte, soigneusement 


roses 
_— AC ea ἰὴ ᾿ — 
LUS Ex cat ee 
δ Ῥω: LE cha δ ῃ - 


LIVRES © HÉES 


ROM 


- 


éveille en lui des bouffées de nos- 
talgie pour une beauté et un art 
de vivre que la misère et le défer- 
lement de la peur achèvent de 
détruire. 

tesse le moment où l’effritement 
intérieur de Maurice, sous les 
vagues de la douceur, de 


"4 UE Thu 31 


ANS 


sy 
dicalistes françms dont le seul 
tort a été de proclamer leur 
déception devant Je reniement 


Een Marne ms 


La désillusion de Petrograd 


Henri Coulonges dépeint le désespoir d'un idéaliste 
découvrant Îa réalité soviétique, en 1920 


général des idéaux et la dicta- 
ture du mensonge. 


Maurice doit s’avouer à lui 
même qu'il's'est trompé de sacré 


Tchéka, qui lui paraît agir à la 
manière de la Mafia sicilienne. ἢ 
défie Kirilenko, le chef de ia 
Tchéka, qui, « me damnée » de 

, « cherche à trouver en 
chacun la fissure ou la zone 
d'ombre susceptible de le trans- 
former en ennemi de la révolu- 
tion, et donc en cible pour lui et 
ses sbires ». Dans l'enquête 
d combat affolé 


ardent et sombre, empreint 
d'une violence. désenchantée, 


e se moquer du monde 


Alain Bonnand caltive l'i 
Îture fartive. Pour le seul plaisir. 


et la désinvo 


fatiguer à écrire un roman. Cent 
vingt pages menues Qui rEssem- 
blent assez à un roman pour que 
je puisse me payer la tête du lec- 
teur occasionnel et offrir un cha- 
let de montagne à mes trente 
ans. » 


Il faut du talent pour se bien 
moquer du monde. Alain Bon- 
nand cultive son art dans le rac- 
courci et la précision. Ses 
phrases, furtives et 
composent une suite de petits 
tableaux rapides, qui ont un 
charme de fin de siècle et où 


MAREN SELL 


.T-1-O-N:-S 


insolence précise 


Ïl met son point d'honneur à 
«croquer Les femmes au goûter, 
les prendre en sandwich à 
n'importe quel moment de ἴα 
journée ou les dévorer en robe 
du soir au cinquième repas »... 


) 


DOUTE 100 


pimenter le tout. Aucune piste 
ne doit être négligée, et Bonnand 
se régale de la galerie de 
tableaux qu’il nous offre : l'inten- 
dante noire, « fondante et 

, tenant du güteau 
au chocolat et de l'amante 
douce», le « Rubens 1983 ()» 


montrer qu'elles en ont ». 


Don Juan- 
Narcisse 


Hélas ! une Paraguayenne 
aperçue au hasard lui tourne 
la tête et hante son souvenir. 
Don Juan-Narcisse serait-il 
condamné à l'amour ? « Un sim- 
ple arôme de café, et le visage de 
l'absente Jjaillissait dans la 
poussière des grains. J'avais 
aussitôt (…) de grandes crises 
d'arabica mental ; je souffrais La 
lorréfaction. » 


Voilà. Alain Bonnand ἃ « fair 
un roman à la littérature». S'en 
souviendra-t-elle ? L’insolence et 
la désinvolture qui tiennent 
maintenant parfois lieu d'esprit 
suffiront-elles à donner aux lec- 
teurs et aux membres des jurys 
littéraires ne se Cache pas 


sons cependant qu'on lit ce petit 
livre sans ennui et même souvent 
en s'amusant. 


Florence ΝΟΣ 


| PICARD D 


ἈΒΈΥΟΝ 5 Ter ete 9, rue Emidio-Costelor, fois 12, 
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COLLOQUE DE CERISY 


τ Karl Popper 
et la science d'aujourd'hui 
En mMage 
texes donner né dalre mage de ce ue μοναὶ ἔπε 


aujourd'hui la recherche et le débat philosophi 
quand ils sont appuyés sur un savoir scientifique solide * 


: - €f inspirés par l'idéal de la rationalité critique. 


Abies 


Monique Lange, 


la femme qui a 
le mieux compris 
Cocteau. 


Angelo Rinaldi / L'Express 
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JEAN ECHENOZ JEAN-LUC BENOZIGLIO 
lac Tableoux d'une ex 
{Echions de Minuit Æchions du Seul} 
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L'ivresse 


par l’auteur d’ 


Une mort sucrée 


Romans Payot 


Claude Tardat 


en mm mm 
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Φ Βέες 


ROMANS 


de Deshoulières. 


orgusiieux programme Mmfor- 
matique qu'elle met au point 
— le projet « Faust » — est un 
diaboïque accès à la moder- 
nité et lui ouvre les portes du 
pouvoir. Me Faust, à la croi 
sée des hommes et des idées, 
ne lâche pes les rônes. 

La modernité, elle, n'en 
mène pas large dans ce 
pamphiet romanesque qui 


ie nee LD mil ES ns 
reusement que ses Pikers sont 
anciens. D'où un appel à [8 
Sagesse palonne antique et à 


Une jeune fille de treize ans 
qui déteste sa faille, hait ses 
camarades da classe et tor- 
ture les mouches en leur arra- 
chant les ailes ne peut 
ëtre tout à fait mauvaise. 

* Antoinette Pichot a donc rai- 
son de se comparer à un 
miséricordieux 


tre. Cette jeune fille modèle 
ressemble quelque peu au 
personnage qu'interprétait 
Alec Gui Noblesse 


Mais, à la différence 
de l'aristocrate désargenté, 
elle n’est pas guidée par 
l'intérêt, mais ἀνὰ un sens 
tout particulier de l'esthéti- 


Une fois la grand-mère 
enterrés, Antoinette prend 
soin de son père. Le brave 


L'ARBRE A LETTRES 
vous invite ἃ rencontrer 


Jacques HASSOUN 


en présence d'Antoine SPIRE 
de France-Culture 
LE VENDREDI 13 OCTORRE 1929 
à partir de 19 ἢ 30 


L'ARBRE À LETTRES 
2, rue Edouard-Quenu, 75005 Paris 


La sagesse perdue 


Cirironhe De 
Juillard, 801 p., 200 F. 
EE | 


La cruauté retrouvée 


l'Histoire en général, du moins 
à l'acte de recherche qu'elles 
engendrent, à cette part 


mauvaise foi, va et vient inces- 
sant entre les mythes, lHis- 
toire, la littérature et l'actus- 
né, cette épopée corrosive 
provoque une défiagration des 
discours. Entassement 


totalité du monde, si rien n'est 
laissé au hasard dans cette 
architecture sans faille, le livre 
a le défaut de sa grandeur et 
l'exhaustivité tend vers le trop- 
plein. Madame Faust n'en 


d'histoires d' amour et 
d'espionnage, c'est une 
somme des valeurs et des 


prolifé- 
rante ne conduit à rien qu'au 
constat du néant. Le disble y 
est certainement pour quelque 
chose. 


M. Van Renterghem. 


d’ailleurs pas parfaite 
puisqu'elles a une ane. Une 
certaine Pauline, qui, outre 
son obésité, est d’une intelli- 
gence discrète. 
Antoinette trouve 
ca vulgaires 
celles-ci relatent leurs pre- 
miers émois amoureux. Néan- 
moins, afin d'éprouver sa 
donne rendez- 


vous à un garçon boucher 
dans un parc. L'indélicat la tr 


délicatement comme elle 
l'aurait fait avec un oiseau: 
ΚΖ Son corps s'est agité dans 
tous les sens. De drôles de 
bruits s’échappaient de 58 
bouche. Des bruits sales. Hon- 
toux. Et tout s'est arrété. » 


Tout juste 
meuble 


« Jojo est mort. Enfin ! Je 
suis bien contente », 
s’exclame la chère enfant 
lorsque son frère décède 
avor avalé quelques 

Sa 


plus 
difficile à déplacer qu'un 
autre. Antoinette devrait être 
heureuse puisque ses vœux 
semblent réalisés. Et pourtant, 
elle ne l'est pas. L'incrédutité 
de ses camarades de classe 
lui gêcha son bonheur. Bien 
sûr, elle ment de temps on 


les intentions qui 
comptent 1 Et puis, une chose 
est certaine : elle tue les mou- 
ches après les avoir torturées. 
Tous les espoirs lui sont donc 
permis, ainsi qu'à Christiane 
Dupuy. 


Pierre Drachkine. 
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LA LIBRAIRIE. EPIGRAMME 


seront-heureux de vous accueillir 
ἃ l'occasion de la signature de 
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AIS 


"inquiétante philologie 
des langues du paradis 


Gallimard/Le Seuil, 
coll, « Hautes études », 
213 p., 130 F. 


Les malheurs et les monstruo- 
Pi Date ee OS ER κιανα 
ait croyance 

intégrales du 


permis οὐ légi- 


timé bien des crimes. Nous 


ment qualitatif avec les théories 
PES ae οἱ 
philosophies inégalitaires du 


dix-neuvième siècle. Maurice 


pensée indo-européenne, et 
spécialiste militant de la dénon- 
ciation intellectuelle du racisme 
et de l’antisémitisme, ajoute à la 
liste des coupables plus Ou moins 
due : la linguistique et plus préc. 
ue : ue us 

sément la philologie . comparée. 

Dans cette archéologie de la 
plulologie, il constate, en effet, la 
quasi-omniprésence chez les 
savants — au statut indi ble 
pour l’époque dont il analyse les 
idées et les œuvres — de 
croyances et de 
mentales dont certaines 


de façon décisive dans leurs 
théories sur le d 


La à cherchant des 
estime nécessaire Le 
vention de F'« idée de Provi- 
dence » afin d'établir, là ou 
règne la liberté, un « ordre 
moral ». Or, ce qui anime la 
vidence, c'est la volonté de faire 
triompl le meilleur. Son action 
à travers l'instauration 


Ἐς home δρ ro here ae - 


Ἢ fascination a ol per 
Quelle qu'ait été l'évolution des 


savants 
Tout part donc d'une interro- 


Ent ie gand Me scieniique 


le grand livre scientifique 
la culture 1 
a les savants du Aéro 


Par-delà la théorie chrétienne 
des trois langues sacrées : 
l’hébreu, le grec et le nu 


finalement apparu comme la 
plus probable des longues origi- 


t aboutir à la désignation ὡς 
de élu que par la dévalorisetion ᾿ 
concurrents. 


de l’histoire, 


Oa comment les 


du XTX° siècle 


ont prétendu démontrer l'infériorité du judaïsme 


nelles en un temps οὗ les enjeux 
idéologiques d’une philologie 
balbutiante étaient très limités. 


moderne, est Si parisen ὦ de cette 
théorie. A la fin du dix-huitième 
siècle, quand commence 
r Maurice Olender, le 
problème s'est restreint à un 
affron celui du 


ancêtre un des gr Lapin de 
l'exégèse l’oratorien 
Richard Simon (1638-1712), 
dont Bossuet fit condamner 
mg ce du 7er Tes- 
tament parce qu'il mon- 
tre les additions et ts 
intervenus dans le texte de 
l'Ancien Testament, et qui fut 
exclu de l'Oratoire. 

Mais l'enquête démarre vrar 
ment avec le célèbre Herder 
{{7||1803}. un des maîtres 


genre humain, ce pasteur 
à la nation et en procla- 


incarne «l'histoire du 
humain le plus important ». 
Un chapitre central est consa- 
à ms > rire faire 
« pour angues ἱτὶ 
ἘΝ M. Boff -- auteur. LE alsend 
une Grammaire comparée des 
langues indo-européennes 
(1833-1849), traduite en fran- 


en 1866 — a fait pour les. 


langu κὰδ isdo-saropéennes ». 
le moins du monde 


er s'efforce pourtant. 


rp) des « portraïts de 
εἰ, malgré son admira- 


| led rats CM δα ni | 


— au mieu de:nom- 
contradictions — à écrire 

des phrases telles que « Au fond, 
Jésus n'a rien de juif » ou encore 
« Produit tout à fait juif à son 
origine, le christianisme est de 
Ja sorte arrivé à dépouiller. avec 


i PISTE ΤΣ 


race, si bien que la 
thèse de ceux qui le considèrent 


CORRE ὁ ΓΕ ΚΣ RES por 
per 


excellence est vraie à 
d'égards » et finalement « Le 


surtout son empreinte en liant la - 


mant que le christianisme - 


judaïsme n'a été que le sauva- 
geon sur lequel la race aryenne a 
Éoldriher ais nee 
a era « 
dogmatig Fu fun ε "en 
ble Ernest 
rich Max Müller | (1823 1900), 
un Allemand qui s’installe à 
Oxford et écrit en anglais, c'est 
une gs 0 science « aux 
rigueurs À tes » est intro- 
nisée, l2 Sabre 
Apologète chrétien et au fond 
il fait servir la nou- 


velle science à prouver 
ériorité du chri 


lieutenant-colonel d'artillerie 
Adotphe 


Pictet, membre d’une 


Maurice Otender : une étude cauchemardesque 


des grandes familles calvinistes 


Aryas ΣᾺ 
due igine pèces 

de Darwin, 1859, «le plus 
lyrique des ‘d'un arya- 
nisme des origines », ne Cramt 
pas de découvrir chez les Aryens 


un « ne D En prime» La ». Ici: 
tout. 


tou 


9 rm mme 
re er lrn κάκ 
prota- 

goniste, le christianisme. Et pres- 
que aucun de ces savants ne met 


en doute que c'est lui lc gagnant. ᾿ 


lis voient presque tous en lui la 
synthèse du judaïsme et de 
oi Art la synthèse et 
’accomplissement. 

Pour que le christianisme 
assume le rôle qui lui est dévolu, 
il faut, d’une part, nier tout ave- 
nir au «sublime» j des 


lesse et au déclin Sur le plan 
linguistique, 115 voient une 
preuve de cette incapacité dn 
Judaïsme dans l'absence de 


». Pour que larya- 
nisme, en ἐς le τοῖα puisse 


s'achever 
i Ming du RD ρβκύτῳ — 
su 
théisme. 

_L'enfantement du christia- 


ui a rte la mobilité, la 
q Lee Ἢ 


tion, la jeunesse. 
n’est plus seulement un 
τ τα il devient un = org 
Telle est l’ahurissante histoire 


parler ici. Ce qui achève de ren- 
dre cauchemardesque cette 


étude, c’est que 


der ne cache pas que beaucoup 


terme que beaucoup 
affectionnaient, qu'ils ἰοῦ να 


Face ἃ ces ΦΡΤΌΡΒΕΙΟΣ du 


passé », seuls deux 
seient αἰ αγοῖς pas à le 


. fascination : le jeune Ferdinand 
de Saussure (1857-1913), qui 


osa à son maître Pictet 


em questions sur 
la réalité historique de ses 
« chers », ct le grand isla- 
is Ignaz Gold- 

ziber (1850-1921), qui démon- 
comme Îles 


fidélité au judaïsme de son 
morales 


du judaïsme mais aussi de 
l'islam 


traits de leur propre drag 


MEME 
camps et monier fumée 
Jours ? » 


même si 
historien majeur de l'histoire 
« positiviste », Léopold von 
, pensait lui Ho que 


« chaque existe dans un 
rapport immédiat à Dieu ». 
ς de la 
hilologie grosse du racisme ? 
Mais l'Histoire aussi n'a pas ton- 
Jours été innocente πὶ exempte 
de i science 


sociale ne peut se pratiquer où 
être utilisée 
sans danger. Soyons 


Jacques Le Goff. 
Ὁ Les éditions Hermenn publient 
k , peste inédit des de res | 
Ernest Renan a ège e 
France, τ 1888-1889. Ds 
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δ... par Boger-Pol Droit 
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ὩΣ D'UNE SEMIOPHYSIQUE En premier lieu, il apparaît 
τῇ aristotélicionne que la théorie des catastrophes, 
etihéorie des catastrophes en constituant une sorte de 
sn. de René Thom. d'ensemble qui per- 
na Logcunons, 286 p. 185 F. met de formaliser l'apparition, 
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un temps de morcellement 
extrême des connaissances, 
voilà une rare vertu. 


Il y a plus. Si Pœuvre de 
René Thom est porteuse de 
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grands bouleversements, ce 
tout en Ce qui concerne ja n'est pas simplement qu’elle 
Tee une fresque si offre une méthode et un 
noire, et si facilement désabu- qui- permettent de décioisonner 
Ξ sée, scraït à l'évidence excessive des disciplines en apparence 


fort éloignées. C'est aussi, et 
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1 les changements quali- 
Η est sujette, par essence, à i tout. 
erreur. ΝΕ no mn, 00 Jour, où tatifs, voilà qui change 
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. τ tant, on ne croit pas sc tromper le parlons, ce monde fait de sens κῷ 
οὐ  ©n disant, tous termes bien : # ., 9 et d'émotions, n’est plus laissé y 
-  pesés, que l’œuvre de René pour compte par une connais- Ὁ 
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. bre de celles qu’on retiendra, et le géomètre et ses disciples ont .. 
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cffct, à la pensée, la possibilité suppression du hiatus introduit Ι 
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| soit connue et célébrée interna- mettre « dans la peau des 
” .  tionalement depurxs une boone choses », Son objectif avoué est 
εὐ : quinzaine d'années, la pensée de de réconcilier connaissance Ν 
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les contours. Le parcours, on va le voir, est d’essentiel a donc eu lieu, mais quoi ? usuelle. Voit-on assez que les N 
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Cela tient trois mots : théorie des dérabl “bis 
commence des travaux de mathémati- cn nos : A sont considérables pour l'his- 
ques pret} pol déboucher finalement sur Catastrophes Quelques lignes ponr en faire toire de le pensée, scientifique et 

À philosophique ? Certes, les tenants des 


une réorientation de l'attitude scientifique et entrevoir le contenu et la fécondité, C'est une ue 4 
sur des questions qui intéressent directement £ageurc. Tentons malgré tout, en écertant se génent \ 
une philosophique fondamentale. d'abord le plus grossier contresens possible : pour affirmer que les modèles forgés par la 


possible : 
Thom thémari- [68 « Catastrophes » dont ilest question n'ont théorie des catastrophes sont inutiles, 
cien — un des maitres incontestés del 940 rien à voir avec les désastres et les calamités puisqu'ils ne peuvent être testés expérimen- 


à vingt agrégé en 1 i suit maf- DRE au vie Er ni ui peciene ἢ dernier trait de cette évolution — Thom n’a 
IE de nn ds Υ ἃ « catastrophe », dans la terminologie de pas la même conception de la science que 
Strasbourg, où il enseigne de 1954 à 1963, Thom (l'invention du mot revient en fait À ses critiques. La vérité est à ses yeux plutôt 
après un passage au CNRS, de 1947 à 1951, Zecman), dès lors que se pro- du côté du « comprendre » que de l’« agir ». 
puis ἃ la faculté des sciences de Grenoble en  duit, dans l'ordre des phénomènes, un chan- Contre une science qui accumule les 
1953-1954. La médaille Fields — la plus gement dont on ne peut rendre compte en en par rs 
haute distinction internationale qu'un termes purement numériques. La théorie de ue lg οἵ vérité 
mathématicien puisse recevoir, le prix Thom offre pour la première fois une doc- Est succès pratique, le mathématicien- 
Nobel de n'existant pas —  trine cohérente et géométriquement fondée, Philosophe ne cesse de plaider, en paroles et 
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couronne en 1958 ses travaux sur les variétés qui permet d’englober la totalité des muta- [2 actes, pour une science qui retrouve l'exi- | | | 
différentiables et sur le problème du cobor- tions, crises et transformations qui engen- RE ETS | 
disme. Depuis 1963, il est professeur perms- … drent et affectent Les formes. FF RS 50 ΘΟΠΜΊΤΕΝΑΣΙ les stroc | TT dimension universelle, Une | résonance. 
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remarques ne consti- 
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» ln, Le décomponoe de La ire nee RE ee à 
᾿ : Π donc passé, entre récher- réfraction un prisme, ou l'évapora-  veront plus iculièrement ma : 
ἘΠ " NE dira a algébrique, ieues do ρα de l'eau. Per exemple, ct entre autres, réflexion dans les articles du volume Logos Rien ne résiste à ï la plume enfiellée de Kadaré, 
ΕΝ gen = rh ἀπό rer Verres er per τοῦ σεοῖ PE li See Jen Pau qui balaie l'Histoire d’un grand éclat de rire 
2 le dans les travaux menés dans ces morphogénèses sont en petit nom- Giulio Gicrella, Hervé u, Fernando À 
| ment es sources dans ls travaux menés par dans ces mort : OÙ shakespearien Sa Chine de figurants et de 
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peut conduire de publications consacrées se produisent, peuvent être reliés à sept d'organisation générale » des organismes, il | 2/21 tyrans latino-américains, l’auteur du. 
fibrés en sphère ou aux carrés de Steen- types de catastrophes élémentaires. réflexion classique, délais- 
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biologistes, Hngnistes, pr pr ee croate dc pr pour ce penseur du contins, chez sanguinaire, du côté du Soleil-Levant cette fois. 
Pin Petitot, montre la force et la diversité? qualificatif? Avec René Thom, et avec Qui toujours la matière est régie par la On er. tremble. 
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Le fait est sans précédent. On ne vit jemais, Ceux, tel Jean Petitot, qui mettent D So GR le à André Clavel, éreit 
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Michel 
Foucault 


La passion 
du politique 


Que reste-t-il de la pensée politique 
de Michel Foucault, au moment où l'on redécouvre, 
occidentales ? Son « gauchisme », qui fut au centre : ME το | Re 
de bien des controverses dans les années 70, ᾿ ᾿ς ΒΝ | ΞΕ - 
n'est-il pas aujourd'hui dépassé ? 
| La publication simultanée d'une biographie 
de Foucault par Didier Eribon (le Monde 
du 1* septembre), des actes d’un colloque 
consacré au philosophe et de deux cassettes 
contenant les leçons d'introduction à ses cours | 
de 1978 et 1979 invite à s'interroger sur cet aspect : 
| de son œuvre. Christian Delacampagne rappelle 
Je parcours politique de Foucault et les critiques 
qu'il a suscitées. Blandine Barret-Kriegel, 
qai a présenté an colloque une communication 
sur « Michel Foucanlt et l'Etat de police », 
précise comment sa philosophie permet aussi 
de penser « L'Etat de droit », et Roger-Pol Droit 
résume les travaux du colloque. 


BRUNO DE MONS 


L'intellectuel contre les abus de pouvoir SR me τ 


ἀρ + Β ΠΝ LS 
ONTRAIREMENT à publication en 1975 de Surveif- Contre les abus: je souligne ce nature de l'islamisme — ce qui scientifiques sur lesquels cette était un démocrate : l'idée de SAR τι miss ons ό νόνν ᾿ 
l'opinion selon laquelle la led tm Ce livre — peut-être dernier mot, car, à la différence lui a été vivement reproché par dernière s’appuie pour donner, à me Lara ἀπ A de 
conscience politique de le meilleur de Foucault, en tout des marxistes « orthodoxes » d'autres qui avaient fait le même ses techniques de quadrillage, le pas, mais il fat un défen- D OU Rat OS - 
Michel Foucault ne se ces le plus politique qu’il ait (qui lui en font grief) et même erreur — mais ἢ l'a reconnu par visage rationnel de la thérapeu  seur des droits de l'individu. Son Ligier ὦν ὁ -σοσο..ΌΌ ὃ 
serait éveillée Serbe la écrit — renoue avec ! tion des amis de Sartre (qui mènent la suite et n’a jamais sombré tique, voire de la prévention. -individualisme, toutefois, s'enra- Née ΩΝ νυ ὁ}. re 
suite du mouvement de Folie et déraison (devenu pourtant les mêmes combats que dans nul manichéisme, de Par la façon dont il dissolvait Cine dans La pensée de Nictzs- TE NE - ὸ ἘΠ NA τῶν Er 
1968, il convient de rappeler que entre-temps Histoire de la lui), Foucault proteste moins gauche ou de droite. la notion de pouvoir ainsi quepar che. Ils donc d’une Brent Pr στε eve PNR E τε 
DR nee POUTOIr αὐ ὅσα folie). ἈΜῊ ΚΟΤΕ δ dec contre l'autorité en général que 17 pouvoir n’est donc pas pour 88 critique de «la » rai- ‘pis is6e à l'égard See 0 De EU 
En fait à vie époque Lies ous Ctution Peychiatrique, le philoso- contre les injustices ponctuelles j,j je mal, ni l'anarchie le bien, 905: en général, Foucault se dela « norme» — dontle stat jan": “ «τος Em -n.,. . 
ι cn fait ee bien plus phe entame celle de l'institution que celle-ci peut commettre, Il Sa tion est plus complexe.  heurta à l'incompréhension de ambigu, mi-moral, mi-social, fait mp TT à nee ue Fe et Dan 
iste de 1950 à  Pecientiaire. C'est toujours la s'en prend moins au gouverne Lyabord, il ne parie jamais du Jürgen Hebermas, pour lequel quelque chose d'infinimens plus ii “7 +: .. |, ποτε ον ; 
1953 | D'effectus p À πὰς société technocratique, avec sa ment qu'aux entorses que celui- voir au singolier | ge « ἴα > raison reste un universel pervers que la lai. Avec la loi, on D TS D ser que . RSS 4 ne 
Ὶ τόκα κα Ale. volonté M Rp pelle mg a δ᾽ ΒΟ pres Par PO κατ Li Les à lipoetines Ῥτόροπιἀδ inattaquable et l'Etat un interlo-. sait à quoi s'en tenir ; avec la MAR singe LS ΠΤ π Fa ra - , 
τε Pol “il dont va Etla  qu'ilest chargé de défendre (par Pe de l'Etat cenralls cuteur ithique. On norme, toutes les dérives sont 5 ᾿ CO 
devient déft δα Some. Οὗ à tion se fait d'autant plus exemple à des immigrés). Rte τῶν ce μὲ πᾷ regretter qu'un véritable possibles, Veiller et lutter contre ae GI de Lee scene «ον OU ΣῊΝ τὸ 
définitivement élection au Bien loin d’être un ennemi radi- a  . gue n'ait jamais réussi à s'établir Ces dérives : telle est la vraie mis- Fe FCDia sie pu qe τὴ ϑ δ’ κοῖς 


anticom- que, depuis son 
unts -ἰ ᾿ς - μ É re 
Tunisie τ Cu Le lin Collège de France ( 3 4 Lois cal du pouvoir, Foucault se pas- Les Vrais pouvoirs qui sont de OL eux Ter Les. Suns sion de l'intellectuel selon Fou- as Mibrre Ne ῶς be ΒΑ Ride moe 
= 1 . tault. à 5 


C'est ce : ee ge breux et dis- - RS Ξ 
, cault s'est rapproché sionne pour les problèmes juridi- plus en plus nombre: doute était τις Ξ ins γϑ ones 2. 
BE, τ τ Diane dede Delon Pen ee Maberme coyalt ΩΣ DÉS UT pen 
monde et qu'il accomplit ses pre- genie ca l'époque, ct partiouiis- réflexion) et accepte, par aik TC ps ὰ vertus du consensus, Foucault ἃ OR CES 1 sta FR ie AE 
mMières actions de soutien aux T°MEnt de uche proléts- leurs, d'assumer des responsabi. d'une véritable « microphy rs de L différence. Pourtant, tive due doit se déchiffre CRD HP Ami nd Ἢ 
militants étudiants. Folie ee  ‘ienne (maoïstc). lités administratives sur le pe gp Lande du les nuances sur lesquelles ïls jet qui sous-tend l'Histoire de la RS dE à ane CU see 
déraison (1961), enfin, est un C'est ainsi qu'il a fondé en académique (création de l'uni- Ceux qui, depuis but s’opposèrent ne doivent pas ‘sexualité. Ce que montre en IT SN τς Το DR. RAR de. et EU 
livre de part en part politique: février 1971 le Groupe d'infor- versité de Vincennes, 1969), neuvième siècle, se sont logés Cocher que l'un et l'autre, au  Cfiet la philon de l'Anti- SR tt ere τος RE DS 
derrière la psychiatrie, c’est le mation sur les prisons (GIP), commeilena exercé auperavant dans les innombrables procé- f4 ge battaient contre un 4106 tardive, c’est que l'individu Re is πε οςς M me 
code social et Culturel sur lequel Qu'il va animer jusqu'en 1976. sur le plan culturel à l'étranger. dures de contrôle mises en place  Hiame adversaire : moins le pou- est d'autant plus du sou- Ses AT ἜΞ συξον ες ”_ 
elle s'appuie que Foucault t ces années, parallèle Bref, ἢ vit pleinement sa double Per l'administration, sinsi que ir en soi que certains de ses bien — c'est-à-dire de la Seyne ne, FM ἐμέν ριον τι τι 
conteste vigoureusement. ment à ses recherches à la Biblio- condition de mandarin et de mili- dans les discours pseudo- des d’être à l'âge technocra possibilité de « faire de sa vie RE Rs Na or Rs 
ao! «δὶ vrai que l'imérét très vif ae nationale, f cousacre une 5" HUE tique, ces fameux « micro pb Sr Lo Me Un us LS ES  ΞαΝ RE 
du philosophe pour la linguis importante de son temps n épisode ultérieur — son | VOirS » sous prétexte Voirs 8 ox moins : MT PR ας Ge à 
tique et ἰα Htératars, ἢ éd δες acthrités — mectings, mani engagement en 1978 auprès des | |‘ Polles cute vie quoti- 4511 doit ΒΒ lui PRRERE ἔν EU NE τς 5 
qui semble être  festations, pétitions -- qui consti- partisans de la révolution ira- dienne, s'efforcent de ligoter un me .en Charge. que, Re M se et ré ue 
Ὁ discours dans Jes tuent autant d'interventions dans nienne et de l'ayatollah Kho- peu chaque jour nos esprits Aiourd'hmi, le à Den τ πα don Es ΠΣ CU ES 
Mots et les Choses (1966), ainsi le champ politique. Ces interven- meiny (alors réfugié en France) et nos corps. ἥ ajouter, à la sagesse des 5.0}. D UE men εὐ NUE ne 
que le flirt momentené qui tions, estime Foucault, font par-  — confirme définitivement que si Hostile au manich&sme politi. ©ins, [4 compétence du juriste SE πτκιος ΤῚΣ κμΣΣ ἘΝ ον 
s'ensuivit entre les structuralistes tie des obligations de l'intellec- Foucault est hostile à certains que, Foucault l'était aussi au ter- et cëlle de l'historien pour affà- na ἀν μεν ον RE RE” 
et Foucault, pourraient faire tuel, lequel doit se ranger régimes (celui du chah comme rorisme, qui n'en est qu'une τ Ales Critiques. Pense, LU detetsse το... tree 
croire que celni-ci tendait alors à clairement du côté des « MID celui de Franco), il ne l'est pas à variante. par respect du A Ja fin de ses jours, Foucault Ὡς de D Teri se de Ὁ 
se désinéresser des pratiques rités opprimées» (malades, pri- l'idée d'Etat en soi ni à tous ceux droit à lextradition de Klaus Nous πρβεΐ εντίς: ἡμν τ a ΤΕΣ SR OR EE τὴ 
0 ont robe, Dee die sonniers, imraigrés, ar Pour qui acceptent d'en assurer la ges- Croissant, il ne l'était pas moins rer TEE nd USE ni Etes PRE 
poids politi mieux s'élever contre abus ti môtidienne. Certes ‘échec perte de temps PR Pr ee AUS APR BA ur 
rien, comme Île confirma la : icti me re de la « bande Pensemble de ses activités poli Ἂς De us ne Pope Me ἀμ ᾿ 
᾿ mnt tiques. Il oubliait RME ne ne UT CS uen Re y τὶ ets 
: t'est jamais perdu. On regrettera MURS us Net dues RO RE 
7” NY * ; ᾿ - EE js 444 seulement qu'il soit mort trop tôt re LU ΓᾺΡ rs, RC ro 
T AUTETÉ) se les traits de l'œuvre de Tchékbotr PE 00 ταυτὸ σὐαριο par Ii Se Ne τ ΠΤ ΤΥ Le me δεν τ 
ΒΕ Re τ même de l'influence exemplaire ΡΟ ἡ ΚΑ πο em. 2 FE ris, 
a l'aunte de “oDre Deruversilé littéraire” 4. ΠΟ ΕΝ |. de sa vie et de son œuvre sur de Due es ον MR 4 Ge LL πᾶς 
e de Ha propre perrversité littéraire. i uni ombreux jeunes — y comp ET du εν ἢ RARE . 
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technologies médicales. Dès lors, 
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Un entretien avec Blandine Barret-Kriegel 


police. Foucault ne portait pas 
de jugement de valeur, il 
n’exhaussait pas Le poids des 


tiomnaire 9Ormes pour dévaluer le prix des 


cette multiplicité, sans [8 
réduire à la versatilité d'un 


d’une critique de l'Etat de poli 
dont D cpaste de PRE 
moderne menace de l’intéri 
l'édification encore largement 
tique de lEtat de 


programma 
droit démocratique. Qu'on 


De l'Etat de police à l'Etat de droit 


a pour ἢ 
philosophie du 


sujet 
les modernes qui l'ont 
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| OUROBOROS 


le serpent métallique 

‘qui se mord la queue dans 
l'inutile poursuite de son 
ombre” domine la rentrée 
littéraire de toute sa 
déraisonnable ambition... 


506 p. 
[PARA 


Un événement dans l'art de faire rêver 


l'Histoire. Avec Marc Petit, les trois 
mousquetaires passent de Michelet 
à Foucault, de l'Histoire des hommes 
à celle de leurs concepts, les deux 

se conjuguant pour entraîner le lecteur 
dans une trépidante archéologie 


du savoir. 
Jean-Baptiste Michel, Le Nouvel Observateur 


Marc Petit fait la preuve des capacités 
de renouveau du roman francais enfin 
ouvert sur l'immensité des cultures 
et l'internationale des inquiétudes. 


indiqués 

- aspects de ce volume, qui 
constitue. à l'évidence une réfé- 
rence capitale pour les études 
foucaldiannes., 


Plusieurs contributions son supra-individuelles qui 
ar 


_JMde Montremy, La Croix 


Ε΄ FAYARD 


étude des rala- le but da ces exer- 


tions entre 16] moment du tr cices 
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vient de s'ouvrir et 
s’achèvera le lundi 


rale {2 060), la Grande- 

(830), les Etats-Unis 
(626), la France (293), l'italie 
(264), les Pays-Bas (254) et la 
Suisse (246). Et plusieurs 
nations représentées en 1988 


L'an dernier, pour la pre- 
mière fois, M. Peter Weidhass, 
ls directeur de Ia Foire de 
Francfort, avait demendé aux 


festation. Après l'Italie, qui 
avait présenté un pavillon 
somptueux, mais intellectuelle- 
ment décevant, autour du 


Jack Lang ont inauguré 
ensemble les 2300 mètres 
carrés du Pavillon bleu — bleu 
gauloises, évidemment. Un 
beau décor tait de livres 


immense toile, à dominante 
bisue naturellement, sur 
laquelle papitionnant des 
feuilles volantes. Dans ce 
décor, una représentation de 
l'édition française dans sa 
diversité, ses caractères régio- 
neux, son histoire, ses outils 
nouveaux. 
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qui dirige l'institut français de 
Francfort et qui poursuit 


« Cinquante livres ilustrés 
depuis 1947 >»: au Klingsor 
Museum d'Offenbach, une 

ἵνα André Mes- 


« Rétrospective 

son »: au musée de Stédel, La 
présentation de « Quinze 
chefs-d’œuvre du Musée 


Butor. Enfin un colloque 
franco-a nd sur « Le Evre, 
vecteur culturel entre La France 
et l'Allemagne » est annoncé 


u vont être intégrés 
dans une exposition itinérante, 


ι| est vrai que l'édition fran- 
çaiss a encore de gros progrès 
à faire en direction du public 
allemand. Si la RFA ss ciasse 


Grande-Bretagne, les Etats- 
Unis, les Pays-Bas, l'italie. le 
Japon et le Danemark. Et 
parmi les langues traduites, le 
français arrive, certes, en 
seconde place 
1108 titres en 198€, devant 
l'italien 
rière l'anglais (6329 titres, 
qui représente à lui seul 68 % 
de l'ensemble des titres tra- 
duits. 

Pierre Lepape. 
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FRANCFORT, SUPERMARCHÉ 


Autodénigrement 


La littérature française invitée d'honneur à Francfort : 
c'est l'occasion de s'interroger sur l'état de santé de la France romanesque. 


gran 
étaient objets de polémiques, 
d'affrontements, On considérait 


alors que la littérature avait 
quelque chose à défendre, ou 
qu'elle était en soi un enjeu. 


théoriques (1956). « 11» a dans 
toute littérature créative une 
part d'autoproclamation », 

πε Danièle Sallenave, 


, Pour qui le goût littéraire 
n'est que = re, , 
asses, ne laissent 
plus er de crédibilité à la 
littérature. Il faut la lui rendre, 
lui restituer σα légitimité, C'est, 
je crois, ce qui est en cours. 
Mais cela relève de la chirurgie 
réparatrice. » 


lement dans sa littérature. Et 


Sollers — 

tingué à vi ans par Ara- 
gon et Mauriac est toujours là, 
trente ans plus tard — aux jeunes 
« espoirs », les Luc Lang, 
Nadine Diamant, Sylvie Ger- 
main, Anne Françoise 


Jean Echenoz et d'autres, on ne 
listes Qui prendraient plusieurs 

Ἐ est même des écrivains qui, 
en dépit de la situation qu’on dit 
peu florissante de la littérature 
française, ont choisi de lui appar- 
tenir alors que rien ne les y 
contraignait. Outre Tahar Ben 
Jeïloun, qui vient du Maroc, 
ancienne colonie 166, le Cas 
le plus exmplaire est celui d'Hec- 


puis a décidé, en 1985, d'écrire 
dans notre langue. Comme 
Tahar Ben Jelloun et comme 
tant d'autres, il a été découvert 
par Maurice Nadeau, dont les 
«poulains » sont aujourd’hni 
reconnus. Mais Nadeau, auquel 
τ É d 
mage, lait partie d'une 
voie de disparition : les décou- 


blic. 

Plus qu'aux écrivains, ce sont 
sans doute aux conditions de pro- 
duction et de réception de la lit- 
térature française qu'il faut 
imputer l’indéniable malaise 
actuel. Pour beaucoup d'édi- 
teurs, encourager un romancier 
pendant des années, en misant 
sur sa possible mais très hypo- 
thétique reconnaissance par le 


désuet. On préfère alors un 
roman qu'on sait éphémère, mais 
qui se vendra à des centaines de 
railliers d'exemplaires, ou un 
petit livre insignifiant que la per- 
sonnalité de son auteur assurera 
d'un bon accueil dans le minus- 
Ainsi a-t-on tendance à faire 
croire aux journalistes qu’ils sont 
des romanciers en puissance. On 
se dit que leurs relations leur 
vaudront quelques bonnes criti- 
ques de la part des gens qui, pré- 
parant eux aussi un Ouvrage, 
bien qu'on leur «ren- 
voie l'ascenseur ». Cette perver- 
sion de la critique est avali 


grement, c’est qu'ils peuvent 
l'imputer à d’obscurs complots 
où leur personne est éventuelle- 
ment en Cause, et pas à leur tra- 
vail Mais qu'on s'avise de lire 
vraiment un livre, de faire 
remarquer ce qu'on y voit de 
forces et de ἢ et l'on est 
aussitôt voué aux ὶ 


rées» — princi 

qu’elles apportent des recettes 
blicitaires. Plus ceux qui les 

font tentent de défendre ia fic- 

ton, plus on leur fait 

à quel point ils sont et 


dont ils se targuent, perdu toute 
mémoire de ce que peut être la 

littérature, et ne se 
plus ce que le roman a — ou non 

— à dire sur le monde. 
Mais Leg ce 
pour .va de pair 
inexpliqué d'écrire 


cières ou nouvelilistes améri- 
caines — dites pompeusement 
« minimalistes » — tout droit sor- 
ties des écoles de « creative wri- 
tmg>., dont celles reproduisent, 
avec une application toute sco- 
laire, les tics. Où ils s'extasient 
devant ces Italiens qu'on traduit 
en ce moment en France À tour 
de bras, et qui ne sont pas tous 
d’inoubliables créateurs, loin 
s'enfaut. 

On aurait aimé ne pas avoir à 
parier des prix littéraires 
décernés en France chaque 
automne, tant leur mise en cause 


 NIKOS KAVVADIAS 
LE QUART 


%F EDITIONS CLIMATS 


de faire du roman un sujet 
d'actualité, n’est pas, en soi, une 
mauvaise chose. ere en est 
arrivé à de telles ives, pour 
des motifs où l'économie ke dis- 


Perte 
de jugement 
La corruption des jurés (à- 
valoir sur propres 


pour 
ble, mais qui a le mérite d'être 
claire. Donner le Goncourt à 
nn ἘΕΕΕΝ 1986 pour un 
roman raté — ce Qui ne peut que 
porter préjudice à la carrière de 
iype de responsabilité, Qui 
écrivain — relève π᾿ ps 
S Lage lobby > Gallimard au 
Femina est une chose, mais 
qu'un bataillon de dames mûres 
récompensent, 


t-être une chance pour la lit- 
térature. Au lieu de tenter, 
comme on l'a fait des 


ἐξ 
ἕξ 
Ἐβ 
ji 
ax 
Ἰ 


ération qui ont choisi d’être 
écrivains croient de nouveau 
la ture a quelque chose à 
dire sur le monde. 


r une exposi- 
tion sur le phénomène de la 
« Petite édition ». Une table 
ronde, réunissant des éditeurs 


liens ct grecs, aura t lieu 
dans le Pavilion ἃ 
13 octobre à 11 heures. 


us 
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L “ἡ 
ἢ ΤΡ } τς DE LA LITTÉRATURE MONDIALE 
"᾿ ; ἫΝ 
Mes + + Ἢ 9 
we. a cault et Braudel s’exportent 
δ Quand Duras, Fou 
ee Ὁ Les éditeurs étrangers sont exigeants. Ils préférent traduire Duby que Druon, Marguerite Duras que Yann Quéffele. 
Dan λην Comme pour les grands crus, c'est le livre haut de gamme qui s’exporte le mieux. 
εἰκόνων ᾿ ἐς mt burean du livre français chargé 
ren = mieux, ᾿ Nes ὰ de r ce marché 
re rh Sartre. Le er Bah der Hg πεῖς. Les Émnie τα allemands, τ 
a roman s’est alors imposé le βαμὶ de gore, disons. pour Sodsetion Prune AT t de 
de ur avant de céder la vedette aux simplifier, et Bocuse » la moindre parution, grâce ἃ une 
πον Le Goff, Le Ladurie et Noble, Flamma- izaine de têtes chercheuses 
Ets τ᾿ autres Braudel. s Éditeurs cr pe oneiogt À με 4 (<scours» dans le jargon du 
Niro, ee ont ceci d sont mn mo Ce ire métier) ées à Paris. 
τς ἊΝ Ε quOn ne leur fait pas prendre n’ont Le προ ss L'une de ces « scouts », 
à un pue un Du plus facilement ν von der Heyden, est fière 
Los Yann Queffélec pour un que roman, même Pr remport£ pour Klett- 
ren Te Simon. Les Noces barbares rable» Cotta (Stu ) ἔς droits de 
=. 2 prix Goncourt 1985) a été mard), « En Pure Ἂν φιὶ l'Identité de la France, de Fer- 
ee ως Par une quinzaine d'édi- ep Age Sale prive nl nand Braudel. Pas moins de cinq 
ἫΝ ès ne ξεν ταὶ τὸ le ue Due Lau Le éditeurs allemands étaiont 
nue, Ga 80 dispute late. parisianisme ne de pas » nur sig de 
= = « Les = 
Moins sensibles aux modes qui (Prane Berge, Le ra fe semblent avoir ét$ rudes. 
peuvent faire, à Paris, d'un ÆAng/o-Saxons sont Ρ : 
Bernard-Henri Lévy l’égal cles 1] ἜΗΝ Jens souvent Pa Le première place 
mériatique d'un Foucault, les niveau pas pont ax is 
les livres français selon des cri- Pays sont davantage preneurs Les δ cllonés:nù 
à d'ouvrages d'auteurs moins du livre de New-York et les aides 
Ε tères auxquels ΠΥ ἃ rarement ᾿ he Laye, u ᾿ τ 
Ὁ redire. Le bon s’exporte LL prestigieux » (Françoise 2. ἐπὸς per = 
᾿ Α Ασα PUF). 
cn a : le Rivage des Syrtes Un pere tère de la culture, perm etant à 
ποτα ον τ τ}: ἘΞ τ ΤῊ ie 
one ag σοι bia À, x ml care) joue français, nis cent soixante-dix 
rendue à Colum ptet À pour τω or Lu carla de livres traduits du français ont vu 
᾿ Les Haut même qu'un ns ess le jour en Le nn τη ίπὸ 
À : , mieux qu'un Kiravi, A fonce œuf 
* mL ΞΡ RER 
tion achetés Lévi-Strauss trouve derrière, le russe : cent quatre- 
maison de New-York ou pe le vingt-cinq ouvrages). 
Francfort, est, de ce fait, fortins- facilement preneur que He pri à 
tructif : c’est observer Por tariste, le bureaü de New-York ἃ 
de Sinus, c'eradire ave De l'existentialisme placé suprès des éditeurs améri- 
l'œil de Sirius, c'est-à-dire avec cains deux cent onze titres fran- 
un recul qui, en France, fait sou- aux Annales çais, dont soixante-quatre 
vent défaut. | . l'intérêt her ouverture, à 
Pour autant, il n *est pas facile étrangers s’est porté l'été-1983. tenu des frais 
livre français hors de France. veau roman, le strnctura- le coût de l'opération s'élève 
Mème si l'on s’en tient à la litté. non et l'école” historique des re 7 or ἐπ 
rature et aux dy de re Ἐπὶ ἡ μποπὰ duction cédé, les calculs 
nie Le De CU En Me ble de cote tte de pont fran- 
une date récente (les ro gare ras çaise en terre éditoriale améri- 
- années 40), les statistiques glo- os tenu à l’ cars τς : 
balles ant. Quant à se est parfois ter 1d fat, Cela fit plutôt cher, mais 
: ET dE TO eue es do mr | ιες ἴδμξ ce qu'il fant τ Le marché 
de M fs rs À μρας d'édi- toire de la folie ἃ, par exemple, Cremisi (Gallimard), quia long- Autre enseignement de cinq mille titres ont re tive los ταὶ portes de la 
Ἵν Len du étrangers sur des milliers été vendue aux Etats-Unis à observé d'Italie la produc- comparaisons internationales, le l’année dernière ae plupart dos paye de langes 
τῆς de titres. Et beaucoup se veulent quelque deux cent mille exem- tie Dames tiens que Li con brio très on εἶτα ne Entre eioe Rite ele ΔΠΕΙΒ᾽ 6 A ΒῊΡ ἜΓΟΝΙΡ 
Ἐπὶ discrets... : P la qualité paie et tains de nos romanciers s’y  s'exportc τε mille fédérale, influence sur les autres éditeurs 
" CR RS RMS πρε τι où free den me fe SD ne me ne DE dE don ee. 
, τ Ἢ tée | t les ventes, le succes ἢ = isse ΕἾ » de 1a littéra- : : , -_ tées une maison japonaise 
πος πο σρσν τ τ des Hditsons de Maui potentiel de leur baisse d'image» de mieux Outre-Rhin qu'outre. Lées par one maison japonaise 
l'Amant, de Marguerite Duras, prend. Depuis quarante œuvre : « L'horizon des auteurs ture française ie selon les Atlantique, c’est qu'il s'en publie era 1165 Attali, et n'en 
ce sont, pour certains, des Jong- se com prudence mais avec un français est généralement très Encore que cela varie selon davantage en Allemagne, pour 15, Au -yypnfie πεϊνοι εδρτῃ 
ἊΣ sellers, des ouvrages qui ne ans, avec très sûr {« Pas plus de ‘}; " ἶ pays. L une population quatre fois infé-  Connaïssai A 
: Ἐπ πεν Ἢ Ἢ imité, même s'ils ne sont pas es reste prisé, “"- ς . relati- οδὶπο V aux Etats-Unis 
RER ait « vivent » pas qu'une Saison mais ingt-cinq titres par an), ls dens ce ces : peu d'écri- comprises, rieure, mais qui demeure 1 uent, de plus 
mes se vendent durablement. PR inscrit à β ἐπ ΚΣ on l'a dit, en Allemagne, tandis ent fidale à l'écrit. devient, par cos "était 
de | Jérôme Lindon a inscrit vains, aujourd'hui, savent se ᾿ : à Ἵ : en plus vital : s'il n'était pas 
ie À l'inverse de ΣΕΜΕΙ, catalogue Duras, faire arr du monde entier, 2 Ν Lg role Due La og Poe COR τὰ νὴ mieux reconnu outre-Atlantique, 
eee DR NS κα ἩΜΩ͂Ν Bourdieu ot Claude Simon, sin tu Jeceur air séire ans ἃ fraye ges n'es évidemment pes la Livre français pourrait, 
ὅτῳ . figuré ᾿ utres aussi jameux. quatre-vingt-douz même με - - condamné un ProviIncig 
. PA τ ὦ ANR abs que. ἊΝ le High roman — une spécialité mal re Calvino, Kun- pays est, du coup, en tous points ΘΟΕ ΡΟ στ Fe Bertrand Le Gendre. 
Fe εδτ gramme Re de hig son, — Der μὴν τῇ τοὶ Lo ς: : contrastée. Quelque cinquante- tale américaine de l'édition, un 
Bee νος schools américaines bel Minuit. Ce nes pas ebokor. 
ESS ᾿ de ce fait, I der οὐκ De 2e faire injure à un ΕΝ (En : . 
rte Ten ὁ pour ὡ dant Toussaint aile _ 7 
M tue i existe quelque soicante-dix tra er mn d'affirmer que s'ils 
TR ον de l'oriyà ( ) s'exportent bien, eux aussi, ils le 
dut : papiamento (Curaçao), un doivent en pertie à La réputation a n " 
ων ve 7 τ μὴ étran- | 
: APTE ἃ ts des éditeurs 
RS RE « Le parisianisme De oies que, comme L4 5 
CRE ne paie pas » Minuit, Gallimard, Le Seuil ou - 
Fe … es Presses universitaires de ἤ 
| .-- ἘΝ bales font les Ξ 
ἤδη - Si les glo France écoulent plus aisément : - 
ge δ᾿ défaut, il est possible, ue ion à l'étranger que : A Β 
κι δ Κι υλινκιν cest à mg th D A αεῖαν de les di Ὗ hui Ga riSe 
oo. Ἐπ qe PR nine τα une totale ΠῚ : 
or ΠΥ: on Re κως relatif ceux qui sont les 
#. ENS dont les mieux Le livre facilement _ ᾿ ΤῊΣ vec 
W ne ous € par reste une denrée rare, - = H Des mots qui disent beaucoup a 
D ta à ps qua Rd fe ποτ τς littérature. Seule peu, généreux dans la retenue, dou- 
AR NEOES rale, de apprécié sont à loureux dans la pudeur, et assez 
Ra GES es ταν du Sud et le grâce à laquelle dans εἰς paVs, D sages pour nous emmener au cœur 
"ὟΝ Lu po, Le Seul, qui ἃ ἐπ Gris de radin de vb ES 
ER cédé, en 1988, Hide cent re critique de-la pue | Pierre Lepape - Le Monde 
ue Ἢ ὦ - , de François Furet 
CRE ᾿ (certains livres ἔκ Grout (1 130 pages, | it avoir recours au vocabulaire 
Do PT uoranté-sept do ces D le Pr mu RER si mas à ses silences, pour 
mn Re LT droits ot éu acquis per des = c'est'une chance one fes κα dire l'intensité de ce récit où les mots ne sont là que pour 
εὐ, κα Lite teurs μα és son « » = = 
RE autant par des maisons ita- de la « nouvelle his- temoigner. : 
Fe ue ve j sillage : Michèle Gazier - Télérama 
ΤῈ ως ve Vian τα suivie de Jain Te a D. | Ἵ 
MS Portugal (vingt-deux). Dans che du passé pins socialagique, “1.6 Cimetière des fous” 6 | 
, σὰ Pr fourchette és Pt ποσὶ ὅσα τ érénementielle. Le - Dan Franck. Il serait peut-être temps de le consacrer. 
nest TT" vendus par Sexil comme ache- de cou veine-là Lies a D. Jean-François Josselin - Le Nouvel Observateur 
4 :: À teurs les Etats-Unis ot les a lement preucurs. : 
PSE Ἔ-.--:-:ὕΣ Bes (dix-neuf Gr nr δ τα Ce serait plutôt l'inverse wi 
se Gand tres pays les littératours d'aujourd'hui, | : 
AE ἢ (ἀπϑαι), ταῖν toux) ες dont le , drame ἡ“ - πο Flammarion 
τς RL TE 8 tenir à . 
me À Pologne (dix) des. droits en discuter) qu'à leur incapa- 
Le πος Les cité, souvent. à se faire 
DRE Di ; d'édition Teresa 
ἘᾺΝ ον ctrangers d'accord : « Ce des | 
TE. DR τ Es parisiennes sont 
is dope 7" 
Dr + 
ἐς" x - + GE - 
F MA Re te " τ CE der 
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Et qui d'autre qu'elle susciterait 
cette : « Vous n'êtes πὶ 
l'une ni l'autre Ce 
que vous êtes. c'est un Dionysos 
femme. » 3 
Bien que le roman ne soit pas 
consacré au portrait 


Mister Maugham 


Suite de La page 37 


Un malheur ne venant ἢ 
seul, Maugham achève son 
tableau au rouge à lèvres : 
« L'écriture étant chez eux un 


métier honorable {ce n'a 
jamais éd le cas en Angleterre). San 
es 8 


avoir 
créatif; leur vive intelligence, 
leur solide instruction et la 


ir séculaire ἼΡΗ ils sont 
des de μέ, mais 


Le Journal de Maugham 
brille de reflets caustiques, mais 

ctites maximes 

n expérience de 
ccoucheur 
hôpitaux de Londres, puis 
d'ambulancier 


LE ee guerre 14-18 lui fait 
«jen jamais trouvé 
da Dnélorts L'un: 


de son épouse en 
1928, avant de s'installer à 
Saint-Jean-Cap-Ferrat, où il 
fai nd do τὰ κοῦ états” 
ait pas ses défauts : 
an brin comme beau- 


générati dans 
Capri en 1898 à recherche du 


aussi de 
morales. 


prostitution mais 
sur lo chasteté », écrit-il, en sou- 
lignent cette jolie antiphrase 
Βιαϊδηησ dont un est 


tisme qui le mène ἃ Java en 1922 
ou bien à Ceylan, en 


est un pirate qui se fie plus à ses 
voyages qu'à son imagination 
pour trouver ἰ matière de son 
art. Voilà la raison pour laquelle 
on A nil hui ee 


ont ‘a : enr en partie 
pour cela au début de leur car- 


Guerre, Maugham trouve le 
temps de découvrir Tahiti et Le 
«ballet de vieilles filles» des 
cocotiers avant d'acheter pour 
200 francs à un indigène de 
Moorea une porte peinte 
Gauguin. En 1917, il est en us. 
sie et os observer pour le 


les mouvements révolution- 
ngires. Mais tout le monde 
ὁ Etre en Russie en 1917. 

fait, il en profite pour Lire les 
romanciers russes avec une 


à rire, explique Maugham, c'est 
pour se moquer des autres, mais 
Jamais pOur Tire avec eux : 
«L'humour de Dostoïevski est 
Er er ro 
= or à mere à la queue 

un chien » t pré- 
à ugement p 

En dehors des facéties et du 
vernis coruscant de ce livre, où 
l'ironie sur soi pousse l’auteur à 
écrire que vouloir revivre sa vie 
passée serait - aussi futile que 
RUES ee 
on connait la fin» ugham 
offre échantillons 


sienne d 
tn eg pe ou suspect Rd 
tenir un journal, Mais si Somer- 
se: Maugham n'avait pas nb 
effet 
dizaine 


se termine ce jugement : 
« Cest là plus que le travail de 
Sarah Bernhardt, d'Eleanora 
Duse ou d'Yvette Guïlbert. Tout 
cela est du niveau d'un Milton 
ou d’un Nietzsche ». ON n’a 


dd. 1987). On n'est pas déçu. 
Curieusement, on trouve dans 


are χὐ ζει σὰς τῆν τόρ οὐ ναὶ 
pas le simple miroir souve- 
nirs d'Isadora, mais un tel per- 


que que les titres por John 
Cowper Powys doit sa demi- 
gloire, cet inédit a les qualités de 


dramatique unit ensemble. » 


N'est-ce pas pour savourer de . 


telles phrases qu'on lit des 
romans ? 

laquelle s'acheminent les diffé- 
rents personnages n’est pas 
l'effet d’un désaccord, mais le 


s 
LIVRES © MÉES 
LETTRES ÉTRANGÈRES | 
À du reporter Waugh 
SUT Powys retrouvé Ὃ- . 
WAUGHEN ABYSSINSE,  Waugh ne suffit pes à rendre 
“4 1᾽ | mA LS Ἢ d'Evelyn Waugh. version mir de ἴα même : 
Comme je l’entends, un roman dominé par Îa personnalité d'Elise Traduit de l'anglais por Soken DR sonre, d'en | 
1 1 Béatrice Vierne. surtout à cause des à-cûtés far- 
i inspirée par la danseuse Isadora Duncan ne GE we 
COMME JE L'ENTENDS, ses défauts : sa construction ' 
de John Cowper Powys, maladroite, son extrême lenteur, Ϊ 
traduit par Robert Pépin, son rythme capricieux réservent 
ions du Seuil, des coups de théâtre spectacu- | 
coll. « Le Don des Langues », laires dans l'ellipse ; ses analyses 
368 p., 120 F. besogneuses, 565 monologues 
5 cn (en [ 
à ; italique, pour couper la narra- ἱ 
Ἐααῖς ποθι re 1916 εἰ tion), souvent insupportables de [ 
je l'entends est retrouvé en 1980, sinuosité artificielle et gratuite, 
pins de quinss καρ la mort isolent soudain des 
e John Cawper Powys. En d’intuition psychologique. ς ! 
1916, Powys avait ans « Colosse FÂ rl Pur : ι: 
et il commençait à publier Cerveau et eurs Immacu- μ 
premiers romans. τε, lées », disait Powys de James. png palegiehes | 
de lire cet inédit comme aimerait lui retourner le com- ἷ pa δ here ethnologique de l'apprenti 
l'ouvrage d'un faux tant. pliment, mais subtilité est de ΤΗΝ ὍΝ EQuee ἫΝ Pr 
C'est Fhistoire d'un qui, voyagé à travers le monde st reporter sur les « autoch- - l: 
dealer à poète por trop. avait pubhié deux autres essais- tones »: « Leur lot était de 
ie pr menus | Tee Done da ve, 
file d'un Large anglais, la que oublier la gaucherie géné- (1934). À chacun de ses M . | 
Gailles rs Loi. peint μεν ᾿ per Malo) ὯΝ rh ἐς en he 
redevient l'amant de la danse μη js hi d'un Grues 
1916, est-ce bien l’année vation battu fs -» vents, fort 
exacte ? ” Ancun biogra: n'évo- την se 
que ce manuscrit et, s’il est vrai capable, en ce milieu d'après 
que le personnage d’Elise Angel midi, de découvrir trois groupes 
a po odèle Isadora D distincts d'êtres hionains que 
on serait enclin à repousser de des ondes de pensées reliaient 
quelques années la rédaction sans ρομγίαπι qu'aucun d'eux ne 
Isadora, en cffet, danseuse « atti- sût ce que l'autre faisait (...) Ce 
que » de génie, vénérée mondia- a 205 L PTT RU |'RPneRErS 
lement partit bien pour la Rus 2 r [] 2: 6 ᾿ "Ὁ 
sie et se maria avec un poète ᾿ Ὁ: c'étaient ces vagues magnétiques faut uns Induigence de price puisqu'i eut la sagesse, trois 
( inc), mai 192 ἢ : ὼ ΠΕ à la fois tremblantes et invisibles dont il démesurée à l'égard de 
seulement, alors que l’on voit ici Sur Elise, aucun doute ne plane. extraordinairement comique et “1, ete rene ne pas re 
Elise rencontrer un Russe et être De qui d'autre que d'Isadora absolument troublante, il faut 7 5 ΜΙ eau vaerfvient L ! 
tentée de ς à l'appel des  2ttendrait-on cette question: admettre que c’est son principal passent, aussi rapides que 
masses prolétariennes impa- ὦ, fe préférez-vous quand je intérêt. Et, lorsque la description Pensée même, entre les per- 
tentes de Connaître l'art choré sus grecque ou chrétienne ? » exaltée d’un solo d’Elise-Isadora "65 QU Une Crise imminente et 


castique dont jouit Evelyn 


Les « manigances » de S.T. Warner 


Le Cœur pur, ox comment manier le charme 
et l'humour dans l’Angleterre victorienne 


LE CŒUR PUR 

de Sylvia Townsend Warner. 

Traduit: de l'anglais 
pepe Getzler, 

Dréficë dé J. Roubaud, 

éd. Picquier, 220 p,93F., 


En 1929, quand parut Je Cœur 
pur, le troisième roman que 
publia Syivia Townsend Warner 
{Laura Willowes et Une lubie de 
M, Fortune (1} le précédèrent), 
aucan critique, nous dit-elle dans 
une préface plus tardive, ne 
s'aperçut de ce qu'elle avait 
« manigancé ». Selon toute 
apparence, il s'agissait d’une 
bamsle histoire d'amour située 


ans, orpheline au cœur pur, à La 
fois naïve et obstinée, et un jeune 
homme qui, pour être d’une 
grande beauté, n'avait pas tout 
l'usage de sa raison. 

Or, à lire ce récit sans [6 ratta- 
cher aux références qui l'inspire- 
rent, On risque de perdre une 
boune partie de son charme et de 
son hmmOur. « Ce serait un bon 
exercice de preruire une chanson 
Populaire ou un conte de fées et 
de les raconter ἃ nouveau », 
avait songé Sylvia Townsend 
Warner. Elinor Barley (une 


chanson populaire) ainsi que 
l’histoire de Cupidon et Psyché 
telle qu’on la trouve dans Apulée 
ont formé la trame du Cœur pur. 
Quelque peu modifiés, les per- 


trouver transposés dans 18 
société puritaine de l'époque vic- 
torienne. Vénus est devenue 
femme de pasteur; belle et 
cruelle, elle dissimule 

A RS Men 85. 
dans une ferme en bordure de 


(dont on ἃ un portrait frappant 
de vérité). Déméter, déesse de la 
fertilité, est une trucuiente mar- 
chande de chaussons aux 


On le voit, comme dans Laura 


font Pobjet d’une satre aussi 


efficace que légère. Ainsi 
l’orpheline décou- 


Par goût non sut totale SUN ose. 

de la mortification send Warner était aussi pote. 
Suivent, énumé: énumérées par Ce texte, bien servi par la tra- 
Sukey, ces souffrances dont, per duction Denise Getzier, en 
goût de la mortification, le dix. témoigne. La description de la 
neuvième siècle prétendait ferme plongée dans un brouillard 


u'elles élevaient l’âme. de mer le matin de l'arrivée de 

"humour constant vient du ou celle de de 
décalage entre les modèles 
sublimes auxquels Sukey se 
réfère, puisque la Bible est son 


“͵. apte, 
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LIVRES © IDÉES 
LIVRES + IDÉES 
VINGT ANS APRÈS 
Ouvrage publié Re français ou dispersés dans des revues 
pt pond 3 — nouvelles, articles, préfaces, entre- 
réunis umes de Varia (4), 
Malrorsata Sms __ si nl re do me τὰν Ὁ τὸ 
VARIA Dors eHOP.I80F Lire, existentioliste, abkumanisie et ; Ne Fhomme οἱ de la forme qu'il a voulu 495 friandises. Un complément à 
Textes réunis structuraliste sans le savoir » A domner à son écriture, au long de ces l'œuvre. Œuvre qui, attend 
per Choisiophe Jeseyak ambigu εἰ pemimiste d'une avant-pardé quatre tomes qui vont de 1952 1968. αἱ able (dnns la collection de «La 
polonais, de l'espagnol, : gagncralen 
de l'italien 7. am 2er ΒΗ χη κα volume. 2 an ga pr à 734 
Ἵ Bourgois éd, 396 p. 180F savant, en subti ef en mûr, mais en « Quand je me perche sur le Journal doxalement, s'inspirer 
LES POÈTES, Savant toujours ensortisé, en Subtil | je cherche à comprendre pourquoi mon don pos (Cac 1386). » la plus 
de loujours brutalisé, en Adulte rajeunt | « moi », une fois läché en liberté, a fait ΡΣ pen er rom 
Coll « Le regard li Sans CESSE ». preuve d'une telle agressivité, dit minuscules coupures relevées par Rita 
— Editions Complexe, 172 p., 49 F. N== cherchons pas À expliquer pour a a D LT. res Gombrowicz dans Gombrowies en 
INGT ans après. Le mousque- _ malgré des œuvres publiées en 1933, τὸ ἘΣ ΟΣ ΤῈ ΝῊ rqu pui par eus tout ἃ fi animent sr 
taire de l'avant-garde recueil de Ἐπ MS res du’ <. tête, tout le monde s'en fichait. » Agres- dernières années de la vie de 
Witold Gombrowicz, a pris sa de pres té (3) με 2 ἐν FE, Ὡς sivité tous azimuts qui loi vaudra quel- l'anteus (δ). 
vitesse de croisière εἰ, vingt ans dn le faire remarquer. cs le δε, Le Ce. en et qui alimentera he importent ces peccadilles. 
après sa mort, lui qui avait Cou ans une revue, un article de 1933 sur polémiques qu'il entretient avec Je Vingt ans après 88 mort, Gom 


Pour plaire, je suis cirque, , Ῥοέ- 
vous de plus ? Et il ajoutait : « Je sui 
VOUS Ge pP » a e Je SUIS 
difficile, c'est vrai ! Quand 


Je ne peux 
pas faire autrement. Mais si quelqu'un 
écrit dans la trouille mortelle 


un Journal admirable (1)... Pont un jeu 

qui se moque du ne et de soi-même 

ἜΣΤΩ : ue .« D pce son ε 
i Constantin 


autour de Gombrowicz 
f'inetitut polonais (31, rue 


< La Hittérature de l'avenir» (cité dans μὴν 


le volume Varia IT) qui vantait les 
mérites de Gombrowicz pour son 
« excellent livre écrit avec une intelli- 


gence pénétrante, avec un talent origi- 


soin d'un hortonltoer Installé en 
France à partir de 1963, il rejette tout, 
Sartre antant que Proust. 


Pa nel 
sieurs reprises, ἃ la poésie et aux 


Vingt ans après... Gombrowicz 


nal et éminent, avec une immense ima- 
gination ». « On s'étonne que l'auteur 


 descende si loin dans l'âme humaine 


Dog re a ajoutait le 


Le ας autre Wi 
ὅπ qu mu que 


Toujours est-il que, lorsqu'il débar- 
que du Chrobry, me 
vité 


America 
la traversée du polonais, 
il sera accueilli par le quotidien £4 
Nacion comme un « humoriste 
moderne de vaste culture ». I] ne sait 

mb mer -a'apede 
2 8 395 jours jours — dans la capitale argen- 


tombent sur Varsovie et l’auteur de Fer- 
dydurke décide de ne pas rentrer en 
Europe. Exilé, misérable, - inconnu, 
LE el oir qn ΡΕΠΒῸΕ ΜΙ 
il restera en marge des 

loin de Borges 

{« Borges et moi, nous sommes ἃ 
l'opposé. Il est enraciné dans la littéra- 
ture, moi dans la vie, je suis, à dire 
vrai, antiliftéraire +), ignoré de la 


ion de Czssiaw Micez, 
Éd Risset, cap 


Deguy et 
Jesn-Go , 75008 Paris) Théêtre du Rond-Point Renaud. 
Barrauit. 


jusqu'au ‘octobre mclus. 


(Lundi, a et jeudi, de © Au Théâtre de la Colline, 
à 17 heures : mercreti Lave 


9 heures à 17 


, ; [8γέ- 
si 
à Des Fanenes, 215 p., 1IOF. 


dans 
ak- 


Jorge \ 
de Gombrowiez, du 12 au 
24 décembre. 


revue Sur. « Si j'ai pu accéder en 
Argentine à quelque renommée, ce ne 


fut pas en tant qu'auteur, mais en tant faux 


que seul et 7: pp ur ads rl jrs 
n'avait ait le pêlerinage au salon 
dé Mis Oemroo opt in ren 
que de Roux dans les précieux Entre- 
tiens (Belfond, 1968, 1977). Il écrit 


Trans-Ailantique qu'en 1948, conden-. 


sant l'expérience 

années de son exil argentin dans les 
vingt-sept jours du temps fictif de son 
roman 


CR 1952, alors qu'il est employé 


dar Am Moi. Made Moi Mer- 
credi : Moi Etc. ») qui se pos 
« insincère », maïs qui, sans référence à 
Freud, plonge à la fois dans la vérité de 


poètes {« Presque personne n'aime les 
vers, δὲ le monde des vers est ficiif et 
aux »} dans des pages pleines de sève 
et d'émotion: contre ses competriotes 
Czeslaw Milosz ou Bruno Schulz, 
contre Dante mème, un de ses derniers 
textes {« Le livre sur Dante du Polo- 
mais est une pure crétinerie », télêgra- 
phie, rageur, le poète Ungaretti). Les 
Editions Complexe ont eu La bonne idée 

de réunir, dans un petit volume virulent 
et réjouissant intitulé Contre les poètes, 


des textes disséminés dans l'œuvre on Jours 


introuvables, pitreries sérieuses qui 
révèlent creux, outre le besoin de 
faire scandale, celui de se méfier des 
plus grands. « Pourquoi est-ce que je 
n'aime pas la poésie pure ? se 
demande-t-il Oui, pourquoi? Mais 
pour la simple et même raison qui fait 
que je déteste le sucre à l'état pur ! À 
ol voës és le curé 7 1e ἐξ εῖιι 
café εἰ l'on ne saurait le manger à 
EL cuillerées... Ce qui lasse dans la 
poésie pure, c'est l'excès de poésie... » 
Lui, l’excentrique, l’acrobate, le bouf- 
fon qui se tient en marge de la « grande 
littérature », on le retrouve entier, 


même dans ces textes courts inédits en 


DES LIBRAIRES LISENT, AIMENT, 
CONSEILLENT. PARMI LES ROMANS 
DE LA RENTRÉE, ILS VOUS INVITENT 


A PARTAGER LEURS COUPS DE CŒUR... 


Jean-Luc Benoziglio 
Tableaux d’une ex 


roman! Seuil 


Τὰ Porte de Brandebo 


est devenu un classique. Loin désormais 
de ce qu'on appelait, un temps, l'absur- 
disme polonais, loin des polémiques, des 
grands événements de l'époque, la lec- 
ture qu'on fait de Gombrowicz est deve- 
nue différente. Son univers — le nou- 
veau Moyen Age à venir — est devenu le 
nôtre. Interdit pendant longtemps, il est 
célèbre en Pologne, où il n'est jamais 
retourné, et où on vient de présenter au 
Musée de littérature Mickiewicz une 
grande et belle « Exposition Gombro- 
ΟΖ», dont Paris n'a reçu que des 
miettes. Maïs, il y ἃ vingt ans déjà, dans 
une remarquable livraison de la revue 
l'Herne (w 14, 1971, hélas ! épuisé), 
Dominique de Roux et Constantin 
Jelenski, qui ont tant travaillé à le faire 
connaître et qui rare tous 
deux disparus trop s’insurgeaient 
contre la mort, cette « parole retirée », 
écrit Dominique de Roux, retirée à un 
homme qui = si {a vie n'est rien, sut 1ou- 
PORT. le RENNES μὲ Τα γὴν δὲ 
s'arrête pas ». 


(2) Var l'éade ititulée « La lente asccar 
sion de Witold Gombrowicz ». dans «Le 


de la lettre 


AIX-EN-PROVENCE, VENTS DU SUD, 
7 place du Maréchal-Foch » ARLES, ACTES 


SUD, passage du Méjan et Espace Van Gogh, 


rue Félix Ray + AULNAY-SOUS-BOIS, CAM- 
PUS, 39 bis rue Anatole France " AVIGNON, DU 
MONDE MEDITERRANEEN, 16 rus Bonneterie 
ὁ BESANÇON, LES SANDALES D'EMPÉDO- 
CLE, 138 Grande-Rue + BORDEAUX, LA 
MACHINE A LIRE, 18 rue du Parliement-St-Pierre 
« BREST, LE GRAND JEU, 33 rue Jean Macé 
e CAHORS, CALLIGRAMME, 75 rue Joffre ο 
CASTRES, GRAFFITI, 8 place Pélisson + 
CRETEIL, CHRONIQUES, 3 place Mendés- 


ὉΠ France * ENGHIEN-LES-BAINS, LE CHANT DU 


MONDE, 20 rue Mora ο GRENOBLE, DE 
L'UNIVERSITÉ, 2 place du Dr-Léon-Martin Ὁ 
LYON, DES NOUVEAUTÉS, 26 place Bailecour 
e MANTES-LA-JOLIE, LA RESERVE, 14 rue 
Henri-Rivière + MARSEILLE, L'ODEUR DU 
TEMPS, 6 rue Pastoret e METZ, GERONIMO, 31 
rue du Pont-des-Morts « MONTPELLIER, 
LA PAGE BLANCHE, 30 rue Saint-Gullhem ὁ 
NANTES, VENT D'OUEST, 5 place du Bon 
Pasteur « ORLÉANS, LES TEMPS MODERNES, 
57 rue de Recouvrance + PARIS 4°, BIFFURES, 
44 rue Vieille-du-Temple + PARIS 5°, L'ARBRE 
A LETTRES, 2 rue Édouard-Quenu + COMPA- 
GNIE /AUTREMENT DIT, 58 rue des Écoles 
PARIS 7°, L'ARBRE A LETTRES, 55 rue Cter 9 
PARIS 8°, LIVRE STERLING, 49 bis avenue 
Franklin-Rocseveit - PARIS 12°, LA TERRASSE 
DE GUTENBERG, 9 rue Émiko-Castelar + PARIS 
14°, L'ARBRE A LETTRES, 14 rue Boulard « 
PARIS 15°, LA 25° HEURE, 8 place du Général. 
Beuret « PAU. L'AIDE-MÉMOIRE, 8 rue Latapie 
ὁ STRASBOURG, QUAI DES BRUMES, 35 quai 
des Bateliers 5 TOULOUSE, OMBRES BLAN- 
CHES, 50 rue Gambetta » VINCENNES, MILLE- 
PAGES, 174 rue de Fontenay. EN BELGIQUE, 
GROUPEMENT PROFIL : BRAINE L'ALLEUD, 


GRAFFITI, 9 avenus Léon-Jourez = BRUXEL. . 


LES, A LIVRE OUVERT, 416 rué Saint-Lambert 
“ LA LICORNE, 36 rue Χ. de Bue + RIVAGE, 
1333 Chaussée de Waterloo + TROPISMES, 
11 Gal. des Princes 5 CHARLERO!, MOLIÈRE, 
4 boulevard Audent 9 LIEGE, PAX, 4 place 
Cockerill 5 WAVRE, CALLIGRAMMES, 7 rue 
Sambon. 


Ὁ τῶν. --ὦρ αὐτο τ τες ς0δ6δδ..- τος. 
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EN POCHE 
DR S δία ταρι ἔνι υμεῖβ γωύξν, κεν ἐμεῖο 
septième οἱ dit-huitième siècles, deux volumes consacrés 
neène sc ἀήρ Per Jusque Βϑαιῆστς Le cou 


présentés, autant que faire 80 peut, 


chronologique de 
dans leur intégralité — Ὁ — et la poseiDiEtS d'un repérage par genre οἴ 


tiennent plus au plaisx de la qu vertus 
ques. Le XIX° siècle en 10/16, deux volumes (n° 1991 οἱ 1992). 

Ὁ Marie-Claire Bancquart, qui a dirigé l'édition de €la 
Piäade » d'Anstole France, présente deux romans de cet auteur 


donnent ἃ Pois 


Bernard Brune Alim fevénns 
et ΜΗῸ autour de la an 
Years, Yves Bonnefoy (Her- 
᾿-Ὁ 23 octobre 18 h 30 

Centre culturel britannique, 


δεϊέρλας { Oran) à le 
prix par l'Institut 

hautes études de défense natio- 
male, ἃ F de 


LIVRES © IRÉES 
ACTUALITÉS 
La dress Initiatives 
ection : 
du Renandot occitanes 


Delarue (Le 
brisé, de Serge Doubrovski 
); les oirs du 
ud, de Philippe menc 
Π 1 
Seuil ranger visi- 


Burlin, de Richard Jorif 
ne, de Conciliabule por 


) pen 
ἊΣ Bon Dies ἀ Ἴδας Vans 


vie bordelaise, 
observé avec plaisir que le Salon 
avait attiré un public plus « lité. 
raire » Que 
Enfin, selon la tradition, trois 
littéraires ont été décernés : 
Odilon-Redon à Jean- 


Valérie Cadet. 


L'édition Bttéraire en langue 


notemment à travers des éditions 


re ΠΣ 
Côte d'Azur, et le soutien d’ 

ciations spécialisées (Associa- 
tion internationale d’études 


occitag du CNRS et Lien à 
Arles), une réflexion critique 
sous forme d'un colloque interna- 
tional qui se déroulera du 26 au 
28 octobre au château de Cas- 
tries, près de Montpellier, cédé 

par l'Académie française au 


littérature occitane », qui Circu- 
lera ensuite en France et à 
l'étranger. 


Roger Bécriaux. 


(1) τρῶς Editions du Rouergue 
Ὁ στο τοῦτο Maçons, 12000 Rodez, 
: 65-68-68-80), par exemple, 
occitan Les 


son πη- 
A mp re 60). Ὁ ἘΎΘΝΙ 
aus d'écriture occitane 


201, de la 
A avenue rer 
2280-00). 


Prussiens 

de ais bataille 
l’ancienne, avec 

cavalerie, sièges réglés, 

remises ἃ code de 


livre limpide 58 εἰ Au 
écrit marque l'étape, 
importante, de 1870 dans 
et ge de l'unité fran- 

, La réussite républi- 
ES des années 1880 et 
l'Union sacrée de 1914 
étaient en germe à l'heure de 
Sedan. 

Jean-Pierre Rioux. 


1870. La France dans ἴα 
uerre, de Stéphane 
de 


Jesn-facques Becker, 
Armand Colin, 420 p., 
760 F. 


quartier douteux et [πὶ 
écrit le spectacle de 1a 
foule, des cabarets, des filles. 
L'un et l’autre sont 
absorbés par La ville d’apoca- 


bre dont la porte est ornée 
d'une Rosa gallica Mais 


Rosa 
Fotious, 


de Colatte 
L'Arpenteur, 


150 p., 69F, 


Un roman de sentiments perdus et retrouvés, un 
regard sans strass sur les coulisses du cinéma. 
Marie Gry / Télérama 


Frank démarre très fort. ‘Autant que vous le 
sachez tout de suite “J'écris ce livre pour l'argent” 
Le genre de première phrase qui donne envie de 
continuer. On ne s'arrêtera pas avait la dernière. 
Eric Neuhoff / Madame Figaro 


Pour Christopher Frank la vie esttoutunromanet 


quel cinéma ! 


Pierrette Rosset / Elle 
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